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(  Les  chiffres  romains  indiquent  les  tomes ,  les  chiffres  arabes  les  pages.) 


Abascaintus,  célèbre  médecin 
de  Lugdunum.  I  ,278. 

ACADÉMIE  de  Lyon.  Conjec- 
tures sur  celle  qui  aurait 
existé  à  Fourvières  dans  le 
Wle  siècle;  noms  des  savants 
lyonnais  de  cette  époque. 
IV,  442-5.  —  Fondation  de 
Y  Académie  des  sciences 
et  belles-lettres,  VI,  301-r>. 

Académie  d'équitation   ou 

manège.  Etablie  à  Lyon  sous 
Louis  XIV  ;  Bourgelat  en  fut 
plus  tard  directeur.  V,  304-5. 

Adamoli  (Pierre) ,  bibliophile 
et  antiquaire  lyonnais.  Fait 
don  de  sa  collection  à  la  ville. 
(Voyez  Collège  de  la  Trinité.) 

Ado  in'  ,  evèquede  Lyon.  Assiste 
à  un  Concile  tenu  à  Home 
contre  les  Iconoclastes.  II, 
138. 

Adrets  (baron  des),  chef  des 
Protestants  pendant  leur  oc- 
cupation de  Lyon  en  1562. 
(Voyez  Prise  de  Lyon,  etc.) 

Adrien  (l'empereur).  Fait  lleu- 


rir  les  arts  et  ramène  l'aisance 
dans  Lugdunum  ,  dont  les 
habitants  font  frapper  une 
médaille  en  son  honneur. 
I  ,  277-9. 

Aétius  ,  général  romain.  Re- 
pousse les  Bourguignons 
loin  de  Lyon.  (Voyez  Bour- 
guignons.) 

Agriculture  du  territoire  de 
Lugdunum.  I ,  S4-3& 

AGRIPPA.  Fait  construire  des 
ehemÎD8  sur  tout  le  territoire 
de  Lugdunum.  (Voyez  Voies 
romaines.) 

AlMfiBTi  archevêque  de  Lyon. 
Indigné  des  exactions  que 
commettent  dans  la  ville 
les  gardes  du  pape  ,  se  retire 
au  château  de  Pierre-Scize  , 
puis  dans  un  monastère,  d'où 
il  donne  sa  démission.  (Voyez 
Innocent  IV.) 

\i.wv  (abbaye  et    église  d' 
Leur  histoire.  II ,  32-59.  — 
Une    mosaïque   «lu    temple 
d'Auguste    v  rs'  trouvée  en 
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1829,  195.  —  Bruoehault  fait 
«les  présents  à  L'église,  21 H- 
19. —  Détruite  par  les  Sara- 
sins.  (  Voyez  ce  mot.  j  — 
L'abbaye  est  donnée  aux 
comtes  de  Lyon.  (  Voyez  ce 
mot.)  —  Jocerand  termine  la 
restauration  de  l'église  ,  qui 
est  consacrée  par  le  pape 
Paul  II  en  personne  ;  su- 
perbe mosaïque  laite  par  les 
religieux  en  l'honneur  de  ce 
pontife ,  425-27. 

àlençon  (  Charles  d')  ,  prince 
du  sang  ,  archevêque  de 
Lyon.  Lutte  avec  les  officiers 
de  justice  de  Charles  V ,  à 
l'occasion  de  la  possession 
du  palais  de  Roanne.  (Voyez 
ce  mot.) — Meurt  au  chapitre 
de  St-Just.   II ,  61.  III ,  405. 

Albert  ,  lyonnais  converti  à 
la  foi  du  christianisme  par 
l'exemple  du  martyr  de  Saint 
Irénée.  Fonde  l'abbaye  de 
St-Pierre.  (  Voyez  ce  mot.  ) 

\lbigny  ,  commune  du  dépar- 
tement du  Rhône.  Était  tra- 
versée par  une  ligne  d'aque- 
ducs. (Voyez  ce  mot.  )  — Gon- 
debaud  y  avait  une  maison 
de  plaisance.  II,  458. 

Albigny  (le  seigneur  d'),  li- 
gueur du  Dauphiné.  (Voyez 
Ligue.  ) 

Albin.  Remplace  Sévère  dans 
le  gouvernement  de  Lugdu- 
num.  I  ,  357.  —  Compétiteur 
de  Sévère  à  l'empire  ,  357. — 
Sévère  lui  écrit  une  lettre 
amicale,  mais  perfide,  357-8. 


—  Bataille   sanglante  entre 
lui  et  Bérère  ,  livrée  près  de 
Lugdunum,  560-64. — Est  «l»-. 
fait ,  et  se  suicide  ,  304. 

Albon  r<l'  |  de  St-Forgeux.  Re- 
fuse de  reconnaître  les  auto- 
rités lyonnaises  pendant  la 
ligue.  (  Voyez  ce  mot.; 

Albon  (  Jacques  d'  ) ,  maréchal 
de  St-André.  Succède  à  son 
père  comme  gouverneur  de 
Lyon  ;  le  Consulat  lui  fait 
une  réception  et  des  présents 
magnifiques  pour  se  le  ren- 
dre favorable.  V,44-8. 

Albon  (Antoine  d'),  abbé  de 
Savigny  ,  gouverneur ,  puis 
archevêque  de  Lyon.  Comme 
gouverneur  (voyez  l'article 
Protestants),  comme  archevê- 
que (voyez  pour  son  entrée.) 
V,  203. 

Aldegonde,  l'une  des  pre- 
mières abbesses  de  St-Pierre. 
(  Voyez  St-Pierre,  Abbaye.) 

Alis  deTeysieux,  secretaine 
de  l'abbaye  de  St-Pierre.  Son 
histoire  et  celle  d'Antoinette 
de  Grôlée.  Apparition,  exor- 
cismes  ,  conjurations  ,  malé- 
dictions, excommunications, 
conversations  avec  une  âme 
sur  le  purgatoire  dans  l'ab- 
baye ;  preuves  certaines 
qu'Alis  est  enfin  montée  au 
paradis.  IV,  282-301. 

Allemagne  (  empereurs  d*  ). 
Leur  suzeraineté  sur  Lyon  , 
la  Bresse,  etc.  (Voyez  Conrad, 
archevêque  de  Lyon  ,  etc.)  — 
Possèdent  encore  des  domai- 
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nés  dans  ces  contrées  ,  au 
XIV  siècle.  Célébration  d'une 
fête  féodale  à  cette  occasion. 
111,400-1. 

Uialaiui  s.  Compose,  paror- 
drede  Louis-le-l)ébonnaire , 
un  ouvrage  sur  les  offices  de 
l'Eglise  dans  lequel  il  blâme 
la    psalmodie    de   la  cathé- 
drale de  Lyon.    II,  278-79. 
(Voyez  saint  Agobard.  ) 
Vmijérieux,  commune  du  Hu- 
gey.  Gondebaud  y  avait  un 
palais,  où  il  tint  un  congrès. 
II,  115-40. 
Vmboise   (le  cardinal  d').  Sa 
mort  au  couvent  des  Céles- 
lins  -,  ses  obsèques.  IV,  140. 

Ame,  duc  de  Savoie.  Se  retira 
dans  le  prieure  île   St-Mau- 
rice. —  Devenu  pape,  est  dé- 
posé dans  un  synode  tenu  à 
Lyon.  III,  465. 

Andance  ,  sur  le  Rhône.    Pris 
par  les  protestants  pendant 
la  ligue.  (Voyez  ce  mot.) 

Andragathe  ,  gouverneur  du 
Lyonnais.  Assassine  l'empe- 
reur Gratien  par  ordre  de 
Maxime.  (Voyez  Gratien.) 

Aneau  (Rarthki.kmy)  ,  recteur 
du  collège  de  la  Trinité. 
Donne  sa  démission  ;  a  poui 
successeurs  Jacques  Freschet 
et  Jacques  Dupuy  ,  est  de 
nouveau  mis  à  la  tète  du 
collège.  V,  419-20.  —  Sun  as- 
sassinat comme  hérétique, 
147-9. 

Anglais.  Antique  haine  des 
Lyonnais  contre  ce  peuple. 


DE    LYON. 


Il 


(  Voyez  Jean -sans -Peur  et 
Charles  VII.)  —  Il  n'est  dé- 
fendu qu'aux  seuls  mar- 
chands anglais  de  fréquenter 
les  foires  de  Lyon.  IV,  250. 

ANOOULÈHB  (la  duchesse  d') 
mère  de  François  lrr,  régante 
du  royaume.  Cherche  à  ré- 
concilier le  Consulat  avec  le 
peuple  lyonnais.  (  Voyez  ce 
mot.)  —  Lors  de  la  bataille  «le 
Pavie ,  établit  le  siège  du 
gouvernement  à  Lyon. IV,  271 
L'état  de  sa  santé  l'empêche 
de  recevoir  dans  sa  demeure 
du  cloître  de  St-Just,lc  corps 
consulaire.  273-4. 

Anne  de  Bretagne  ,  épouse 
de  Louis  XII.  Séjourne  plu- 
sieurs l'ois  à  Lyon.  (  Voyez 
Louis.  XII.)  —  On  y  fait  ses 
obsèques.  IV,  i(HL 

Anne  d'Autriche.  Loge  à  l'ab- 
baye d'Ainay  en  1658.  (Voyez 
Ainay.  ) 

Anniral.  Son  passage  du 
Rhône,  au  confluent  de  ce 
fleuve  et  de  la  Saône.  I,  69-71. 

Annonay  (château  d'  ).  Appar- 
tenait aux  archevêques  de 
Lyon.  (  Voyez  Dauphins  de 
Viennois.) 

Anse  ,  bourg  du  département 
du  Rhône.  Etait  traversé 
par  une  des  voies  de  Lyon  au 
Rhin.  (Voyez  Voies  romai- 
nes.)—  Fut  le  siège  de  quativ 
ou  cinq  conciles.  H  ,  423-2i. 
(Voyez  Jocerand.)  —  ravagé 
parles  Tard-J'enus.  Voyez 
ce  mol. 
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Antonia,  mère  de  Germant- 

eus.  (Voyez  Ormanicus.) 
Antoisin ,    empereur]  romain. 

Chéri   des   Lyonnais.  I  ,  ^279. 

Antiio.n  (hatmi.i.k  i)';,  gagnée 
par  les  Lyonnais  et  les  Dau- 
phinois sur  lesBourguignons. 
ni,  454-58. 

Apolllnaris  ,  famille  patri- 
cienne lyonnaise,  convertie 
au  christianisme.  II,  42. 

Aqueducs  de  Lugdunum. 
La  première  construction  en 
est  attribuée  à  César.  1 ,  7G. 
— Leur  histoire,  avec  les  in- 
dications de  tous  les  endroits 
où  ils  passaient  et  où  ils 
aboutissaient ,  407-22. 

Arbalétriers,  compagnie  sol- 
dée, qui  était  entretenue  à 
Lyon  pour  la  garde  de  cer- 
tains postes.   III,  249. 

Arbresle  ,  ville  du  départe- 
ment du  Rhône.   Les  états 
de  la  province   lyonnaise  y 
sont    convoqués      après    la 
mort   de    Henri    III  ,  pour 
cimenter  l'Union;  mémoire 
que  cette  assemblée  envoie 
au  duc  de  Mayenne.  V,  348- 
51. 
Arc  (chevaliers  de  1')  et  de  l'ar- 
quebuse de  Lyon.  Ce  qu'ils 
étaient.  (Voyez  duc  de  Bour- 
gogne.) —  Endroits  où    ils 
faisaient  leurs  exercices.  VI , 
506.  (Voyez  Consulat.) 

Archers  (le  seigneur  des), 
commissaire  envoyé  à  Lyon 
par  Charles  IX  ,  pour  faire 
rendre  aux  protestants  leurs 


l.M.l;  M  l. 

biens  el  leurs  droits.  5 
quitte  de  M  mission  arec  in- 
tégrité. v,-2'»!)-:>o 

AnciiLiis ,  compagnies  solde 
chargées  b  Lyon  de  la  garde 
de  certains  postai.  III;,  2il). 

LlCHEl  ïxiii:  «le  Lyon  (  palais 
de  1  >  Bâti  par  Humbert,  dans 
le  onzième  siècle  ,  et  recons- 
truit dans  le  quinsième. 
Liste  des  personnes  célèbres 
qui  y  ont  habite  et  des  évé- 
nements les  plus  remarqua- 
bles dont  il  a  été  le  théâtre. 
II  ,  405-6. 

Archevêques  de  Lyon.  De- 
viennent les  souverains  de 
cette  ville   sous  Conrad.  II , 
378-88.— Se  consolident  sous 
Rodolphe  III  et  Burchard  II , 
589-92.  —  L'empereur  d'Alle- 
magne   leur  donne  le  titre 
d'Exarques,  435-56. —  Dans 
le  douzième  siècle,  prêtent 
serment  au  roi   de    France 
pour  leurs  fiefs  sur  la  rive 
droite  de   la    Saône  ,    et   à 
l'empereur  d'Allemagne  pour 
leurs  fiels  ecclésiastiques,4-56. 
—  L'empereur  Barberousse 
leur  octroie  une  bulle  d'or,  au 
moyen  de  laquelle  ils  régnent 
souverainement    et    légale- 
ment sur  Lyon  et  la  Savoie, 
433^42.  —  Leurs  droits  dans 
la  ville ,  et  ceux  des  comtes 
de  Forez,  réglés  par  une  bulle 
du  pape  Alexandre  III.  (Voyez 
Forez.)— Par  une  autre  bulle 
du  pape/restent  seuls  maîtres 
de  Lyon  et  de  beaucoup  de 
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villages  ,  en  payant  une 
somme  aux  comtes  de  Forez 
el  en  leur  concédant  plu- 
sieurs ftefs,  40044.  —  Preu- 
ves de  leur  souveraineté  sur 
Lyon.  III ,  41  -  45.  —  Leur 
tyrannie  ,  45-if. — Ont  à  leur 
solde  des  seigneurs  des  en- 
trons, 7X-S1. — Possèdent  un 
grand  nombre  de  terres  dans 
le  Lyonnais,  le  Dauphin»' , 
les  Démîtes,  la  Bresse ,  le 
Bugey ,  le  Beaujolais,  le  Forez 
et  le  Vivarais,  pour  lesquels 
beaucoup  de  princes  et 
de  seigneurs  leur  prêtent 
lui  et  hommage  ,  81-87.  — 
l'eudataires  des  rois  de 
France  ,  pour  la  régale  de 
lïvèche  d'Autun  ,  87-89.    — 

RëWumé  de  leur  puissance, 88- 

00. — Hostilités  entre  euxet 
les  bourgeois.  (Voyez  Com- 
mune Lyonnaise.)  —  Crai- 
gnent les  révoltés  et  traitent 
avec  eux.    (Voyez    idem.)  — 
Vacance  du  siège  en  1257, 
V2U  -  1-2.     —    Prêtent     ser- 
ment   de    fidélité     au    roi, 
pour    le    temporel.   (  Voyez 
Pierre  de  Tarentaise.)  —  Ac- 
tes de  Philippe -le -Bel  qui 
les  constituent  ses  vassaux 
et  par  lesquels    il   entre  de 
moitié  dans  l'administration 
temporelle  de  la  ville,  518- 
52.  —  Perdent  tout -à- lait 
cette  administration  sous  le 
prélat  Pierre-de-Savoie.  (Vo- 
yez ce  nom.)  —  Tentent  inu- 
lilement  de  la  ressaisir   sous 
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Charles  d'Alennm  ,  Jean  et 
Amédée  de Talaru. (Voyez  ces 
noms.) 

AncmvES  de  la  municipalité 
de  Lyon.  Contiennent  beau- 
coup de  documents  sur 
l'Histoire  de  la  ville,  notam- 
ment depuis  Louis  XII.  IV, 
110  (dans  la  note.) 

Argental  (château  d').  ttel 
des  archevêques  de  Lyon. 
(Voyez  Dauphins  de  vien- 
nois») 

Argentière,  ville  du  dépar- 
tement de  l'Ardèche.  Cédée 
en  1175  ,  par  les  comtes  de 
Forez  aux  archevêques  < If- 
Lyon.  (Voyez  Archevêques  de 
Lyon.) 

Armoiries  de  Lyon.  Ce  qu'el- 
les étaient  dans  les  temps 
anciens,  I.  9-2-93.  —  Celles 
des  comtes  de  Viennois  et 
de  Forez ,  et  des  sires  de 
Beaujeu.  II,  448.  —  Ce  qu'é- 
taient celles  de  l'église  de 
Lyon ,  au  moyen-âge.  (Voyei 
Sceaux.  —  Celles  de  la 
ville  au  moyen-âge  et  dans 
les  temps  modernes.  III  , 
984)8.  —  Au  15e  siècle,  l'ar- 
chevêque Talaru  les  lait  en- 
lever, mais  le  parlement  de 
Paris  en  ordonne  h-  rétablis- 
sement. 415-17. 

ARQUEBUSIERS.  Ce  qu'ils 
étaient  à  Lyon.   III ,  349-50. 

Arsenal  (port  de  F).  Epoque 
de  sa  construction.  VI  .  510. 

Atépomarls.  (Voyes  Grecs.  ) 
^.-  joint  ;i  Brennus  pour  as- 
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siéger  Rome,  i ,  65-68. 
\  i  iii:mi:,  fondé  par  Auguste . 
sur  L'emplacement  d'Ainay. 

I,  \Hi-\H:>.  —  n  développe, 
dans  Lugdunum  ,  le  goût  de 

la  littérature  et  «les  beaux- 
arts.  187-1K8.  —  Des  confé- 
rences grecques  et  latines  y 
étant  établies  ,  Caligula 
oblige  le  vaincu  à  effacer  son 
propre  ouvrage  avec  une 
éponge,  226-28. 

Attila  ,  roi  des  Huns.  Enva- 
hit les  Gaules,  mais,  bientôt 
repoussé ,  après  avoir  perdu 
une  bataille  décisive  près  de 
Châlons  (  Champagne  ) ,  il 
meurt  frappé  d'une  hémorra- 
gie foudroyante.  II ,  105-7. 

Aubaine  (droit  d'  ) ,  établi  sur 
les  marchands  étrangers 
morts  en  foires  à  Lyon.  V,  48. 

Auger  (Emond),  jésuite.  Prê- 
che à  St-Jean  le  jour  du  ré- 
tablissement du  culte  catho- 
lique dans  la  ville.  (Voyez 
prise  de  Lyon,  etc.)  —  Notice 
sur  ses  rapports  avec  Viret  et 
la  réforme.  V ,  195-6.  — 
Brigue  et  obtient  la  direction 
du  collège  de  la  Trinité  , 
malgré  l'opposition  des  con- 
seillers protestants ,  206-7. — 
Chargé  de  choisir  les  livres 
protestants  à  brûler.  (Voyez 
protestants.  )  —  Proscrit  lors- 
que les  lyonnais  se  déclarent 
pour  la  ligue.  (Voyez  ce  mot.) 

Augustaux,  prêtres  créés  par 
Tibère  en  mémoire  d'Au- 
guste. 1 ,  218-19.  —Sont   en 
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grand  honneur  à  Lugdunum, 

no. 

kuousri ,  empereur  romain. 
Pail  nne  nouvelle  dirision  d<- 
L'empire  et  crée  la  Province 

lugdunaise ,    dont   Lugdu 
rinrn  est  la  capitale.  1  ,  i~>". 

—  Sa  présence  étant  né 
saire  dans  cette  ville  ,  il  s*) 
rend,  174-74. —  V  donne  une 
nouvelle  organisation  à  t<»u- 
tes  !<•->  Gaules  ,  dont  il  l'ait 
Lugdunum  la  métropole  . 
174-85.  —  Quitte  Lugdu- 
num ,  qu'un  séjour  de  3  ans 
a  mis  dans  la  splendeur  ,  et 
emporte  les  regrets  de  ses 
habitants  ,  195-94. 

AUGUSTINS  (  rue  des  ).  Histoire 
du  monastère  qui  a  donné 
son  nom  à  cette  rue.  II,  390. 

—  Pourquoi  les  moines  de  ce 
monastère"  devinrent  célè- 
bres ,  403. 

Aurélien,  archevêque  de  Lyon. 
Couronne  Louis,  fils  de  Bo- 
son.  (Voyez  ce  nom.)  —  Dé- 
voué à  Charles-le-Chauve.  II, 
358. 

Autorité  royale  dans  lton. 
Ce  qu'elle  était  depuis  Phi- 
lippe-le-Bel.  111,419-26. 

Autun  (évèché  d') ,  suffragant 
de  l'archevêché  de  Lyon,  qui 
en  possédait  les  droits  de  ré- 
gale. (  Voyez  archevêques  de 
Lyon. ) 

Auvergne  (  rue  d').  Epoque  de 
son  ouverture.  VI  ,  510. 

AUXERRE  (Pierre  d') ,  avocat  du 
roi.   Donne  le  signal  de  la 
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Saint-Barthélémy  lyonnaise. 
(Voyez  ce  mot.  )  —  Proscrit 
lorsque  les  Lyonnais  se  dé- 
clarent pour  la  ligue.  (Voyez 
Ligue.) 

Aventuriers,  troupes  auxi- 
liaires de  Louis  XII.  A  leur 
passage  à  Lyon  ,  les  habi- 
tants, qui  les  considèrent 
comme  des  pillards  et  des  dé- 
bauchés ,  prennent  à  leur 
égard  des  mesures  de  sûreté. 
IV,  123-26. — Provoquent  les 
plaintes  de  ceux  du  bourg 
St-Vincent,  où  ils  sont  logés. 
\  38-49. 

\vitus  ,  empereur  romain  , 
beau-père  de  Sidoine  Apolli- 
naire. (Voyez  ce  nom.) 

A  vitus,  archevêque  de  Vienne. 
Vient  à  Lyon  pour  y  faire  la 
dédicace  de  la  chapelle  deSt- 
Miehel.  (Voyez  Caretène.) — 
Fait  de  vains  eiforts  pour 
convertir  Gondebaud.  (Voyez 
ce  nom.  ) 

Avitus  ,  famille  patricienne 
lyonnaise  ,  convertie  au 
christianisme.  II,  48. 

A  \  m  a  un ,  archevêque  de  Lyon. 
III,  283.  —  Sa  mort, 838. 

BAILLI  de  Maçon.  Quelles 
étaient  ses  fonctions  à  Lyon. 
(Voyez  Justice  pendant  le 
moyen-âge.) 

BAN  D'AOUT,  impôt  levé  sur  le 
vin  par  les  archevêques  de 
Lyon  ,  à  l'époque  du  mois 
d'août.  Est  le  prétexte  de  la 
révolte  des  bourgeois  contre 
la  tyrannie  des  archevêques. 
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dans  le  XIIIe  siècle.  (Voyei 
commune  Lyonnaise.  )  —  Sa 
perception,  en  4786,  donne 
lieu  au  soulèvement  des  ou- 
vriers en  soie  et  des  chape- 
liers. (Voyez  révolte  des  deux 
sous.) 
Bark  vues.  Leurs  premières  in- 
vasions dans  le  Lyonnais.  II, 
80  70.  — Julien  parvient  à  les 
repousser.   (Voyez   Julien.) 
— Après  le  départ  de  cet  em- 
pereur, ils  font  de  nouvelles 
tentatives,  81.  —  Envahissent 
les  Gaules  :  Lyon  éprouve 
leur    fureur  ,  94-99.  —  Nou- 
velle invasion  de  Lyon  sous 
le  règne  de  Conrad.  (Voyez  ce 
nom.) 

Hvrdes.  Ce  qu'étaient  ceux  de 
Lugdunum.  1 ,  5i-5C. 

Barrage  du  pont  de  la 
guillotière.  Notice  sur  la 
perception  de  cet  octroi. 
III  ,  115-18. 

Basset  de  la  pape.  .Nomme 
bailli  ,  ii  rétablissement  du 
grand  baillage  à  Lyon,  en 
1788.  (  Voyez  Sénéchaussée. 

Bâtonnier  ,  espèce  d'huissier 
du  chapitre ,  au  moyen-âge. 
(  Voyez  Justice.  ) 

Bauge,  commune  du  départe- 
ment de  l'Ain.  Le  seigneur 
y  accorde  aux  vilains  une 
charte  d'alfranchissement . 
III,  S$7r38. 

Bavard.  Paît  ses  premières 
armes  dans  les  jardins  de 
l'abbaye  d'Ainay.  IV  .  91.  - 
Confié  comme  page  par  l'év  - 
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que  de  Grenoble  bu  doc  <i<- 
Savoie,  celui-ci,  étante  Lyon 
le  (ail  entrer  bu  sevrice  de 
Charles  V III r  (Voyez  oe  nomi) 

—  Son  tournoi  à  Lyon  avec 
Vaudray  ;  ses  démarches  et 
ses  espiègleries  pour  obtenir 
deson  oncle ,  l'abbé  d'Ainay, 
les  fonds  nécessaires;  il  y 
parvient  ;  l'emporte  sur  son 
adversaire.  IV, 97-102. — Crée 
chevalier  François  Ier (Voyez 
ce  nom.) 

Bazociie  (fête  du  roi  delà). 
Célébration  de  cette  fête  sin- 
gulière.IV,  129-52. — Autorité 
vexatoire  exercée  par  ce  gro- 
tesque monarque.  250-52. 

Beaujeu  (sires  de).  (Voyez 
Beaujolais.)  —  Possèdent  Mi- 
ribel  avec  son  château.  III , 
74-76.  —  Empiètent  sur  les 
domaines  de  l'archevêque  de 
Lyon,  75-77.  —  Une  sentence 
d'arbitrage  accommode  les 
deux  partis,  76-78. — Les  rois 
de  France,  implorés  par  le 
chapitre,  détruisent  la  puis- 
sance des  sires  de  Beaujeu, 
78. 

Beaujolais.  Donné  en  partage 
à  un  fils  du  comte  de  Forez. 
(V.  Forez.)  —  Ravagé  par 
les  seigneurs  du  Forez.  II, 
450-52.  —  Puis  de  nouveau 
par  les  Tard-Venus.  (Voyez  ce 
mot.)  —  Situation  du  Beau- 
jolais pendant  la  ligue. 
(Voyez  ce  mot  et  Nemours.) 

Beaumarchais (Caron de).  En- 
voie mille  écus  et  autorise 


Il  représentation  gratuite 
LyOD  .  ■!'■  SOI    MariufjH   de 
f'irjaro,  pour  l'institution  de 
bienfaisance   en  faveur   des 
pauvres    mères    nouniees. 

Bi:\l\\\  .  COIMinne  ;•  deux 
lieues  de  Lyon.  Un  réservoir 

d'aqueducs,  dont  les  vesti- 
ges subsistent  encore,  vêtait 
établi.  (Voyez  Aqueducs.) 

Beaux-Arts.  Leur  développe- 
ment à  Lyon  au  milieu  du 
17e  siècle.  IV ,  185  —  Fonda- 
tion de  la  Société  des 
Beaux-Arts,dQ)Z-b. — L'école 
de  dessin  établie  au  Collège 
est  saccagée  avec  le  Collège 
de  Chirurgie,  en  1768.  {Voyei 
Emeutes  populaires  et  Col- 
lège de  la  Trinité.) 

Bedeau  ,  bas-officier  de  jus- 
tice à  Lyon .  au  moyen-âge. 
(Voyez  Justice.) 

Belle-Allemande  (Tour  de 
la).  Le  bois  de  cette  propriété 
était  traversé  par  une  voie 
romaine.  (Voyez  ce  mot.) — 
La  tour,  bâtie  par  l'épouse 
de  Jean  Cléberg.    IV  ,  269. 

Bellecise  (  Regnauld  de), 
prévôt  des  marchands  et 
plus  tard  gouverneur  du  fort 
de  Pierre-Scize.  Aigrement 
censuré  pour  des  sommes 
qu'il  réclame  en  1775.  VI, 
AU. 

Bellecour  (place  de).  Docu- 
ments pour  servir  à  l'histoire 
de  cette  place.  111,  101.  — 
Vente  par  la  ville  ,   en  1677  , 


ni.    I.  BISTOI 

du  terrain  pour  bâtir  les 
l'ara. 1rs.  \|,±>l.—  Eli  1*86, 

le  Consulat  arrête  la  tonte  de 

la  statue  équestre   «le    Louis 

\i\  .    -_>">-;h.  —    Jeté.;  en 

lir.iii/.e  a  Paria  par  les  soins 
du  sculpteur  Desfardins  et 
des  frères  Relier,  cette  statue 
arrive  à  Lyon  en  1701 ,  où 
elle  est  reçue  en  pompe,  et 
placée  [dus  tard  sur  son  pié- 
destal ,  au  moyen  d'une  ma- 
chine ingénieuse  de  l'archi- 
tecte Perret.  Figures  colos- 
sales du  Rhône  et  de  la  Saône 
confiées  au  talent  des  frères 
■  liston, -j:;-2-:i7) . -278-7i),  995. 
—  Construction  desjets  d'eau 
et  fontaines ,    entrepris  par 

Swahel  et  exécutes  par  Pet  i- 
tot.  106-10. 
BeLLEVILLS,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  L'évè- 
que  Gérard  ,  y  étant  retire  , 
excommunie  les  Lyonnais. 
(Voyez.  Gérard.)  —  Le  duc 
de  Bourgogne  l'assiège*  III  , 
MO. 

BbLLIÈVBI  (Claude)  ,  perso  n- 
nage  consulaire  et  savant 
Lyonnais.  Note  sur  sa  vie. 
Fait  acheter  par  la  ville  les 

fameuses  l.ildes  de  Claude. 
IV,  813-44. 

Bellrvbe  rue  de).  Origine  de 
son  nom.  IV.  "1-2. 

BeluÈVÉE  (Baith£lhii) .  mem- 
bre du  Consulat.  Apprend  a 
-  confrères  que  les  parti- 
san! s  du  populaire  ont  été  se 
plaindre  iu   conseil  du  roi 
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qui    BÎége    a    Lyon,  et  que  le 

pape  érige  un  érèchéà  Bourg. 
IV  ,304-103. 
Beixièybi  de  président  de). 

.Nomme    par    Henri    IV  sur 
intendant  de  L\on.  V  ,  iil. 

Bi:u  vm.er  ,  roi  des  Lombards. 
I.si  dépossédé  par  Louis  et 
rentre  dans  son  royaume. 
(Voyei  Louis,  fils  .le  Boson.) 

BÉàAUDK  Gotb,  archevêque 
de  Lyon.  Prend  le  parti  du 
chapitre  contre  les  bour- 
geois. III  ,  ôT)7. 

Bkrnouo  ,  terre  donnée  en 
4480,  par  les  sires  de  Villars, 
aux  archevêques  de  Lyon. 
(Voyez.  Archevêques.) 

Bcrry  (le  duc  de),  polit  fils  de 
Louis  XIV.  Son  séjourà  Lyon 
avec  le  due  .le  Bourgogne. 
(Voyez  ce  nom.) 

Bertih:  ,  épouse  de  (iérardde 
Roussillon.  (Voyez  ce  nom.) 
Défend  Vienne  ,  assiégé  par 
Charles -le -Chauve.  ;  Voyez 
Vienne.  ) 

Bigliom  ,  seigneur  de  Sail- 
lans.  Incarcère  comme  poli- 
tique ,  lorsque  Lyon  se  dé- 
clare pour  la  Ligue.  (Voyez 
ce  mot.)— S'évade  de    Pierre- 

Bcise.  V.  7>-2t. 
BiRUOTiii:oi t.    dc   Lyon.    Sa 

fondation  en  I77>i  par  Pierre 
Aultert  ,  et  son  accroissement 
rapide.  VI  .  7>li-lf>. 

Bicètri:.  hospice  de  la  Quaran- 
taine, bâti  par  la   confrérie 

de  Lyon,  pour  les  \encriens. 
(Voyez  Maladie  \  cnerienne.) 


(8  I  Mil  I      G 

Biroh  li-  maréchal  de),  tyanl 
conspiré  contre  Henri    i\  , 

celui-ci  lui  pardonnet  dans 
mie  entrevue  qu'il  eul  avec 
lui  au  cloître  des  Cordeliers. 
III,  529-30. 

BLA.GOM8  (de),  commandanl  de 
Lyon,  en  L'absence  du  baron 
des  Adrets.  (Voyez,  prise  de 
Lyon.) 

Bl\nchet,  peintre  ordinaire 
de  la  ville.  Prête  son  con- 
cours à  Panthot  pour  les 
peintures  du  plafond  de 
l'Hôtel-  de-  Ville.  (  Voyez 
ce  mot.) 

Bois-d'Oingt,  département  du 
Rhône.  Cession  du  Château- 
d'Oingt  laite  ,  en  1173  ,  par 
les  comtes  de  Forez  aux  ar- 
chevêques de  Lyon.  (Voyez 
Archevêques.) 

Bon  (daniel),  horloger  lyonnais. 
Confectionne  la  grande  hor- 
loge de  l'Hôtel  -  de  -  Ville. 
(Voyez  Hôtel-de-Villc.) 

Bonneterie.  Les  premiers 
métiers  sont  importés  d'An- 
gleterre à  Lyon ,  par  James 
Fournier,  en  1665.  VI,  198- 
99,  210.  —  Débat  sur  la  con- 
fection des   métiers ,  255-56. 

Boson.  Créé  comte  de  Lyon  et 
de  Vienne  ,  par  Charles-le- 
Chauve.  Il,  357.  —  Nommé 
successivement  duc  de  Pavie, 
grand -maître  du  palais  et 
roi  de  Provence,  360.— S'em- 
pare de  la  Bourgogne,  et  se 
fait  couronner  roi  à  Lyon, 
362-5.  —  Louis  et   Carloman 
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lui  enlèvent  la  Bourgogne 
l'a  ni  dans  Vienne ,  56  - 

66.  --  Devient  reudataire  d< 
Charlc  le-Gn  et  perd  Lyon, 
qui  reste  neutre ,  "><'>7.  — 
preuves  de  m  souveraine! 
sur  \  ienne  et  su,-  Lyon,  567- 
(i'.t. 
Boi  cberies  de  Lyon.  Résistan- 
ces que  le  Consuhil  éprouve 
pour  en  établir  une .  en 
1541.  IV,  106-40.  -  La  four- 
niture de  la  viande  à  la  ville 
et  aux  hôpitaux ,  pendant 
le  carême  .  s'afferme  ;i  deux 
bouchers.  V  ,  210-17.  — 
Emeute,  en  1714,  à  l'occasion 
de  l'octroi  sur  le  bétail,  ap- 
pelé pied  fourché.  VI  ,  279- 
82.  —  Défense  d'exporter  les 
suifs  hors  de  la  ville,  390-91 . 

—  La  ville  refuse  d'établir 
un  abattoir  à  Perraclie.  144. 

Bourbon  (Jacques  de)  ,  général 
de  l'armée  française  à  la 
bataille  de  Brignais ,  qu'il 
perd,  et  où  il  est  tué.  'Voyez 
Tard-Venus.) 

Bourbon  ;le  cardinal  Charles 
de)  ,  archevêque  de  Lyon. 
Notice  sur  la  chapelle  qui 
lui  était  dédiée  dans  l'église 
de  Saint-Jean.  (Voyez  ce  mot.) 

—  Belle  réception  qui  lui 
fut  faite  pour  avoir  contribué 
au  rétablissement  des  foires 
delà  ville;  son  caractère  jo- 
vial, son  goût  pour  les  mys- 
tères joués  sur  les  tréteaux, 
sa  mort .  son  enterrement. 
IV ,  66-7i. 
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BOl  RRON      I"  eonnelable  de   . 

Pelé   pendant  son  séjour  à 

Lyon,  IV,  196-98. 
Bourg.  Ce  que   l'on  appelait 

ainsi  dans  le  moyen-nue.  III, 
239. 

Bourg  (évèchéde  ,  son  origine. 
(Voyei  Bellièvre  Barthélemi.) 

Bourg-Gbaniin  ,  origine  de  son 
nom.  III ,  239.  Es1  le  seul 
quartier  qui  reste  dans  le 
devoir  lors  (l'une  émeute  oe- 

easionnée  par  la  cherté  du 
blé.  i">o.  —  Pour  éterniser  ce 
l'ail ,    Humbert   de    Varrey 

imagina   la   fête   «lu    Cheval 
l'on.  (Voyez  ce  mot.) 
liOL'HGELAT,  fondateur  de  l'E- 
COle      vétérinaire    de    Lyon. 

Est  d'abord  directeur  de  l'A- 
cadémie d'équitation.  Vo] 
Académie.) 
BouRGROis.Origine  de  ce  mot. 

III,  *>7,  *2il). 

Bourgeoisie  Lyonnaise.  Ce 

qu'elle  était  lors  des  premiers 
temps  du  christianisme  ,  ei 

dans  le  douzième  siècle.  III  , 
7-8.— (Miellé  partie  de  la  ville 
elle  habitait  dans  le  treiziè- 
me sieele,  7rl.   —  Ses  maisons 

étaient  particulièrement  au- 
tour de  H-Vi/.ier,  «)S-i)!>.  — 
Celaient  des  huiles  réunies 
sans  ordre  dans  des  rués 
étroites,  tortueuses  ci  Baies . 
99-iOi.  —Ses  prétentions  à  la 
noblesse.  Voyei  Commune 
Lyonnaise).  —  Sa  physiono- 
mie au  quinzième  siècle,  'i'rl- 
~™.  —  Dit  que  l'on  peut  se 
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passer  de  pape.   IV  ,  lii. 

Franche  de  taille  pour  les 

propriétés    qu'elle     possède 
tant  à   la  ville  qu'à   la    eam 

pagne.  VI  ,  îoc. 

lioLRGES  [  Jba»    Db)  ,    membre 

influent  du  Consulat  ,  vers 

les     premières     années     du 

\\l  siècle,  iv  ,  118. 
Bocrg-Nei  p.  Origine  du  nom 
que  porte  ce  quartier.  (  \u\ . 
Boui 
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Bourgogne.  Usurpée  par  Bo- 
son.  (Voyei  ce  nom.)  —  Lyon 

est  annexé  à  eet  état  ,  dont 
les  habitants  n'ont  aucun 
rapport  avec  les  Bourgui- 
gnons ou  Burgondes,  anciens 
maîtres  de  cette  ville,  il.  070. 
—Erigée  en  royaume,  37(1-7. 
—  Lyoo  j  est  joint  légitime- 
ment par  le  mariage  de 
Conrad  ,  avee  .Mathilde  de 
France.  (Voyez  Conrad.)  — 
Rodolphe  111  cède  son  royau- 
me a  Henri,  empereur  d'Alle- 
magne ,  595. 
Bourgogne  le  due  de),  petit 
lils  de  Louis  XIV.  Son  séjour 
i«  Lyon  avec  le  duc  de  Benrç  . 
.Maison  -  Bouge  ,  spectacle  , 
chevaliers  de  l' arquebuse  , 
Hôte  1-de-Vi  lie  ,  statue  éques- 
tre de  Louis  XIV.  V  1,249-52. 

Bol  RGUIGNON8.    Le8  Romains 

leur  permettent  de  s  établir 
dans  la  Savoie.  Il  ,  104,  —  v'- 
rapprochent    et    tentent    de 

s'emparer  de    Lyon  .    d'où 
Aetius    les    repousse.     L 
Romains  traitent  avec  eux 


) 
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106.  —  Ils  leurcêdent  Lyon  , 
107-H.  —  Rançons  exigées  par 
eux, Hl.  —  ils  s'approprient 
les  deux  lires  du  territoire. 
Leur  hospitalité,  142-3. 

Botoow  ,  capitaine  penon  de 
la  milice  urbaine.  Dirige  le 
massacre  des  protestants  , 
pendant  la  St-  Barthélémy 
lyonnaise.  (Voyez  ce  mot.) 

Hresce  (reprise  de)  par  les 
Français  sur  les  Vénitiens. 
Célébrée  à  Lyon.  IV,  146-47. 

Bresse  (la).  Se  met  sous  la 
protection  de  Conrad  ,  empe- 
reur d'Allemagne.  (Voyez  ce 
nom.)  —  Les  comtes  de  cette 
province  secondent  l'affran- 
chissement de  la  commune 
Lyonnaise.  (  Voyez  ce  mot.) 
— Réunie  à  la  France  avec  le 
Bugey,  le  Valromey  et  le  pays 
de  Gex,  à  la  suite  d'un  traité 
de  paix  de  Henri  IV  avec 
Amédée  de  Savoie.  V  ,  4a-). 

Brtgnais,  village  à  trois  lieues 
de  Lyon.  Pillé  par  \esTard- 
Venus  ,  qui  y  gagnent  une 
sanglante  bataille  sur  les 
Français.  (Voyez  Tard- Ve- 
nus.) —  La  baronnie  en  est 
donnée  aux    chanoines    de 


i  \  m:  m.i 

91  iu>i    par    Innocent    i\ 
\ u\r/  ce  nom. 

l.Ri.M.u  m  i  i .  reine  de  Prance 
Lyon  esl  témoin  de  ses  in 
trigues  sanglantes,  il .   -i\->. 
—  Nomme  l'érèque   Arrige. 
\  oyei  ce  nom.  —  Fait  exéen 
ter  ;i  Lyon  des  travaux  d?uti 
lité  publique,  M 4-1 5.  —  Fait 
mourir  saint  Didier,  -2ir»-jx. 

Burciiard  ,    archevêque    de 

Lyon.  Obtient  de  Conrad  des 

concessions  successives,  puis 

la  cession  absolue  de  Lyon. 

Voy.  Archevêques  de  Lyon.) 

Burciiard  II ,  archevêque  de 
Lyon.  Achève  d'usurper  la 
souveraineté  de  la  ville  sur 
Rodolphe  III,  son  frère  ,  et 
en  fait  acte  à  l'égard  de  l'Ile- 
Barbe.  (Voy.  Archevêques  de 
Lyon.  )  —  Se  reconnaît  feu- 
dataire  de  Conrad  ,  empereur 
d'Allemagne.  (Voir  ce  nom. 

Burciiard,  successeur  et  ne- 
veu de  Burchard  II,  archevê- 
que de  Lyon.  Etant  un  sujet  de 
scandale  ,  l'empereur  Henri 
III  l'envoie  en  exil.  II ,  598. 

Buyatier  ,  famille  considérée 
de  marchands  lyonnais.  IV  . 
65,74. 
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Caligula.  Se  rend  à  Lugdu- 
num.  I -,  221. —  Etablit  sa 
résidence  au  palais  impérial, 
222.— Y  mène  une  vie  de  ma- 
niaque ,  222-23. —  Y  pressure 
les  Gaules,  222. — Impose  des 


taxes  arbitraires,  et  fait  mou- 
rir les  plus  riches  habitants 
de  Lugdunum ,  pour  s'appro- 
prier leurs  biens,  223-24.  — 
Fait  lui-même  une  loterie 
d'objets  précieux  ,  qu'il  dit 
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avoir  été  à  l  usage  de  ses  pré- 
décesseurs i  pour  les  vendu 
plus  cher,  134-96.  —  Singu 
lière  humiliation  qu'il  im- 
pose .1  ceux  qui  perdenl  le 
prix  d'éloquence  à  l'Athénée. 
(Voy.cemot.)  —  Quitte  Lug- 
< t mi •! m  et  retourne  à  Rome  , 
ou  il  meurt  assassiné,  938. 

Lai.uhi;,  village  près  de  Lyon. 
Esi  le  théâtre  d'une  sanglante 
bataille  entreAlbin  et  Sévère. 
Voyez  Albin.)  -La  moitié  en 
est  donnée  en  1 180,  par  les 
sires  de  Villars ,  aux  arche- 
vêques île  Lyon.  I  Voyez  Ar- 
ebevêques,  ) 

I  v>  kK.El  (M.  de),  lieutenant 
«lu  gouverneur  «le  Lyon  ,  en 
L69&  VI,  m. 

C kffTAiNE  DE  L\o>.  En  quoi 
consistait  ses  fonctions. 
(Voyez  Autorité  royale.  )  — 
Sont  usurpées  par  le  bailli 
Itoyer.  (  Voyez  ce  nom.) 

tiARvc.vi.Lv  (l'empereur),  fils 
de  Sévère.  Naît  a  Lugdunum. 
i ,  r>))7.  —  v  passe  plus  tard 
sans  s'\  arrêter,  r>(»7. 

Caaaffe(1c  cardinal).  Envoyé 

pàff  le  papeà  Paris,  pour  Tain1 
rompre   la    trêve    de    :>   ans  , 

conclue  entre  l'empereur  et 

Henri  IL  Ksi  reçu  solennel- 
lement a  ion  passages  Lyon. 
v.xo. 
C  vuniNUiv  Portent  l'habit 
rouge  pour  la  première  t'ois  . 
Mans   le    grand   concile   «le 

Lyon.  Il  .  lô.    Voy.  Conciles. 
<  vur.ri  nt.  .    mère  de   Gonde- 


baud  ,  et  grand'mère  de 
Clotilde.  Lait  construire 
l'église  et  le  monastère  de 
Sl-.Miehel  ,  dont   elle  s'etablil 

la  supérieure,  il,  199-53. 
Catherine  de  Médius.  Vient 

ii    Lyon   recevoir  son   fils  i 

Henri  III.  V,  907 
Cayktam   f  le  cardinal   légat 

Porteur    d'un     bref     spécial 

pour    les    ligueurs  de   Lyon, 

est  splendidement  reçu  Man- 
ia ville.  V,  B59-54. 

Celliel  ,  commune  du  depar 
lemenl  de  la  Loire.  Un  aque- 
duc y  passait.  (Voyez  Aque 
ducs.) 

CÉLEETIHS.  Notice  sur  l'ancien 
COUVent  et  le  quartier  de  C6 
nom.  Il,  130-82. 

Cérisollbs  bataille  de).  Cette 
victoire  des  Français  en  Pié- 
mont est  annoncée  à  Lyon  a 
son  de  trompe.  IV,  41  L 

CÉ84B  Jules  .A  du  faire  deLug- 
iliiniim  sa  ville  de  finances, 
malgré  le  silence  qu'il  en  gar- 
de dans  ses  Commentaires.  I, 
Introd.  ,11.  —  Influence  de 
ses  victoires  sur  1rs  destinées 
de  Lugdunum  ,  7!).  (  Voyei 
Romains  et  Aqueducs.  ) 

ChAGNON  ,  commune  du   de 
parlement   de  la  Loire.  Snib 

les  Romains  .  donnait  pas 

sai:e  a  un  aqueduc.  |  Voyez 
ee  mot.  ) 

«.uvi.vuoNT  (Guillaume  de)  , 

bailli  des  terres  et  courriel 
du   ebapilic  ,    V6TS   le  milien 

,lu  \i\    siècle  lll  .  si. 
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Oialamom  (rue).  Origine  d<- 
son  nom.  Il,  143.—  Ce  qu'elle 
était  autrefois,  m  ,  104-2. 

Cb  w.ovs-si  a-SAONB.  L'une 
des  voies  construites  par  les 
Romains,  de  Lyon  au  lihin, 

y  aboutissait.  (Voyez  Voies 
romaines.)  —  Dévoréeparles 
flammes  dans  le  IXe  siècle. 

II,  559. 

CnvMARiER  ,  président  du  tri- 
bunal des  comtes  de  Lyon 
dans  le  moyen-âge.  (  Voyez 
Justice.) 

Chambery  (de),  gouverneur 
de  la  citadelle  de  Lyon.  Pro- 
tège les  réformés  contre  le 
fanatisme  du  peuple  et  du 
Consulat.  V,  220-2*3. 

Cïiambort.  En  1175,  les  com- 
tes de  Forez  se  reconnais- 
sent ,  pour  ce  lieu ,  vassaux 
des  archevêques  de  Lyon. 
(Voyez  ce  mot.) 

Chandieu  (  Pierre  )  ,  bailli  de 
Mâcon ,  capitaine  et  sénéchal 
de  Lyon.  Homme  ferme,  dont 
la  prudence  sauva  la  cité  des 
attaques  des  Bourguignons. 

III,  462. 

Chandieu  ,  commune  du  Dau- 
phiné.  Prise  et  reprise  par 
les  deux  partis  pendant  la 
Ligue.  (  Voyez  ce  mot.  ) 

Changes  (loge  des).  En  1629, 
plusieurs  négociants  offrent 
de  contribuer  à  sa  construc- 
tion. VI,  148.  —  Les  dessins 
de  cet  édifice  sont  dressés  à 
Paris  par  Mansard  ,  260. 

Changy  ,  bourg  du   départe- 
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merii  de  la  Loire.  Céd<      en 
1 175,  par  les  comtes  de  Forez 
aui  archevêques  de   Lyon. 
\  oyei  ce  mot. 

Chanoine*    •!      Saint  -  Jean. 
\ 'dm-/,  comtes  de  Lyon. 

Ciiavmm.s     d(     Saint  -  Just. 
Prennent  le  litre  de  baron. 
\  oyea  comtes  de  Lyon. 

(,u  kifOiNES  de  8aint-Ruf.  Eta 
blis   par   saint  Jubin  < l m n s 
L'église  de  Notre-Dame-de-la- 
Platière.  il,  411-12. 

Chapellerie  lyonnaise.  Con- 
currence que  lui  font  déjà 
les  fabriques  foraines  .  dans 
le  milieu  du  XVII'  siècle. 
VI  ,  212.  —  Les  compa- 
gnons obtiennent  un  tarif 
des  maîtres  chapeliers  en 
1761  ,  562.  —  Se  révoltent 
en  1786  ,  avec  les  ouvriers 
en  soie.  (Voyez  Révolte  des 
Deux-Sous.) 

Chapitre  de  la  cathédrale  de 
Lyon.(Voy.  comtesde  Lyon. 
Partage  avec  les  archevêques, 
pendant  le  moyen-âge,  l'ad- 
ministration temporelle  de 
Lyon.  (Voyez  Archevêques 
de  Lyon.)  —  Est  réorganisé 
dans  le  XIIIe  siècle.  III^-ÔÔ. 

Chapon ay  (le  seigneur  de), 
président  du  Consulat.  Ré- 
ponse ferme  qu'il  fait  à  un 
envoyé  de  François  1er.  IV, 
2o8-9. 

Chaponost,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  Les 
Romains  y  établirent  un  ré- 
servoir d'aqueduc,  dont  les 
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débris    subsistent    encore. 

\  <i\C/.  .\qUC«|l|Cs. 

(  n  vmn:  hospice  de  lu  ).  Sa 
fondation, sous  le  nom  «!./«- 
mosne  générale  de  Lyon  , 
a  l'occasion  «le  la  désastreuse 
famine  de  1831  et  années 
suivantes .  et  pow  l'extinc- 
tion «le  la  mendicité  dans 
la  ville. IV,  r):;:!-?.').  —  Expro- 
priation pour  élever  le  bâti- 
menl  ([ni  existe  aujourd'hui. 
Pose  de  la  première  pierre. 
VI,  109-10.  —  lai  1783,  un 
édil  met  les  cillants  trouvés 
à  la  charge  «le  l'hospice,  i  '•> 

Charité  (quartier  de  la).  Em 
bellissement  de  ce  quartier, 
proposé  [>ar  Rigot-de-Terre- 
basse.  VI  ,  ~^± 

Gfl  vhi.i;>i\i;m:.  Influence  que 
prend  le  clergé  sous  son 
règne,  et  particulièremenl  le 
clergé  lyonnais,  il,  ^î-r):;. 
— Fonde  une  riche  bibliothè- 
que ci  désire  finir  ses  jours 
à  rile-Barbe.  (Voyez  ce  mot. 

(  n  vnn:s  >l  ietel.  Dépouille 
l'Eglise  des   trésors  qu'elle 

avait  Conquis  ,  cl  laisse  !.\«m 

-ans.'-  èque.  il ,  ±2ï-ti. 
Charles,  lils  «le  Lothaire.  Le 
royaume  le  Bourgogne,  dont 

Lyon    est    la    capitale  ,    lui 

échoit  en  partage,  h  .  551-3. 
—  Meurt  I  Lyon,  3 

CBARLES-LE-ChAUVE  ,   i"i  «!«• 

France.  Lyon  lui  échoit.  Il, 
r>:i:;.  _  assiège  Vienne. 
(Voyei  ce  nom.  — Séjourne  a 
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Lyon,  557.  —  Se  fait  couton 
ner   par  le   pape,  558-9.   — 

meurt   au  Monl-Cenis  et   est 
enterre  a  Nanlua.   560-61. 

du  kRLEsV,  n»i  de  France.  Re- 
çoit l'investiture  du  Dan 
phiné  à  Lyon  ;  protège  cette 
ville,  qui  «huma  depuis  des 
letes  magnifiques  aux  rois 
«h-  France,  III  ,  598-400.  — 

Lutte  «le  ses  officiers  ;i  l.\on, 

avec  l'archevêque  ,  à  l'occa 

siiui  «lu  palais  «le  Roanne. 
(Voyez    ce   mot.)  —    Dote  la 
\ille  d'utiles  règlements  «le 
police,  105-6. 
Chaules  VI,   roi   de  France. 

Son  entrée  solennelle  a  Lyon, 
eu    1T>SX,  mi  les  bourgeois    le 

reçoivent  magnifiquement. 
III ,  106-9.  —  Sous  ce  prince, 
la  querelle  entre  l«'s  mis  de 
France  <'t  l'archevêque  pour 
le  palais  «le  justiee  de 
Roanne,  se  renouvelle.  V"oy. 
Roanne,  palais  de.) 
eu  vHi.r.«i  VIL  roi  «le  France. 
Pendant  qu'il  n'est  encore 
que  dauphin  .  demande  aux 
Lyonnais  'les  hommes  et  'les 
siihs'ei.-s  pour  combattre  les 
Anglais,  ni  ,  136-38.  —  Les 
Lyonnais  lui  demandent  «leux 
foires  franches,  fil.  -  H  leui 
étrit  une  lettre  contre  Jean 
sans-Peur,  se  rend  à  Lyon  , 

où  il  est  bien  reçu  et  où   l'on 

paria-«'  sa  naine  contre    les 
taglais,  iit  «i.  —  Pour  com 
battre  ceux-ci,  Lyon  devient 
sa  caisse  militaire  ;  on  \ 
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Lèbre  son  avènement  au  trône 
et  la  naissance  de  bod  Ms, 
Louis  \i  ;  Le  Consulat  négo- 
cie pour  diminuer  Le  chiffre 
(l'une,  taxe  de  guerre, 47-49. 
— Se  rend  de  nouveau  à  Lyon, 
menacé  par  les  Bourgui- 
gnons; la  ville  lui  fournit 
des  subsides  et  se  met  en 
état  de  défense  ,  488-60.  — 
Son  fil*  Louis  XI  se  révolte 
contre  lui;  il  lui  pardonne, 
le  constitue  gouverneur  du 
Dauphiné  ;  fait  encore  le 
voyage  de  Lyon,  se  rend  à 
Saint  -  Symphorien  -  d'Ozon  , 
puis  à  Saint-Priest ,  où  il  ré- 
tablit l'ordre  que  Louis  avait 
troublé  de  nouveau  ,  465-70. 
— Malade,  on  fait  des  prières 
publiques  pour  le  rétablis- 
sement de  sa  santé,  478.  — 
un  grand  service  y  est  célé- 
bré après  sa  mort ,  480. 
Charles  VIII ,  roi  de  France. 
Rend  aux  Lyonnais  les  foires 
qui  leur  avaient  été  ôtées  au 
commencement  de  son  rè- 
gne. (  Voyez  Foires.  )  —  Le 
Consulat ,  sachant  qu'il  se 
rend  à  Moulins,  le  supplie  de 
venir  à  Lyon  ;  répond  qu'il 
y  sera  dans  huit  jours  ; 
grands  préparatifs  pour  le 
recevoir;  son  entrée  solen- 
nelle ;  mystères  et  allégories 
représentés  à  cette  occasion. 
IV ,  79-86. — Reçoit , ainsi  que 
sa  cour,  des  présents  magni- 
fiques du  Consulat,  qui  lui 
demande  ensuite  la  confir- 
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nation  de  plusieurs  prhrilé- 
«,87-89. — s<>n  second  léjour 
a  Lyon  ;  !'•  'lue  de  Baroie  Le 
vient  visiter ,  et  lui  donne 
le  jeune  page  Bayard  ,  90-8. 
—  Projette  II  conquête  de 
Naples  pour  laquelle  il  ras- 
semble  des  troupes  dans  le 
Lyonnais.  —  Troisième  sé- 
jour; favori  se  le  commerce  d< 
Lyon;  se  livre  aux  plaisirs  ; 
aime  les  belles  Lyonnaises  , 
95-5.  —A  son  retour  d'Italie, 
est  de  nouveau  fêté  ;  accorde 
des  lettres  de  noblesse  aux 
membres  du  Consulat  et  des 
privilèges  aux  Citoyens ,  9'i- 
6.  —  On  célèbre  à  Lyon  la 
naissance  de  son  fils  ,  dont 
la  mort  est  bientôt  apprise 
dans  la  ville,  103.  — Mort  du 
roi ,  dOo-6. 

Charles  IX,  roi  de  France. 
Son  entrée  solennelle  et  son 
séjour  à  Lyon.  V,  499.-203.  — 
Lettre  qu'il  écrit  au  Con- 
sulat pour  lui  défendre  de 
sévir  contre  les  protestants , 
209-10.  —  (Voyez  St-  Barthé- 
lémy lyonnaise  et  Protes- 
tants.) 

Charles-Quint.  1  Son  entrée 
dans  la  Champagne  jette 
l'effroi  parmi  les  Lyonnais  , 
qui,  d'après  l'ordre  de  Fran- 
çois I" ,  font  une  revue  gé- 
nérale de  leurs  forces  mili- 
taires. IV,  414.  - 18. 

Charlieu  ,  commune  du  dé- 
partement de  la  Loire.  As- 
siégée et  prise   par  les    li- 
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gueurs    lyonnais,  r>72,  r>7i. 

CHABLl  ,  village  du  Lyonnais, 
dunt  Le  château  était  défendu 
de  tours  et  de  tusses.  Le  pape 
Innocent  IV  en  t'ait  sa  de- 
meure pendant  7  ans.  III,  20*2. 

Ch  vitTiiEi  se  des  Portes.  An- 
tique monastère  du  Bugey, 
aujourd'hui  en  ruine.  Dans 
le  XIe  siècle  ,  l'archevêque 
de  Lyon  ,  lléraclius ,  s'y 
réfugie  avec  une  partie  de 
son  clergé,  et  y  est  l'été  pen- 
dant deux  semaines.  II,  449- 
50.  (Voyez  lléraclius.) 

Ciiasselav  ,  commune  du 
Lyonnais.  Origine  de  son 
nom.  I,  80. 

Chatillon,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  Le 
château  en  est  cédéten  1  I7r>, 
par  les  comtes  de  Forez  aux 
archevêques  de  Lyon.  Il,  102. 
(Voyez  Archevêques. ) 

Chavagneu  (le  fief  de).  Donné 
en  1171)  par  les  comtes  du 
Forez  aux  archevêques  de 
Lyon.  II ,  4G3.  (Voyez  Arche- 
vêques.) 

Cheval  (le)  du  légat.  Usage 
singulier  du  moyen-âge  à 
Lyon.  V,  354-58. 

Cheval  fou  (fête  du).  Ce 
qu'était  cette    l'arec  pieuse, 

particulière  à  Lyon,  ni ,  ir>  i  - 
32. 
Chevauchée  de    l \\m      In 

conseiller  se  plaint  du  scan- 
dale (pie  cette  bizarrerie  oc- 
casionne. 1\  .  22 i.  lien  est 
fait  une  seconde   en    1366. 
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Y,  214. 
CllEVluÈltES   (  le  marquis  de). 

Nommé  lieutenant  militaire 

du  duc  de  Nemours,  gou- 
verneur de  Lyon  pendant  la 
Ligue.  V,'33î.  —S'empare de 
Vienne,  avec  les  forces  h on- 
naises.  (Voyez  Dauphiné  et 
Ligue.)  —  Accusé  de  conspi- 
ration ,  est  enferme  à  Pierre- 
Scize,  puis  rendu  à  la  liberté 
et  à  son  commandement  , 
575-77. 

Ciiesnaye  (de  la),  secrétaire 
de  François  Ier.  KnvoyéàLyon 
par  son  maître,  pour  rançon- 
ner et  mettre  en  arrestation 
les  marchands  étrangers  ,  et 
notamment  les  Espagnols. 
IV,  SM8-0.— Le  Consuiel  s*é- 
lève  contre  les  arrestations 
qu'il  opère,  et  convoque  les 
anciens  notables  ,  250-51.  — 
Plusieurs  d'entre  eux  se  ré- 
crient contre  la  tyrannie 
royale  ,  à  l'égard  des  négo- 
ciants ;  rôle  que  jouent  les 
comtes  de  M-.lcau  dans  cette 
all'aire.  La  Cliesnn\e  s'adou- 
cit lors  d'une  nouvelle  assem- 
blée de  notables, el  le  roi  l'ait 
publier  un  mandement  à 
Lyon  pour  tranquilliser  les 
étrangers  qui  y  trafiquaient 
2:i2-:»s. 

CHJtGHl  (  le  cardinal  Flavio), 
légat  du  pape.  Réception  ma- 
gnifique qui  lui  est  laite  | 
Lyon.  VI,  209. 

CBILDBBUT  .  frerc  de  Clodo- 
mir.    Demeure   seul    maître 
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de  Lyon,  il,  I7s.  Passionné 
pour  les  constructions  d'é- 
glises ,  178.  Déplorable  étal 
de  Lyon  sur  La  fia  de  sou 
règne,  193-96.  —  sa  mort , 
L96-7. 

Chrétiens.  Cryptes  ou  ré- 
duits obscurs  où  ils  se  réu- 
oîssaient.  I  ,  207.  Les  pre- 
miers  chrétiens  lyonnais  s'é- 
lèvent contre  les  prêtres  du 
paganisme;  ceux-ci  récri- 
minent contre  les  chrétiens, 
291-4.  —  Leur  première  per- 
sécution dans  Lugdunum  , 
302.  (Voyez  martyrs  de  la 
foi,  St-lrénée  ,  St-Potliin  > 
etc.  )  Leur  courage  après 
la  persécution  ,  541.  —  Ceux 
échappés  au  massacre  vien- 
nent bâtir  des  habitations 
au  pied  de  la  montagne  de 
St-Irénée.  II,  52.  —  Amol- 
lis par  la  défense  de  l'usage 
des  armes ,  ils  sont  sans  force 
pour  repousser  les  barbares, 
80.  —  Défendus  et  excités 
contre  les  juifs  par  Agobard, 
295  ,  502.  (  Voyez  St-Ago- 
bard.) 

Cbilpéric.  A  la  tète  tranchée 
à  Vienne  par  ordre  de  Gon- 
debaud  ,  son  frère.  II,  151. 
(  Voyez  Gondebaud.  ) 

Christianisme.  Son  introduc- 
tion à  Lugdunum  ,  et  motifs 
qui  l'y  font  accueillir  avec 
empressement.  I,  265-70.  — 
Etablissement  du  christia- 
nisme dans  la  ville  :  St-Pothin 
en  est  l'apôtre  et  le  premier 


é?èque.     Voyei  ce  nom. 
Le  chrii  tianisme  change  la 
(ace  de  Lyon,  n  .  il . 

CmsTiifE  .  reine  de   8ui  de 
Son    passage   ;i  Lyon.    \  i 
194. 

Cinq-M  mis  .  mrori  •  !<•  Louis 
XIII.  Jugé  h  décapité  a 
Lyon  avec  de  Thou.  VI  , 
174-77. 

CuiQi  vvi  i.  les  .  Magistrats 
nommés  par  les  bourg 
lyonnais,  lors  de  l'affranchis- 
sement de  la  commune  el 
qui  formèrent  plus  tard  le 
Consulat.  (Voyei  Commune 
lyonnaise.  ) 

Citadin.  Origine  de  cette 
nomination.  III,  2i0. 

Clairon  ,  célèbre  tragédienne. 
Concourt  à  l'inauguration  de 
l'ancien  Grand-Théâtre  de 
Lyon  ,  en  1750  ,  en  jouant  le 
rôle  d' Agrippine  dans  Bri- 
tannicus.  VI  .  351.  (Voyez 
Théâtres.  ) 

Claude  (l'empereur).  Naît  à 
Lugdunum.  1, 205.  —  Succède 
à  Caligula ,  228.  —  Honore  sa 
ville  natale,  en  la  faisant  ap- 
peler la  belle  colonie  par 
excellence  ,  la  grande 
ville  municipale  des  Gau- 
les; mais  détruit  par  là  les 
derniers  vestiges  de  son  an- 
tique indépendance ,  228-29. 
—  Sa  piété  pour  ses  parents . 
229.  —  Obtient  de  grands 
privilèges  pour  les  Gaulois  , 
par  un  discours  prononcé  au 
sénat  et  consigné  sur  des  ta- 
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Mes  d'airain,  qui,  retrouvées 
à  Lyon,  se  voient  encore 
dans  le  mus,  e  de  cette  ville, 
vjr>o.  —  Propose  de  recevoir 
les  Gaulois  au  sénat, 230. — 
Rumeurs  des  Romains  à  cet 
égard,  830-3SL.— sa  harangue 
pour  soutenir  cette  propo- 
sition ,  ^âw2-r>7.  —  H  réussit  ; 
Lugdunumenreçoil  un  uou- 

VeaU  lustre  ,  et  atteint  le  plus 

liant  degré  «le  splendeur , 
w2ôs.  —  Les  tables  <|ui  portenl 
son  nom  ,  trouvées  en  creu- 
sant  dansun jardin ,  et  ache- 
tées parla  ville  sur  la  motion 
de  Claude Bellièvre.  (Voyez 
ce  nom.) 
CLEBERG  (Jean),  dit  l'HOMME 
de  la  Roche.  Assiste  à  une 
réunion  de  uotables  convo- 
qués par  Le  Consulat.  I\ ,  281- 
'i-2.—  Notice  sur  ce  bienfai- 
teur des  Lyonnais ,  2G8-9.  — 
S'excuse  de  ne  pouvoir  rem- 
plir la  charge  de  conseiller  de 
eette   ville  à  Laquelle   i!   est 

appelé,  M9. 
Clémence  de  i»ourges,  appe- 
lée la  perle  des  demoisel- 
les lyonnaises.  Célèbre  par 

sa   charité.     IV  ,    336  ,    {:>:>. 

(Voyez  Lyonnaises. 

CLÉMENT  V.  Pour  avoir  la 
tiare  ,  promet  a  Philippe-le- 
Bel  tout  ce  qu'il  exige  , 
entre  autres  choses,  de  trans- 
porter en  France  le  siège 
pontifical;  Lyon  étant  choisi, 
il }  est  sacre  en  grande  pom- 
pe .  mais  un  événement  ira- 
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gique  vient  troubler  cette 
cérémonie  :  un  de  ses  frères 

6SI  assassine  devant  lui  dans 
un  repas.  Part  pour  Avignon 
après  avoir  rendu  de  grands 
services  à  Philippe.  III  ,  ôi.'i- 
47.  —  Convoque  et  tient  un 
concile  a  Vienne.  (  Voyes  ce 

mot.  ) 

Clergé  Lyow  vis.  Sa  corrup- 
tion sous  le  règne  de  Gon- 
dran.  Il  ,  *207-K.  —  Instruit 
par  le  malheur,  devient  ruse 
et  hypocrite  sous  Charlcma- 
gne.  Voyez  ce  nom).  —  Ce 
qu'il  était  au  commencement 
du  XV  sieile.  III,  453-34. 
(Voyez.  Archevêques ,  Comtes 

de  Lyon  ,  Saints  .  etc.) 
Cloche  de  ST-JBAN ,  une  des 
plus  grosses  qui  existent  en 
France.  Fui  Tondue  dans  le 
XVIIe  siècle.  Son  poids.  Anne 
d'Autriche  lui  donna  son 
nom.  III,  169.  (  Voyez  St- 
Jean.  ) 
Cloches.  Introduites  à  Lyon 
par  St-Ennemond.  (Voyez  <c 
nom. 
Clodomiu.  Hat  Sigismond  et 
le  l'ait  mourir.  (Voyez.  Sigis- 
mond.) —  Livre  combat  à 
Gondemard,  frère  de  celui-ci, 
a  Voiron  en  Dauphiné.    V 

est  tue.  II  ,  177-7S. 
Clotilde  ,  reine  de  France. 
Elevée  a  Lyon ,  est  livrée  a 
Clous  par  Gondebaud.  II  , 
134.  —  Excite  ciodomir  con- 
tre Sigismond,  17...  Pleure 
s«s  enfants,  178. 
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Clovis.  Obtient  Clolilde  de 
Gondebaud  \  il ,  134.  -  Se  li- 
gne avec  Godegiselle  contre 
celui-ci  :  Le  bat,  155.— Traite 
avec  Gondebaud.  (  Voyez  ee 
nom.  ) 

Cluny  (Ordre  de).  Notice  sur 
cet  ordre.  II,  599. 

Cluny  (le  comte  de),  chanoine 
de  St-Jean.  Tue  en  duel  le 
baron  d'Izeron  ,  pour  n'avoir 
pas  voulu  retarder  le  sup- 
plice de  trois  malheureux  , 
condamnés  pour  la  révolte 
des  Deux-Sous.  VI,  457-8. 
(Voyez  ce  mot.) 

Colbert  ,  ministre  de  Louis 
XIV.  Donne  une  impulsion 
nouvelle  à  l'industrie  lyon- 
naise. VI,  205.  (Voyez  Indus- 
trie.) 

Collège  de  chirurgie.  Etabli 
dans  les  bâtiments  de  celui 
delà  Trinité,  est  saccagé  en 
1768.  (Voyez  Emeutes  popu- 
laires et  Collège  de  la  Tri- 
nité.) 

Collège  de  L4  Trinité,  au- 
jourd'hui grand  collège.  Son 
établissement,  au  commence- 
ment du  XVIe  siècle,  éprouve 
des  obstacles  de  la  part  du 
clergé.  Heureuse  influence 
de  cette  institution  sur  les 
arts,  la  littérature  et  les 
sciences  dans  la  cité.  IV,  505- 
11.  —  Améliorations,  511-7. 
—  Dirigé  par  Barthélémy 
Aneau.  V,  119.  —  La  direc- 
tion en  est  remise  au  jésuite 
Auger.   (Voyez  ce  nom.)  — 


Rapporta  entre  les  jéauiii 
«■i  le  Consulat  pour  cet  éta 
bliasement.  VoyezConaulal  . 

—  Etal  de  prospérité  auquel 
est  parvenu  le  collège,  dont, 
en  1(57.",  le  père  Lachaize  est 
fréteur.  M,  219-90.— LejCon 
subit  en  augmente  l'alloca 
tion,  et  .Aii''-  la  rentrée  du 
père  l'obinl ,  que  ses  con- 
frères  ont  chassé,  31:2-1  i.  — 
Il  est  interdit  aux  jésuites 
d'y  enseigner  ,  par  arrêta  <lu 
parlement  :  les  PP.  de  l'O- 
ratoire refusent  ,  puis  ;,« 
ceptent  leur  place  ;  les  jé- 
suites revendiquent  les  bâti- 
ments comme  leur  propriété  . 
tentent  d'enlever  la  biblio- 
thèque et  le  médailler.  Sont 
chassés  de  France.  Diseus 
sion  entre  le  Consulat  et  la 
sénéchaussée  sur  l'adminis- 
tration des  collèges  de  Lyon, 
563-74.  —  Conflit  entre  le 
Consulat  et  les  oratoriens , 
qui  refusent  de  recevoir  au 
collège  la  collection  Adamoli, 
les  écoles  de  chirurgie  et 
de  dessin,  412-14. 

Collège  (petit).  Sa  fondation 
en  1629,  pour  l 'enseignement 
des  basses  classes.  VI,  148-9. 

Colonges  ,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  Etait 
traversé  par  l'un  des  aque- 
ducs du  Mont-d'Or.  (Voyez 
Aqueducs.) 

Commerce.  Ce  qu'il  était  dans 
l'origine   de  Lyon.  I,  54-36. 

—  Développements  rapides 


qu'il   prend  sous    la  domi- 
nation   romaine  ,    l^'.L   — 
Ruiné  pendant  les  temps  «l<4 
barbarie ,  les  croisades  lui 
donnent    une   nouvelle   vi- 
gueur.   III,  18K30.  —   Les 
étoffesde  soie  commencent  à 
se  fabriquer  à  Lyon,  130-139. 
(Voyez  Soierie.)  —  Les  fabri- 
ques d'étoffes  d'or,  d'argent 
et  de  soie,  s'\  établissent  et 
s'y  développent  sous  les  rè- 
gnes »lt;  Louis  XLLouisXH  et 
François  Ier.  -Noticessur  les 
foires  «le  Lyon,  857-89. — Une 
émigration  «Je  riches  famil- 
les italiennes  ,  dans  le \inc 
siècle  ,  donne  au  commerce 
de  Lyon  un  développement 
prodigieux,  357-41.—  Quar- 
tiers spéciaux  pour  certains 
genres  de   négoce  dans    le 

\VC  siècle,  H)>.  —  Louis  \l 
se  fait  aimer  des  Lyonnais  en 
protégeant   leur  commerce. 
(Voy.  Louis  XL  Foires  et  Con- 
servation. )  —  D'une  histoi- 
re du  commerce  <l«i  Lyon.  IV, 
148-40.  —  Beaucoup  «le  négo- 
ciants protestants ,  expulsés 
•  le  Lyon  .  enrichissent    ( I 
nève    «le   leur   industrie.  V, 
-2'ri.  —  Les  parlements  con- 
testent au  Consulat  l<'  droit 
qu'a  la  i  ille  d'être  l'entrepôt 
unique    'les    marchandises 
importées   d'Italie  et    d'Es- 
pagne. VI,  219-386.  —  1» 
treux  effets  «le  la  révocation 
del'édit  de  Nantes.   \ oy.  Pro- 
testants.) —  Etablissement 
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d'une  chambre  de  commerce 
en  170-2,  954-9R—  Le  Connu 
lai  s'alarme  ,    pour  le  com- 
merce, de  la  tenue  simple  de 
1m  reine,  épouse  dé  Louis  W, 

ni  l.   —  Création  ,   par  Louis 

XV ,  «les  inspecteurs  ambu- 
lants «les  manufactures,  r>-2o. 

COMMUNAUTÉS  d'artisans  et  de 

fabricants.  Fondées  à  Lyon 
à  la  façon  «les  l'reres  Moraves. 
VI,  ISS. 
Commuiik  lyonnaise.  Causes 
diverses  qui  ont  amené  son 
affranchissement     dans    le 
xiii"  siècle,  ni ,    121-25.  — 
Commencement  des  hostili- 
tés entre  les  bourgeois  et  l«'s 
archevêques  ,  bous  Renaud 
«!e  Forez,   125-96,  I3&-37. — 
La  perception  «lu  ban  d'août 
est   le  signal  de  la  révolte, 
1  m —  Les  bourgeois  se  for- 
tifient, convoquent  les  corps 

de  métiers,  leur  donnent  *\\-> 

pennons  et  des  capitaines . 

OjUÎ  prêtent  serment  entre  le^ 

mains  des  Cinquante;  créent 

un  scel  pour  la  commune , 
1 13-45.  —  Traitent  avec  l'ar- 
chevèque  Robert,  par  la  mé- 
diation d*Eud«es  ,  1 14-45.  — 
Les  deux  partis  se  préparent  à 
de  nouvelles  hostilités ,  qu'ils 

suspendent     hrùs«[ueinent    a 

l'occasion  d'un  concile  ,  I  î~- 
ï*.  Ce  concile  développe  par- 
mi les  bourgeois  l'esprit  d'in- 
dépendance, IW-3W. —  Inno- 
cent iv  les  protège.  Voyei  ce 
nom.  )  —  Smii»    de  nouveau 
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vexés  par  les  chanoines.  v<»\ . 
comtes  de  Lyon.) — Beaucoup 
de  fonctionnaires  ecclésiasti- 
ques prennent  parti  pour 
eux,  306.  —  S'emparenl  des 
ciels  île  la  ville,  se  gardent 
eux-mêmes  dans  leurs  quar- 
tiers, l'ont  de  St-Nizier  une 
place  d'armes  ,  se  lient 
avec  les  comtes  de  Savoie  , 
207-9.  S'adressent  au  pape 
pour  soutenir  leurs  intérêts  ; 
lui  demandent  l'égalité  des 
rangs,  la  faculté  pour  leurs 
fils  de  devenir  chanoines,  et 
pour  leurs  filles  d'entrer  au 
monastère  de  St-Pierre;  di- 
sent qu'ils  peuvent  avoir  des 
armoiries  aussi  bien  que  les 
comtes  de  Lyon,  210-11. — 
De  nouvelles  vexations  des 
chanoines  amènent  une  nou- 
velle émeute,  213.  —  Les 
bourgeois  emportent  d'as- 
saut le  cloître  de  St-Jean  , 
construisent  des  fortifica- 
tions au  Gourguillon  et  à 
Fourvières, 213-1  o.— Tentent 
vainement  de  prendre  la  for- 
teresse de  St-Just.  Les  trou- 
pes des  chanoines  font  une 
sortie  et  les  repoussent.  Les 
bourgeois  appellent  Hum- 
bert  à  leur  secours  et  livrent, 
sous  ses  ordres,  un  combat 
sanglant  aux  chanoines  , 
qu'ils  tiennent  bloqués  dans 
leur  cloître  ;  ne  peuvent  con- 
clure la  paix  avec  l'évèque 
Gérard,  qui  les  excommunie 
dans  un  synode  à  Belleville, 


Ml',  \l.l 

-_M :>!<;.   —    Demandent   'lu 

seCOUn    I    St-Louis  .    roi    •  !<• 

France  et  la  médiation  'lu 
légal  'lu  pape.  Trois  eorami 
saires  'lu  roi  arrivent ,  en- 
tendent les  i  éliminations 
•les  chanoines  et  celles  Mes 
bourgeois .  et  rendent,  avec 
le  Légat .  une  sentence  d'ac- 
commodement, ->\l--2-2.  — 
Le  roi  favorise  la  commu- 
nauté lyonnaise,  -i-i'  —  Son 
départ  pour  l'Afrique  en- 
hardit les  chanoines,  qui 
recommencent  les  hostili!  is, 
égorgent  les  pennons  du  fort 
du  Gouriruillon,  ravagent  les 
campagnes,  incendient  les 
maisons  ,  massacrent  les 
vilains  ;  les  bourgeois  se 
rassemblent  en  armes  sur 
le  Pont-de-Pierre ,  repren- 
nent leurs  forts,  et  passent 
au  fil  de  l'épée  les  gens  ar- 
més de  l'église:  ceux-ci 
se  portent  à  de  nouvelles 
cruautés,  207-70. — Les  bour- 
geois font  le  siège  de  la  ci- 
tadelle de  St-Just,  brûlent  les 
vassaux  du  chapitre  et  le 
curé  d'Ecully,  dans  l'église 
de  cette  commune;  brûlent 
également  les  maisons  de 
Couzon,  270-75.  —  Poussent 
le  siège  de  St-Just  avec  une 
nouvelle  vigueur,  sous  les  or- 
dres de  Humbert  de  Latour , 
puis  l'abandonnent.  275-74. 
—De  nouveaux  médiateurs  du 
roi  de  France,  font  cesser  les 
hostilités;  le  pouvoir  des  cha- 
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noines  est  m  imentanément 
suspendu;  la  commune  s'or- 
ganise; les  Cinquante  sont 
réduits  a  douze,  875.  —  Dé- 
cision d'accommodement  (Mi- 
tre les  deux  partis  ,  pronon- 
cée par  Le  pape  ,  385-86. — De 
nouvelles  dissensions  mena- 
çant d'éclater;  Grégoire  Xles 
prévienl  avant  de  quitter 
Lyon.  (Voyez  Grégoire  X.)  — 
Les  bourgeois  se  mettent  sous 
la  protection  de  Philippe-le- 
Bel  ,  à  condition  qu'il  les 
maintiendra  dans  leurs  fran- 
chises, 541-44. — Se  [daignent 
d'être  sous  deux  maîtres, 
aines  que  le  roi  se  lut  em- 
paré de  la  moitié  du  tempo- 
rel des  archevêques .  ">•»">.  — 

Pierre  de  Savoie  ,  exploitant 

leur    mécontentement  ,    les 

pousse  a  la  révolte  contre  le 
roi ,  qui  s'empare  bientôt  de 
Lyon.  —  Malgré  la  cession 
laite  par  Ledit  Pierre  de  Sa- 
voie,et  la  promesse  de  Louis- 

le-Hutin  de  les  annexer  a  la 

couronne  de  France  ,  les 
bourgeois  craignent  encore  ; 
mais  Philippe -le -Long  l<is 
rassure  en  consolidant  Leur 
gouvernement  consulaire  . 
564-66.  -  Acte  de  reconnais- 
sance de  la  commune  Lyon- 
naise par  Pierre  de  Savoie  , 

r>t>7-70.      Yo\e/.  ee     non.  )  — 

Résultats   généraux  (le  L'af- 
franchissement. Y  ,  1*2-17. 
Commi  NB8  deFrance.  Deleur 

affranchissement     dans     le 
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moyen-âge.  Ni ,  w2-2.'»-^s,  XM- 
r>7.  —  De  l'origine  "le  leurs 
coutumes  et  privilèges,  lll  , 
■2\\-ï~2.  —  L'organisation  de 
celle  de  Lyon  ne  présente  pas 
une  origine  différente  de 
etdle  des  autres  communes. 

V  ,  7-12.    (  Voyez    Commune 
lyonnaise.) 
Compagnie  des  Indes.  Sur  les 
instances  de  Louis  XIV,  Lyon 

\  entre  pour  un  million. 
(  Voyez  Industrie.) 

Comtes  de  Lyon,  Vienne,  etc. 
Institues  par  Lothaire  pour 
l'administration  civile.  II  , 
548-59. 

Comtes  de  Lyon  ou  chanoi- 
nes DE    SAINT-JEAN.     Leur 

origine;  histoire  de  leur  insti- 
tution. Il,  lô,  9$5*8.  —  Le  roi 

Louis  leur  donne  pour  leur 
entretien  les  abbayes  de  St- 
Marlin  d'.Vinay,  de  Sl-!renee. 
572,  —  D'abord  soumis  à  la 
vie  commune  ,  ils  s'y  sous- 
traient ;  lettre  Culminante  du 

pape   it  cet    égard  ,  109-10. 

—  Donnent  de  fortes  sommes 

d'argent  à  l'empereur  d'Alle- 
magne poiir  o'ètre  point  in- 
quiétés dans  leurs  fiefs. 
(Voyez  Humbaldus.)  —Célè- 
brent les  premiers  la  fête  de 
l'immaculée  Conception  de  la 
Vierge,   124. —  Ont  seuls  le 

droit    de    porter    le    litre    de 

comte.  |  Voyez  ferez.  —  Ty- 
rannisent les  bourgeois,  i'»-J. 

—  Persécutent  les  Vaudois  . 
i 58,    Voyei  ce  mot.    —  Par 
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lie  de  la  ville  qu'ils  occu- 
paient. IN ,  31-33.  Leurs 
rivalités  avec  les  archi  vê 
quesdonl  ils  prétendent  éga 
1er  la  puissance,  iB-46.~  Ont 
conservé  les  traditions  ro- 
maines; possèdent  une  chaire 
de  droit  romain  ,  d'après  le- 
quel ils  jugent  ,  40-7.  — 
Avaient  un  tribunal  ,  outre 
celui  de  l'archevêque.  (Voyez 
Justice.)  —  Rompent  leur 
communauté  au  moment  où 
les  bourgeois  forment  la  leur. 
(Voyez  Renaud  de  Forez.)  — 
Obtiennent  de  ne  fléchir 
qu'un  genou  pendant  la  mes- 
se ,  à  l'élévation.  III ,  177.  — 
Innocent  IV  veut  faire  en- 
trer des  étrangers  parmi  eux; 
donne  la  baronnie  de  Bri- 
gnais  à  ceux  de  St-Just ,  ce 
qui  leur  fit  porter  le  titre  de 
baron  et  la  rose  d'or.  (Voyez 
Innocent  IV.  ) —  Profitent  de 
l'absence  de  l'archevêque 
pour  vexer  les  bourgeois  , 
205-6.  —  Se  lamentent  sur 
l'état  de  Lyon,  209-10.  — 
Les  bourgeois  demandent  au 
pape  à  entrer  parmi  eux. 
(Voy.  Commune  lyonnaise.)— 
Repousés  du  cloître  de  Saint- 
Jean  ,  se  retirent  dans  celui 
de  St-Just;  appellent  les  sei- 
gneurs leurs  vassaux,  qui 
viennent  avec  20,000  hom- 
mes ;  repoussent  les  bour- 
geois ;  en  sont  repoussés  à 
leur  tour  ;  voient  avec  dé- 
plaisir la  médiation  du  roi 


de  France  <'t  'lu  pipe  ;  leui 
récriminations    contre     les 
bourgeois.    Voyei  Commune 
lyonnaise.  Recommen 

cent  l<-s  hostilités  contre  eua , 
an  départ  de  8t  Louis  pour 
l'Afrique.  —  Luttent  contre 

la     puissance     «les    rois    de 

France,  ~'.i7-9s.  —  S'unissent 
aux  Lyonnais  pour  demander 

la  réintégration  des  foires. 
IV,  63-66.  —  Donnent  répa- 
ration au  bourgeois  Imbert 
de  Varey.  (  Voyez  ce  nom.)  — 
Le  doyen  de  la  cathédrale 
leur  intente  procès  afin  de 
les  obliger  a  se  mettre  à  ge- 
noux lorsqu'on  lève  l'hostie 
à  la  grand'messe  ;  les  car- 
dinaux de  Lorraine  et  de 
Tournon  décident  qu'à  ce 
moment  ils  se  tiendront  pro- 
fondément inclinés.  V  ,  204. 
—  Refusent  pendant  la  Li- 
gue de  payer  des  subsides 
pour  leurs  vins  ,  et  permet- 
tent qu'on  charge  le  peuple 
d'impôts.  V  ,  532.  —  Leur 
titre  de  comte  de  Lyon  , 
leur  est  contesté  par  le  Con- 
sulat ,  qui  veut  avoir  le  pas 
sur  eux.  VI  ,  181-82, 19-4-95. 
Se  constituent  intermédiai- 
res entre  les  ouvriers  et  les 
marchands  ,  et  ramènent  le 
calme,  par  leur  influence, 
dans  l'émeute  de  1744.  (Voy. 
Ouvriers  en  soie.  )  — Média- 
teurs entre  les  ouvriers  et  le 
Consulat, en  1786.  (Voyez ré- 
volte des  Deux-Sous.) 


DE    l'HISTOIR 

Concile  tenu  a  Lyon  et  pré- 
gidë  par  Sacerdos.  A  quelle 
occasion.  Il,  184-85.  —  Autre 
Concile  tenu  à  Lyon  et  prési- 
dé par  st  Nixierpour  arrêter 
ii's  désordres  des  Leudes  et 
déposer  Salone  et  Sagittaire, 
201-:;. 

Concile  (grand)OECiJMÉNiQUE. 
Convoqué  à  Lyon  pour  dé- 
poser Frédéric  II ,  empereur 
d'Allemagne.  III  ,  188-89. 
(Voyez  Innocent  IV.  )  —  Invo- 
ques ,  archevêques  et  autres 
grands  personnages  qui  as- 
sistent à  la  séance  prépara- 
toire tenue  dans  le  cloître  de 
St-.ïust.  III,  1G1-03. —  Histoire 
de  cette    séance,   165-68.  — 

Histoire  de  la  première  el  se- 
conde sessions,  tenues  dans 
l'église  deSt-Jean,  181-00.— 
/tfemdcla  troisième  session, 
où  la  sentence  de  déposition 
est  prononcée  contre  Fré- 
déric,  190494. 
CONCILE  (second)  oecuméni- 
que. Tenu  à  Lyon  par  Gré- 
goire X  pour  la  réunion  des 
églises  grecque  et  latine.  Sa 
convocation.  (Voyez  Gré- 
goire X.) — Evénements  qui  , 
dans  le  clergé  grec,  en  ont 
préparé  l'issue.  111,293-95.— 
Première  session:  énuméra- 
tion des  prélats,  des  abbés, 
des  rois,  des  ambassadeurs, 
de  tous  les  hommes  remar- 
quables qui  s'v  trouvèrent, 
el  dont  St-Bonaventure  était 
le    plus  émlnent  .   Î98-300. 


i     M    F. von.  33 

— Deuxième  et  troisième  ses 
sions,  300-2. — Arrivée  à  Lyon 
des  ambassadeurs  de  Michel 
PaJéologue,  empereur  grec; 
réunion  dans   l'église  de  St- 
Jean,  des  églises  grecque  et 
latine  ,  302- a.  —  Arrivée  de 
l'ambassade  d'Abaga, Grand- 
Kan  des  Tartares,  30S-7. — 
Quatrième  session ,  ou  la  réu- 
nion définitive  est  arrêtée, 
307-11.— Cinquième  session  : 
Baptême  de  trois  ambassa- 
deurs    tartares  ;     réformes 
ecclésiastiques,  312-18. 

Concile  de  Vienne  (en  Dau- 
phiné),  en  1512-13.  Clément 
V  et  Philippe-le-Hel  s'y  don- 
nent mutuellement  des  preu- 
ves de  courtoisie  :  le  roi  de 
France  obtient  du  pape  l'a- 
bolition des  Templiers  ,  et 
lui  accorde  l'interdiction  des 
tournois  qui  se  tiennent  à 
Lyon.  III,  357-00. — La  juri- 
diction temporelle  de  Lyon 
y  est  abandonnée  à  Pbilippe- 
le-Bel ,  par  Pierre  de  Savoie , 
3(tl-C3. 

Concile  convoqué  à  Lyon  ,  en 
13 12, pour  terminer  les  débats 
entre  le  pape  et  Louis  XII. 
IV,  186. 

Conciles.  Note  sur  ceux  tenus 
à  Lyon.  II ,   13. 

CONCORDAT  entre  Léon  X  et 
François  Ier.  Considérations 
sur  ce  traité;  influence  qu'il 
exerça  à  Lyon  des  qu'il  y  fut 
connu.   IV, 207-1  i. 

Condriiu  ,  ville  do  départe- 


ment  du  Rhône.  Etant  entrée 
dans  le  parti  <l«'  la  Ligue,  les 
royalistes  cherchent  vainc 
uiciii  ;i  la  reprendre*  V,  ôru. 
M5,W7. 

CoNFALONS    (  chapelle     <l< 

Etait  près  de  L'église  des 
Cordeliers;  sa  magnificence  ; 
précieux  tableaux  qu'elle 
renfermait.  III ,   52G-27. 

Conrad  ,  roi  de  Bourgogne. 
Ses  Etats  lui  sont  enlevés, 
puis  rendus  par  Othon ,  em- 
pereur d'Allemagne.  1 1 ,  378.  -- 
Épouse  Mathildo  de  France  , 
qui  lui  apporte  Lyon  pour 
dot,  578.  —  Concède  la  ville 
aux  archevêques  de  Lyon. 
(  Voyez  ce  mot.)  —  Meurt  à 
Vienne  ,  où  il  est  enterré , 
388. 

Conrad  ,  Empereur  d'Allema- 
gne. Le  royaume  de  Bourgo- 
gne lui  est  cédé  par  Rodol- 
phe III.  (Voyez  ce  nom.  )  — 
Entre  en  Bourgogne  ,  y  est 
reconnu  et  couronné.  —  Re- 
vient avec  une  armée  apai- 
ser des  révoltes  ;  y  réussit. 
II ,  597.  —  La  Bresse ,  le 
Dauphiné  et  le  Lyonnais  ,  se 
mettent  sous  sa  protection , 
398. 

Conseillers  de  ville,  mem- 
bres du  Consulat.  (  Voyez  ce 
mot.) 

Conservation  (Tribunal  de 
la)  des  foires  de  Lyon.  Notice 
sur  ce  tribunal  créé  par 
Louis  XI ,  et  qui  eut  la  plus 
salutaire   influence    sur    le 
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commerce  lyonnais,  iv  ,  t* 

'..  —  \i,\ .  Industrie, Foii 
Commerce  .   Soieries     Con 

s11l.1i. 

Constance    l'empereur  . V(- 
journe  à  Lyon.  11 ,  c>8. 

Constantin  ,  empereur  ro- 
main. Son  règne  donne  quel- 
que rie  a  Lugdunum  .  et  j 
contribue  an  développement 
du  christianisme.  — Tableau 
de  l'empire  sous  ce  prince.  I, 
570-74.  II  .  H- 10. 

Const  a  >  tus, littérateur  lyon- 
nais ,  du  cinquième  sièele. 
II ,  125-128. 

Consulat  de  lyon.  Des  ins- 
titutions populaires  qui  l'ont 
précédé  dans  cette  ville. 
(  Voyez  Franchises.)  III ,  228- 
51.  —  Quelle  était  sa  compo- 
sition en  France  en  général, 
et  à  Lyon  en  particulier, 
242-14.  —  Les  membres  en 
sont  élus  par  les  bourgeois  , 
244-45. — Indopendant  dans 
l'origine,  servile  plus  tard; 
étendue  de  ses  pouvoirs , 
245-46.  —  La  garde  de  la  ville 
lui  étant  confiée,  celle-ci  n'a 
point  de  garnison  royale,  247. 
—  Le  pouvoir  consulaire  dans 
Lyon  s'étend  sur  les  compa- 
gnies soldées,  les  fortiliea- 
tions  ,  les  subsistances  ,  la 
salubrité  ,  la  police  ,  la  jus- 
tice ,  les  poids  et  mesures,  la 
voirie  ,  sur  les  corps  de  mé- 
tiers, le  commerce,  249-58. — 
Modifications  qu'il  a  subies 
depuis  son  établissement  jus- 
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qu'à  sa  suppression,  258-64. 
— Commence  a  tenir  registre 
de  ses  actes  en  1416  ,  139.  — 
Obtient  de  Charles  VU  la 
réforme  de  plusieurs  abus 
criants;  améliore  l'adminis- 
tration des  hôpitaux  ,  met 
des  bornes  à  la  licence  «les 

joueurs  «le  mystères  ;  fait 
confirmer  ses  privilèges  par 
le  pape;  s'occupe  «le  l'impôt, 

établit  les  arbalétriers  ,  171- 
78.  Quelles  étaient  les  qua- 
lités requises  pour  en  faire 
partie  à  la  fin  du  quinzième 
siècle.  IV,  78-9.  —  Des  lettres 
de  noblesse  sont  accordées  à 
ses  membres  par  Charles  \  111. 
(  Voyez  ce  nom.  )  —  Quelles 
sont  ses  occupations  au 
commencement  du  seizième 
siècle.  Noms  des  membres 
les  plus  influents  à  cette 
époque,  1 1  *>- i*). — Projet  d'en 
réduire  le  nombre  à  quatre  ; 
poursuivi  par  Henri  II  , 
éprouve  une  vive  opposi- 
tion de  la  pari  des  conseil- 
lers ;  est  abandonné ,  A60-G1 , 
i()(»-7-2.  —  situation  du  Con- 
sulat à  l'égard  du  populaire. 

V  ,  ï~>-t. — Accusé  de  le  piller 
par  Pierre  Buyer  ;  ce  ci- 
toyen .  mis  en  prison  ,  est 
obligé  de  se  rétracter  ,  <>s-<). 
—  Le  Consulat  repousse  une 
pétition  fanatique  tendant  à 
obliger  ses  membres  de  Taire 
une  profession  de  foi  catho- 
lique, llflMH, — Les  fonctions 
de  conseiller  remplies  par  des 


protestants ,  pendant  l'occu- 
pation de  la  ville  par  ceux-ci 
(voyez  Prise  de  Lyon),  etc. 
—  Renouvelé  d'autorité  par 
Charles  IX  ,  203-i.  —  Une 
seconde  fois  ,  207-!).  —  Les 
conseillers  protestant»  ,  a- 
breuvés  de  dégoûts  ,  se  reti- 
rent ,  212-13.  —  Charles  IX 
renouvelle  une  troisième  fois 
les  conseillers  sortants,  dont 
5  catholiques  et  %  protestants, 
2IIJ-H).  —  Au  renouvellement 
de  i;3G7,  il  est  défendu  de 
choisir  aucun  conseiller  par- 
mi les  protestants  ,  225-G. — 
Edit  portant  que,  dans  les 
élections  de  1571,  on  n'appel- 
lera aux  charges  publiques 
que  des  gens  alfectionnés  au 
roi,  240. — Rôle  qu'il  joue  pen- 
dant la  St-Barthélemy  lyon- 
naise.(Voy.ce  mot.) — Les  maî- 
tres des  métiers  ,  sur  la  mo- 
tion de  Claude  Rubis  ,  main- 
tiennent les  échevins  li- 
gueurs dans  leurs  fonctions, 
5!m-.')0. — La  même  chose  ar- 
rive l'année  suivante  1^90, 
579-80.  —  Forme  du  gouver- 
nement consulaire  depuis 
Henri  II  jusqu'à  Henri  IV  : 
impôts,  hôpitaux ,  d'Espinac, 
collège  de  la  Trinité  ,  indus- 
trie ,  milice  urbaine.  VI ,  22- 
'»>.  — Henri  IV  réduit  le  nom- 
bre des  échevins  de  12  ai; 
discussion  entre  M.  de  la  Gui- 
che  et  le  Consulat  pour  la  pre- 
mière élection  sur  ce  pied  ,  à 
l'égard  des   non-natifs  de  la 
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ville  i  et  de  L'élection  d'Hura- 
berl  Grollier  du  Soleil ,  4b* 

î>3.  —  Le  Consulat  réclame 
vainement  les  clés  de  la  ville, 

qui  sont  passées  dans  les 
mains  du  gouverneur  ;  en 
échange ,  la  cour  accorde  que 
le  prévôt  des  marchands,  en 
l'absence  de  celui-ci  ou  de 
son  lieutenant ,  en  remplira 
les  fonctions  ,  106.  —  Intri- 
gues dans  le  Consulat  à  l'oc- 
casion des  élections  ,  117-25. 
—  Est  en  proie  à  de  grandes 
divisions  ;  démêlés  avec  le 
gouverneur  d'Halincourt  , 
124-35.  —  Ces  divisions  se  re- 
nouvelant encore  ,  Richelieu 
vient  lui-même  y  mettre  lin, 
146-47.  —  Conflits  avec  la  sé- 
néchaussée ,  152-55.  —  Nou- 
veaux démêles  pour  les  élec- 
tions ,  165-64. — Graves  dé- 
mêlés entre  le  Consulat  et  la 
sénéchaussée ,  à  l'occasion 
d'injures  publiques  reçues 
par  le  prévôt  des  marchands 
à  la  procession  de  St-Boch  , 
227-28.  —  Louis  XIV  ayant 
confisqué  au  Consulat  le  pri- 
vilège d'être  nommé  par  ses 
concitoyens ,  il  le  lui  rachète 
moyennant  une  forte  somme, 
257-58. — Avait  la  juridiction 
militaire  dans  la  ville  ,  259- 
60. —  Louis  XV  établit  une 
taxe  pour  la  confirmation  de 
la  noblesse  d'échevinage  ;  le 
Consulat  en  obtient  le  retrait 
moyennant  200,000  livres  , 
518.  —  Dépenses   scandaleu- 
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ses  «1rs  échey  ins  aux  frais  l 
la  ville  ;  rétribution  accor 
dée  au  prévôt  des  marchanda, 

7>-i7)  -i\.  —  Disputes  de  pré- 
séance ,  pour  les  assembl 
des  notables ,  entre  Les  éche 
vins  et  la  sénéchaussée;  celle- 
ci  dévoile  l'énorme  déficit 
qui  se  trouve  dans  la  caisse 
municipale  ,  599-03,  374-78. 
—  Modifications  dans  le  gou- 
vernement consulaire  et  dans 
les  finances  de  la  ville  ,  par 
les  lettres-patentes  de  1764; 
582-87,401-405.  —  Le  Consu- 
lat rachète  ,  moyennant 
200,000  livres  ,  une  taxe 
royale  ,  sur  la  noblesse  d'é- 
chevinage depuis  1715,  406- 
7. — Gaspille  les  ressources  de 
la  ville  ,  410-11.  —  Continua- 
tion des  querelles  avec  les 
cours  de  justice.  (  Voyez  Sé- 
néchaussée.) — Les  dilapida- 
tions des  corps  consulaires  , 
redressées  parTurgot.  (Voyez 
ce  nom.  )  —  Condescendance 
du  Consulat  à  l'égard  du  gou- 
verneur, 455.—  Lettres-paten- 
tes qui  portent  à  six  années 
l'exercice  des  fonctions  de 
prévôt  des  marchands,  436. 
—Cérémonie  de  l'offrande  du 
cierge  en  1788 ,  467. 

Conti  (le  prince  de)  nommé  , 
par  Henri  IV,  gouverneur  du 
Lyonnais  ,  Forez  et  Beaujo- 
lais. V  ,  451. 

Cordelicrs.  (Voyez  St-Bona- 
venture,  église  de) 

Cordeliers   (  Colonne   de  la 
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place  des  .    Elevée  en  17t>!>. 
VI ,  300. 
Cordonniers  de  Lyon.  Veu 

lent  empêcher  les  savetiers 
de  travailler  en  neuf;  long 

procès  à  cet  égard.  VI  ,  385. 
(  Voyez  Corps  des  métiers.) 

Corps  des  métiers  de  Lyon. 
Sont  représentes  dans  le  Con- 
sulat. (Voyez  ce  mot.)— Nom- 
breux procès  qu'ils  ont  entre 
eux  au  XVIII8  siècle.  VI, 358- 
.')().  —  Pour  amortir  un  em- 
prunt des  tireurs  d'or,  une 
taxe  de  24  livres  par  lin- 
got est  établie  ,  40">-G.  —  Les 
corporations  commencent  à 
s'émanciper ,  418.  —  Leur  or- 
ganisation entièrement  mo- 
difiée en  1777  ,  151-3-2. 

Courrier  ,  officier  de  police 
pendant  le  moyen-âge.  Ori- 
gine de  ce  nom.  Quelles 
étaient  les  attributions  de  ce 
fonctionnaire  à  Lyon.  III  , 
54-7. 

Coustoux  (les  frères)  ,  célè- 
bres sculpteurs  Lyonnais. 
Font  les  ornements  de  bronze 
et  les  deux  ligures  du  Rhône 
et  de  la  Saône,  pour  la  décora- 
tion de  la  place  de  Bellecour. 
(Voyez  ce  mot.  ) 

Couvents.    Nomenclature  de 

ceux  qui  lurent  SUCCessive- 
ment  établis  à  Lyon.  !  ,  324. 
Couzon  ,  coin  m  u  oc  du  dépar- 
tement du  Rhône.  Traverser 
par  l'aqueduc  du  Mont-d'Or. 
(Voyez  Aqueducs.)  —  (tom- 
ber! d'Albon  en  est  le  capi- 
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laine,  ill  ,81.  —  Terre  de  l  é 

glise  ,  dans  le  moyen-âge  , 
esl  appelée  ville  ,  238.  — Les 
Bourgeois  la  ravagent,  à  cause 
de  son  dévouement  aux  cha- 
noines de  St-.Iean  ,  275.  (V<»\ . 
Commune  lyonnaise.) 
CRÉMIEO  ,  commune  du  Dau- 
phine.  Doute  entre  ce  lieu  et 
Tramoie  ,où  Louis-le-Débon  - 
naire  aurait   tenu   un  plaid. 

u,  r>io. 

Cititun  PUBLIC,  officier  crée  , 

au  moyen-âge,  pour  assister 
aux   ventes  ;    costume   qu'il 
portait.  III ,  65-G.  (Voy.  .lus 
ticc.) 

CnociiETEURS  de  Lyon.  Avec 
les  mariniers ,  les  bouchers  et 
la  milice  urbaine  ,  exécutent 
la  Sl-Barthélemy  lyonnaise. 
(Voy.  ce  mot.)  —  Les  ban- 
des de  crochelcurs  sont  dé- 
truites en  1740.  VI  ,  321-22. 

Ckoisades.  Prêchées  dans  tout 
l'Occident.  II,  415-16.  —  Dé- 
génèrent sous  le  pontificat  de 
Grégoire  \.  III  ,  2!K)-!t-J. 

CROK-HOUSSE.  Donnée  par  les 
sires   de  Villars   aux  arche- 
vêques de  Lyon.  III ,  N{. 

Ci  ires  ,  commune  dépendant 
de  la  Croix-Rousse.  Donnée 
en  IloO,  par  les  sires  de  Vil- 
lars ,  aux  archevêques  de 
Lyon.  III  ,  8i. 

Curis  ,  village  du  département 
du  Rhône.  Traverse  par  un 
aqueduc.  1 .  112.  (Voy.  \que- 
ducl 
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DANDELOT  (A.ndelot  ou)  dcCo- 
LIGNY,  fils  de  l'amiral.  D'a- 
bord attaché  au  duc  de  Ne- 
mours ,  qui  le  lait  enfermer 
ensuite  au  château  de  Pierre- 
Scize.  (Voyez  Ligue.)  —  Sort 
de  prison.  V,  421. 
Dangon  (Claude)  ,  maître  ou- 
vrier en  soie.  Invente  les  mé- 
tiers d'étoffes  façonnées.  VI , 
93-95.  (  Voyez  Soieries.  ) 
Dauphiné  (le).  Se  met  sous  la 
protection  de  Conrad  ,  empe- 
reur d'Allemagne.  (Voyez  ce 
nom.  )  —  Les  Dauphinois 
proposent  aux  Lyonnais  de 
s'unir  à  eux  contre  la  Suisse. 
IV  ,  157-66. —  Occupé  parles 
Protestants.  (Voyez  ce  mot.) 

—  Tombe  de  nouveau  en  leur 
pouvoir  ;  les  Lyonnais  en- 
voient des  compagnies  pour 
les  réduire.  V,  266.  —  Le  gou- 
vernement du  Dauphiné  est 
donné  au  duc  de  LaVallette  , 
frère  du  duc  d'Epernon ,  288. 

—  Le  Dauphiné  sous  la  Li- 
gue (voyez  Nemours  ),  357- 
62,  377-78. 

Dauphins  de  Viennois.  Ren- 
dent hommage  aux  archevê- 
ques de  Lyon  ,  pour  les  châ- 
teaux d'Annonay  et  d'Argen- 
tal.  III,  140-141 .  — Humbert  II , 
dernier  dauphin  de  Viennois, 
après  avoir  cédé  à  Charles  de 
France  sa  souveraineté  sur 
le  Dauphiné .  termine  sa  vie 


dans  le  C0UY6Ht  des  Domi- 
nicains de  Lyon,  579-80.  (Voy. 
Dominicains  et  Humbert.) 

DÉCADENCE  Di.  Ll  <-l»i  M  M  sous 
Vitellius.  1,-200. —Sous  Ves- 
pasien,  Sévère  et  ses  succes- 
seurs ,  20:> ,  00:3-68. 
Delosse  ,  sous-gouverneur  de 
Lyon.  Fait  désarmer  les  pro- 
testants ,  pendant  qu'une  so- 
ciété secrète    et    armée     de 
catholiques  ,   se  forme  à  son 
instigation.  V,  210-12. 
Denis-de-Bron  (  fête  de  St-  ) 
(Voyez  Martyrs.)  —  Désastre 
arrivé  sur  le  pont  de  la  Guil- 
lotière  ,  en  1711  ,   à  l'issue 
de  cette  fête   annuelle.   VI  , 
270-75.  (Voy.  Pont  de  la  Guil- 
lotière.) 
Desargues  (Gérard)  ,  célèbre 
géomètre  lyonnais  ,  ami  de 
Descartes.  Aide  Maupin  pour 
le   plan  de  l'Hôtel-de-Ville. 
IV  ,183.  (Voy.  Hôtel -de-Ville.) 
Déserte  (Couvent  de  la).  Les 
religieuses  de  ce  monastère 
se  plaignent  que  les  Corde- 
liers  de  l'Observance  veulent 
avoir  un    nouveau    couvent 
auprès  du  leur,  et  cela  à  mau- 
vais dessein.  IV ,  144. 
Deux  amants  (tombeau  des;. 
Son  histoire ,  doute  sur  l'épo- 
que de  sa  construction  ,  tra- 
dition populaire  et   épisode 
sur  ce  tombeau ,  inscription. 
1 ,  155-59.  (Voyez  Tombeau.) 


Deville  d  Esciialvs  ,  gcntil- 
homme  à  la  suite  du  seigneur 
de  St-Chamont.  —   Frappe 

l'échcvin  lyonnais  Goujon  , 
à  Paris;  condamné  d'abord  à 
la  potence,  en  est  quitte  pour 
des  excuses  publiques  qu'il 
fait  an  Consulat  et  à  Goujon 
lui-même.  (Voy.  ce  nom.) 

Digues.  Le  Consulat  en  l'ait 
construire  ,  en  1039  ,  en  face 
du  boulevart  St-Clair.  VI  , 
164.  —  Il  en  fait  faire  de 
nouvelles  ,  en  1054  ,  pour 
encaisser  le  Hhône,  180. 

Diocèse.  Lyon,  créé  par  Cons- 
tantin ,  métropole  des  trois 
diocèses  d'Occident.  II,  11-14. 

Dioclétien.  Lugdunum  se  re- 
lève ud  peu  sous  le  règne  de 
cet  empereur.  1 ,  309. 

DiSIMIBI  ,  lieutenant  du  duc  de 
Nemours  à  Vienne.  Sa  pré- 
tendue attaque  du  pont  du 
Hhône.  V ,  418-19.  —  Livre 
Vienne  au  roi ,  440-47.  (Voy. 
Ligue.) 

Doctrine  historique  de 
l'auteur  de  cette  His- 
toire. I ,  introd.  xviij-\\x. 

Dodieu,  personnage  consulai- 
re remarquable, au  commen- 
cement du  XVIe  siècle.  (Voy. 
Consulat. 

Dolet  ,  célèbre  imprimeur  de 
Lyon.  Notice  sur  son  carac- 
tère, ses  opinions  ,  sa 
damnation  et  sa  mort.  IV  , 
147-49.  —  Opinion  de  Dolet 
sur  la  liberté  de  la  presse  , 
449-?>r>. 


ÎTOIRE    DE    LYON. 
DOMINIC  vins 


V.) 

Gouvenl  des). 
Donne  son  nom  à  la  rue  St- 
Dominique.  Bvènemens  re 
marquabies  qui  s'y  passè- 
rent ;  converti  en  hôtel  de 
préfecture,  m ,  340. 

DOMITIEN.  Séjourne  à  Lugdu- 
dum.  I,  964. 

DORTANS  (Château  de).  Détails 
sur  la  tour  qui  s'y  voyait  en- 
core naguère.  III ,  82. 

Douppbs  (Louis)  ,  marchand 
lyonnais.  Son  assassinat  ; 
supplice  de  ses  assassins.  IV, 
588-90. 

Droit  (Chaires  de).  Il  en  est  éta- 
bli à  Lyon ,  pour  le  droit  ro- 
main ,  à  l'école  des  chantres 
de  la  cathédrale,  dans  le  trei 
sième siècle.  1 1 1 ,  40.  (Voyez 
Comtes  de  Lyon  ).  —  Fonda- 
tion d'une  autre  chaire  en 
1731.  VI  ,010,587. 

Druides  ,  prêtres  gaulois.  Re- 
ligion antique  des  Lyonnais. 
1 ,  40-49.  —  Les  Druides  ont 
un  collège  allie-Barbe;  doc- 
trine qu'ils  y  enseignent ,  49- 
:jô.  —  La  religion  druidique , 
remplacée  à  Lugdunum  par  le 
paganisme  ,  99  ,  190-93.  — 
Claude  détruit  le  druidisme 
231.  —  Ce  qui  reste  de  druides 
excite  encore  le  fanatisme  et 
li4  patriotisme  des  Gaulois, 
201-0-2. 

Drusus.  Accompagne  Auguste 
à    Lugdunum.    (  Voyez   Au- 
guste. )    —  Apaise  «1rs    trou 
blcs  qui  s'étaient  élevés  dans 
les  ('.miles,  après  qu'Auguste 
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eut  quitté  Lugdunum.l,  497-       à  Lyon  la  nouvelle  delaSt- 

oh.  (Voyez  Temple  <'t  Autel 

élevés  a  Auguste. 
Dubois  (rue).  Origine  de  son 

nom.  11,1 13. 
Du  Peybat  (Maurice).  Apporte 


Barthélémy.  Voy.  Bt-Barthé 
Lem]  lyonnaise.  )  —  Empri- 
sonné lorsque  Lyon  se  déclare 
pour  la  Ligne,  v.  ~ri~>.  Voyei 
Ligue. 


I. 


Eculi.y  ,  commune  du  dépar- 
tement du  Rhône.  César  y 
fixe  son  principal  quartier 
d'hiver.  I,  76.  — Origine  de 
son  nom  ,  80.  —  Comme  terre 
du  chapitre  ,  les  bourgeois 
en  brûlent  les  habitants  et  le 
curé  ,  dans  l'église  ,  par  re- 
présailles. III,  272-5.  (Voyez 
Commune  lyonnaise.  ) 

Edueins  ,  l'un  des  trois  grands 
peuples  de  la  Gaule  celtique. 
Territoire  qu'occupait  cette 
confédération  ,     protectrice 
des  Ségusiens.  1 ,  51-3U. 

Eglise  (histoire  de  1')  de  Lyon. 
Tableau  de  l'église  de  Lyon 
dans  les  temps  primitifs.— 
Plus  tard  cette  histoire  se 
confond  avec  celle  des  insti- 
tutions civiles.  I,  266. --Reve- 
nus de  l'église  de  Lyon  tou- 
jours croissants  jusqu'à  nos 
jours  ,  524.  —  Sources  où  l'on 
peut  trouver  les  légendes  de 
l'église  de  Lyon  ,  557.  — 
L'église,  d'abord  dotée  par  les 
lidèles ,  s'élève  plus  tard  à 
une  grande  splendeur.  II,  10. 
—  Majesté  de  ses  cérémonies 
et  de  ses  rites ,  62-5.  —Reste 
triomphante  au    milieu   de 


L'invasion  des  barbares ,  102. 

—  Tend  plus  tard  ;i  s'empa- 
rer du  pouvoir  temporel,  172. 

—  Abandonnée  sous  le  règne 
de  Charles-Martel ,  227.  — 
Reparaît  plus  puissante  sous 
l'épiscopat  de  LeyiJrade  et  de 
ses  successeurs,  251.  Voyez 
Archevêques  ,  Comtes  de 
Lyon. ) 

Emeutes  poi'Llaikes  qui  eu- 
rent lieu  à  Lyon  à  différentes 
époques.  Au  commencement 
du  quinzième  siècle  ,  le  peu- 
ple, mécontent  du  Consulat, 
s'empare  de  l'administra- 
tion ;  dix  des  plus  mutins 
sont  décapités.  III,  450-51.— 
Tumulte  à  l'occasion  de  nou- 
veaux impôts  établis  par  le 
Consulat.  IV  ,  152-34.  — 
Emeute  en  1529,  occasionnée 
par  la  disette  ;  après  plu- 
sieurs jours  de  durée  ,  l'au- 
torité ,  d'abord  en  fuite  , 
exerce  sur  le  populaire  de 
sanglantes  représailles  ,517- 
58.  —  Troubles  à  l'occasion 
des  protestants  et  de  la  Ligue. 
(Voyez ces  deux  mois.  )  —  A 
l'occasion  des  subsistances. 
(Voyez  ce  mot.)  -  Agitation 
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il 


des  ouvriers  en  1023  ,  sur  le 
bruit  que  leséditssomptuai- 
res  prohibant  les  vêlements 

de  soie  ,  vont  être  mis  en  vi- 
gueur. VI ,  130-31.  —  Emo- 
tion populaire  à  l'occasion 
de  rétablissement  du  droit 
de  marque  des  futaines ,  1 1  i- 
40  —  Grande  émeute  à  l'oeea- 
sion d'un  nouvel  impôt  sur 
les  vins,  153-81.— Idem  sur 
le  bruit  de  prétendus  accapa- 
rements de  blés,  231).  (Voyez 
ouvriers  en  soie.  )  —  Trou- 
bles dclG93.(Voyez  subsistan- 
ces.) —  Emeute  occasionnée 
par  la  rareté  du  charbon  ,  en 
1704,  238.  —  Autre,  en  1709, 
pour  cause  de  disette.  (  Voyez 
subsistances.)—  Autre  à  l'oc- 
casion de  l'octroi  sur  le  bé- 
tail. (  Voyez  Boucheries  de 
Lyon.)  --  Emeute  des  maîtres- 
ouvriers  ,  en  1744.  (Voyei 
ouvriers  en  soie.)  —  Emeute 
en  1788 ,  à  l'occasion  du  col- 
lège de  chirurgie,  397-87. 
—  Révolte  des  ouvriers  en 
soie  et  chapeliers  ,  en  1780. 
(  Voyez  révolte  des  Deux- 
Sous  ,  Peuple  lyonnais.) 

EMIGRATION  des  Lyonnais  dans 
la  Provence  et  le  Languedoc, 
après  l'invasion  des  Bourgui- 
gnons* H ,  111.  —  Emigration 
des  protestants  de  la  ville  de 
L}on  ,  et  détresse  dans  la- 
quelle  se  trouve  la  fabrique 
«le  soierie.  VI, 329-53.  [Voyez 
Protestants.  ) 

ElS(;iiA1SSEl  ns  de  portes.  Ce 


que  c'était  ;  ordonnance  du 

gouverneur  pour  les  taire  sai- 
sir dans  Lyon.  V  ,  2i7-8. 

Epernon  (duc  d' )  ,  favori  de 
Henri  111.  Accident  qui  lui 
arrive  près  de  Lyon  où  il 
venait  rejoindre  le  roi. 
V ,  28;).  —  Passe  avec  son 
année  dans  cette  ville,  se 
rendant  en  Dauphine  ,  998- 
302.  (Voyez  garnison  royale.) 

EPREUVES  OU  JUGEMENT  DE 
Dieu.  Ce  que  c'était.  —  St- 
Agobard  écrit  un  livre  con- 
tre cette  superstition  atroce. 
II  ,  284-87. 

Esclaves.  Sous  le  règne  de 
Constantin  ,  beaucoup  de 
Lyonnais  se  vendent ,  faute 
de  moyens  de  subsistances. 
II ,  10-11.  —  (Voyez  Paupé- 
risme. ) 

Espagnols.  Détestés  à  Lyon, 
à  une  époque  du  règne  de 
Louis  XII.  IV,   14t. 

Espinac  (  Pierre  d'),  archevê- 
que de  Lyon  ,  l'un  des  chefs 
de  la  Ligue.  Détenu  depuis  les 
événements  de  Hlois  ,  est 
élargi  au  prix  d'une  rançon 
de  30,000  écus.  V  ,  330-37.— 
Va  et  vient  de  Paris  à  Lyon, 
pendant  tout  le  temps  de  la 
Ligue  ,580.  (Voyez  ce  mot.  ) 

—  Contestation  entre  lui  et 
le  Consulat  ;  son  caractère 
hautain.  (Voyea  Consulat. 

Etats-Généraux.  Les  Lyon 

nais  envoient  trois  députes 
a  ceux  de    1407.  IV,  18-li>. 

—  En  ont  quatre  à  reux  de 
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mhï,  il».    -  Etats-généraux 
de  Bloii ,  etc.  |  Voyez  Ligue.) 

—  Ceux  de  161  f.  VI,  107-!). 

Etats  Provinciaux  ,  créés 
par  Louis  xvi.  Leur  ouver- 
ture à  Lyon,  par  l'archerê- 
quc,  le  5  novembre  1787.  VI, 
460-61. 

Etiiékius  ,evêque  de  Lyon.  II , 
209-11. 

Etrois  (chemin  des).  Origine 
de  ce  nom  ;  le  grand  chemin 
de  Lyon  à  Marseille  y  passait. 
1 ,  135.  (Voyez  Voies  romai- 
nes.) 

Euciier  ,  évèque  de  Lyon.  S'ef- 
force à  convertir  les  Bour- 
guignons ,  qui  sont  maîtres 


l'.M-.l»  mi. 

«Il;  la  \ill<-  .  h  engage  Maxi 
m" ,  abbé  <i<-  l'Ue-Barbe  ,  a 
coDcourfir  au  même  but.  Il  . 
KNMo.  _  Etablit  des  reelu- 
series.   S  oyei  ce  mot.) 

Eudes  ,  duc  de  Bourgogne.  Mé 
diateur  entre  l'archevêque  et 
les  bourgeois  de  Lyon.   \  o) 
Commune  lyonnaise.  ) 

Eulauls  ,  comte  d'Auvergne. 
Enlève  et  laisse  mutiler  par 
ses  concubines  une  religieuse 
de  l'abbaye  de  St-Pierre.  II , 
209. 

Eutrope,  famille  patricienne 
lyonnaise,  convertie  au  chris- 
tianisme. II ,  42. 


F 


Falco  ,  archevêque  de  Lyon. 
Permet  sous  son  épiscopat  la 
célébration  de  la  fête  de  l'Im- 
maculée Conception.  (Voyez 
ce  mot.)  —  Sa  mort.  II ,  429- 
32. 

Famine  dans  le  Lyonnais  , 
pendant  les  années  1531  ,  32 , 
33  et  54.  IV ,  352-9.  —  (Voyez 
Subsistances.) 

Faubourg.  Origine  de  ce  mot. 
III ,  240. 

Faustinus,  évoque  de  Lugdu- 
num ,    successeur  d'Hœlias. 

I ,  14  ,  16  ,  46-48. 

Félix  ,  évèque  d'Urgel ,  héré- 
siarque. Est  exilé  à  Lyon. 
(Voy.  Leydrade).  Y  fait  un 
grand  nombre  de  prosélytes. 

II ,  239-40.  —  Est  réfuté  par 


St.  Agobard.  (Voy.  ce  nom. 
—  Se  rétracte.  —  Prêche  de 
nouveau  sa  doctrine.— Meurt, 
273-74. 

Fenoil  (Jacques  ) ,  seigneur  de 
St-Martin  ,  l'un  des  députés 
envoyés  par  le  Consulat  pour 
rendre  hommage  à  Henri  II. 
IV ,  461-05. 

Féodalité.  Son  établissement. 

II ,  575-6.  —  Ce  qu'elle  était 
au  treizième  siècle.  III ,  69-72. 

Fêtes  données  par  les  Lyon- 
nais aux  rois  de  France  , 
princes  ou  princesses  du  sang 
et  autres  grands  personnages 
de  la  cour,  ou  de  l'Eglise, 
depuis  Charles  V  ,  ditleSage, 
jusqu'au  duc  de  Bourgogne  , 

III,  IV.  V,  VI. 


DE   L  BISTOIB 

Felrs,  ville  du  Forez.  —  Sa 
fondation.  I  ,  00. 

Fidélité  des  Lyonnais  pour 
leurs  rois.  II  ,  07-08.  III  , 
247-18.  —  Plus  tard  devient 
intéressée.  IV  ,  -429. 

Filles  PUBLIQUES.  Mesures  de 
police  observées  à  leur  égard 
à  Lyon  ,  pendant  le  moyen- 
âge.  (Voyez  Roi  des  Ribauds.) 

—  Occasionnent  du  scandale 
jusques  dans  l'église  de  St- 
Georges.  IV,  434-38. 

Finances  de  Lyon.  Régula- 
risées dans  le  quinzième  siè- 
cle par  le  Consulat.  (Voyez 
ce  mot.)  —  Etat  financier  de 
la  ville  depuis  Henri  II  jus- 
qu'à Henri  IV.  VI,  7,  18,2-2. 
Subsides  fournis  à  Condé  et 
à  Montmorency  ,  pour  com- 
battre les  protestants  ,  123- 
24.  —  Etat  des  finances  de  la 
ville  en  1055,  187-90.—  Crise 
de  1074  à  4077,  et  établisse- 
ment de  nouveaux  impôts 
pour  y  remédier,  221-27.  — 
Le  Consulat  (dire  à  Louis XIV 
300,000  livres,  235-36.  —  Em- 
prunt à  la  ville  de  Gènes,  pour 
rachat  d'oflices,  230-37. — 
En  1713,  opération  financière 
avec  la  cour,  avantageuse  à 
la  ville,  373-77.  -  Etal  dé- 
plorable des  finances  muni- 
cipales à  la  mort  de  Louis 
XIV  ,  283-80,  389-97  ,  et  a 
l'avènement   de    Louis    XV. 

—  La  ville  offre  à  Louis  XV, 
en  17-43,  un  don  gratuit  de 
deux    millions.    320.  —  Un 
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énorme  déficit  dans  la  caÎBSe 

de  la  ville  donne  lieu  aux 
Lettres-patentes  de  1764.  \  <>> . 
Consulat.)  —  Redressement 
des  finances  municipales  par 
T urgot.  (  Voyez  ce  mot.)  —  En 
1780,  la  dette  de  la  ville  s'é- 
lève à  trente-huit  millions, 
4-00 ,  408. 

Flaciières  ,  commune  du  dé- 
partement de  l'Isère.  En  1208, 
Guichard  de  llarzen  «le  Fia- 
chères  prêt»4  loi  et  hom- 
mage aux  archevêques  de 
Lyon.  111 ,   81). 

Fleurieu.  Donné  ,  en  1150  , 
par  les  sires  de  Villars  ,  aux 
archevêques  de  Lyon.  III ,  84. 

Flores  ,  poète  lyonnais,  diacre 
de  la  Hanécanterie.  (Voy.  ce 
mot.)  —  Ecrit  des  poèmes  sur 
l'état  de  Lyon  et  de  son  clergé 
au  neuvième  siècle.  II  ,  342- 
44. 

Foires  de  Lyon.  Les  Lyonnais 
en  demandent  deux  franches 
à  Charles  VIL  III,  441.  -  Il 
leur  en  est  accord»';  de  nou- 
illes par  Louis  XI.  (Voy.  ce 
nom  et  Conservation.)  —  En 
sont  prives  après  la  mort  de 
Louis  XL  IV  ,  55-58.  —  Une 
députation  est  envoyée  au  roi 
pour  obtenir  qu'elles  soient 
rendues  a  la  \ille ,  60-62.  — 
Elles  !e  lonl  ,  au  nombre  de 
deux  seulement ,  00.  —  Leur 
rétablissement  publie  à  Lyon 
avec  pompe  .  76-7.  (Voy.  <:<'ii 
sulat  ,  Commerce  de  Lyon  . 
etc.) 
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Folard  [le  Père)  ,  jésuite,  cé- 
lèbre professeur  «lu  collège 
de  ta  Trinité.  (Voy.  ce  mot.) 

PONTAiNB,Tillage  près  de  Lyon. 
Ksi  Le  théâtre  d'une  san- 
glante bataille,  entre  Sérère 
et  Albin.  (Voyez  Albin. 

Fontaines     publiques     de 
Lyon.    Etaient    alimentées 
par  trois  vastes  tuyaux  qui 
passaient  à  la  porte  «le  Trion; 
leur  grand  nombre  ,  publi- 
ques ou  particulières,  à  Lug- 
dunum.  I,  111,  122-23. -En- 
tretenues parla  commune.— 
Sont  insufiisantes.  —  Notice 
extraite    des   archives.   IV , 
115,  191.— Celles  de  Belle- 
cour;  Swabel,  leur  construc- 
teur, demande  le  titre  d'ingé- 
nieur et  conducteur  des  fon- 
taines publiques.  VI ,  506-8. 

Forez  (les  comtes  de).  Sou- 
verains de  Lyon,  concurrem- 
ment avec  les  archevêques. 
(Voyez  ce  mot.)  —  Le  comte 
Guillaume  fait  le  partage  en- 
tre ses  trois  fils ,  du  Lyon- 
nais ,  du  Forez  et  du  Beau- 
jolais. II  ,  592.  —  Par  une 
convention  entre  la  France 
et  l'Allemagne  ,  les  comtes 
de  Forez  prennent  le  titre  de 
comtes  du  Lyonnais ,  et  quit- 
tent celui  de  comtes  de  Lyon, 
qui  n'appartient  qu'aux  cha- 
noines de  St-Jean  ,  456-7.  — 
Jalousie  des  comtes  de  Lyon- 
nais et  de  Forez  à  l'égard 
d'IIéraclius.  —  Résumé  sur 
cette  famille  depuis  Gérard 


mi;  MA. 

jusqu'à   GU]    Il  ,    r|    leurs  |,,, 

tentions  mu-  Lyon  .  \  13-44  . 
\\'\  \*.  -  Guy  II  entre  dans 
Lyon  el  le  ratage  ,  ii8-i!». 

—  Il  en  est  chassé  par  Hé 
radius.  (  \  oyéi  <■<•  nom.)  — 

Les  rouîtes  font  une  nouvelle 
incursion  dans  Lyon,  158-59. 

—  Leur,  droits  dans  Lyon  , 
concurremment    arec    ceux 
des  archevêques .  ïonl  régi 
par   le  pape.  159-60.  —  Par 
une  bulle  du  même  pape  ,  ils 
abandonnent  leurs  droits  sur 
Lyon  et    d'autres   localités, 
aux  archevêques  qui ,  de  leur 
côté ,  leur  font  des  conces- 
sions. (Voy.  Archevêques.)  — 
Le  Forez  est  dévasté  par  les 
Tard-Venus. (Voyez  ce  mot.) 

—  Combats  qui  s'y  livrent  pen- 
dant la  Ligue.  (  Voyez  Ne- 
mours et  Ligue.  ) 

Fortifications  de  Lyon. 
(Voyez  Cloître  de  St-Just  et 
Commune  lyonnaise.)  —  Le 
Consulat  en  a  l'intendance  ; 
Charles  IX  l'ait  bâtir  une  ci 
tadelle  sur  la  montagne  de 
St-Sébastien.  III ,  2oi-o2.  — 
On  fortifie  la  ville  pour  évi- 
ter l'elFet  des  menaces  de  Si- 
gismond  ,  empereur  d'Alle- 
magne ,  et  de  Philippe  ,  duc 
de  Bourgogne.  (  Voyez  ces 
deux  noms.  )  —  .Nouveaux 
travaux  dans  la  conjoncture 
d'une  guerre  avec  la  Suisse. 
(Voyez  ce  mol.  )  —D'abord 
bâties  en  terre  ,  le  gouver- 
neur engage  le  Consulat  à  les 
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reconstruire  en  lionnes  pier-         XI   l'enrichit   par  des  .Ions  ; 


res,  ce  qu'il  lait.  IV  ,  186-87, 
189-91.  —Visitées  par  le  con- 
nétable «le  Bourbon  et  Fran- 
çois   1er.   (  Voyei  ces    deux 

noms.)  —Visitées  de  nouveau 
et  leur  construction  activée 
par  François I". 36546.—  De 
grands  travaux  y  sont  ('ails 
après  la  défaite  «le   Pavie  , 
274-80.  —  François  l,r  engage 
les   Lyonnais    à   se    fortifier 
encore  ,  145-8.— Charles  IX 
lait    démolir  ,   pendant   son 
séjour  à  Lyon,  les  forteresses 
élevées  par  les  protestants , 
et    l'ait    construire   une  ci- 
tadelle. (  Voyez  Charles  IX.  ) 
—  Sa  démolition  sous  la  Li- 
gue.  Voyei  ce  mot.  (.—Cons- 
truction   d'un     fort  sur    le 
monticule  de  St-Sébastien,en 
Kir>(i.  vi,  161. 
FORUM.  Bâti  àLugdunum  par 
Trajan  :  sa  description  et  sa 
chute.  1,  874-77.  II ,  54& 
FOCGEROLES  (Château  de).  Les 
comtes  de  Forez  s'engagent, 
en  117Ô  ,  à  en  prêter  loi  et 
hommage-lige    aux    arche- 
vêques de  Lyon.  Il ,  462-3. 
Focrvières.  Origine  du  nom 
de  celle  montagne,  l ,  iS.  — 
Plusieurs  l<  gions  romaines 
>  campent,  8i).  (Voye» Aque- 
ducs.) —  Construction  de  l'é- 
glise, dans  le  douzième  siè- 
cle ,  276-77.  111  ,   24-35.   - 
Est   dédiée  à  St-Thomas    de 
Cantorbér)  ;  La  sainte  vierge 
n'y  a  qu'une  «hapclle;  Louis 


tes  soubassements  formés 
des  débris  du  Forum;  Pie  Vil 
v  officie,  15-51.— Vœu  fait  par 

le  Consulat  d'y  aller  à  pied  , 
toutes  lés  années,  à  l'occasion 
de  la  peste.  (Voyez  Pestes  de 
Lyon.) 
Fous  (  fêle  des  ).  Autrefois  cé- 
lébrée   dans   L'église  de  st- 
Jean.  (  \  oyei  ce  mot.) 
FRA.NCHEVILLE  ,  commune  du 
département  du  Rhône.  On 
y  remarquait  autrefois  des 
vestiges  d'aqueducs.  (Voyez 
ce  mot.  ) 
FRANCHISES.    Celles   que    les 
Lyonnais  possédaient  avant 
la  conquête,  leur  sont  d'abord 
cooservées  par  les  Humains. 
1 ,  95-97.  —  Lugdunum  perd 
tout-a-fait  ses  libertés  en  de- 
venant  colonie    romaine   et 
en  passant  sous  le   gouver- 
nement d'un  proconsul  ,  97- 
103.  (Voyez  Claude.)  —  Après 
L'affranchissement  de  la  com- 
mune   lyonnaise    (voyez  ce 
mol)  ,  les  bourgeois  font  so- 
lennellement enregistrer  les 
franchises    qui   leur  ont  été 
confirmées   par  les  rois  de 

France   et    les    archevêques. 

111,  375-77.  —  Tendance  du 
pouvoir  absolu  à  les  envahir 
sous  François  Ier.  IV  .  -i^i-f». 
—  Leur  envahissement  suc- 
sessif  jusqu'au  seizième  siè- 
cle. Y  ,  17-ii).  —  \'aine>  ré- 
sistances du  Consulat  aux 
empiétements    de    Henri  H  , 
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65-8.  (  Voyei  Consulat.) 
François  !•■ ,  roi  <l«'  France. 
Annonce  aux  Lyonnais  son 
avènemenl  au  trône,  i\  ,  16*7- 
68.  —  Us  lui  envoient  une 
ambassade  pour  la  confir- 
mation «1<'  leurs  privilèges. 
177-70.  —  Demande  des  sub- 
sides aux  Lyonnais  pour  la 
guerre  d'Italie  qu'il  projette. 
192-95.  —  Annonce  son  arri- 
vée à  Lyon  ,  195-96.  —  Son 
entrée  solennelle;  don  qui 
lui  est  t'ait  ;  visite  les  for- 
tifications, part  pour  l'Italie, 
199-201.™ Fait  chevalier  par 
Bayard  ,  204-5.  —  Brillante 
réception  qui  lui  est  faite  à 
Lyon  ,  à  son  retour  de  Pro- 
vence; demande  conseil  au 
Consulat  pour  le  mariage 
d'une  lille  de  France  avec  le 
roi  d'Espagne;  s'intéresse  à 
la  prospérité  commerciale  de 
la  ville ,  219-22.  -  Le  Consu- 
lat fait  une  enquête  pour  ré- 
diger un  mémoire  à  ce  su- 
jet, 223-24.— Le  roi  demande 
1000  hommes  aux  Lyonnais 
pour  grossir  son  armée  ;  le 
Consulat  n'en  accorde  qu'une 
partie  ;  François  Ier  vient  lui- 
même  se  plaindre  et  oblige 
par  menaces  les  conseillers 
à  lui  fournir  9,000  écus,  258- 
63.  —  Eloquente  harangue 
qu'il  l'ait  au  Consulat ,  dont 
il  obtient  25,000  fr.  ,  à  titre 
de  prêt,  pour  solder  des  Suis- 
ses, 266-68.— Lui  écrit  qu'il  a 
signé  la  paix  et  que  ses  fils 
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ionl  <!<•  retour  auprêi  de  lui  ; 
iplendidea    réjouissances  à 

eetl wasion,  pendant  trois 

jouis ,  "i7-.")i.  —Séjourne  à 
Lyon  fii  allant  défendre  la 
Provence  contre  Charles- 
Ouint  :  c  urversation  qu'il  i 
avec  les  conseillers  Aymar  . 
Poyet  el  de  Vauzelle,  577-80. 

—  Est  témoin  de  l'expiation 
d'un  sacrilège  ;  sort  de  la 
Tille  ,  irrite  des  progrès  qu'y 
fait  la  réforme  ,  380-2.  —  Fait 
à  Lyon  un  nouveau  voyage 
avec  sa  cour  en  loil  ,  407-8. 

—  Sa  mort  ne  produit  aucune 
impression  sur  la  ville,  i-28-9. 

—  Jugement  sévère  sur  ce 
monarque,  430-32. 

François  II ,  roi  de  France.  A 
son  avènement ,  le  Consulat 
lui  envoie  une  députation 
pour  la  confirmation  des  pri- 
vilèges de  la  ville.  V  ,  121. 

Franget,  gouverneur  de  Fon- 
tarabie.  Ayant  rendu  cette 
place  aux  Espagnols ,  est  dé- 
gradé à  Lyon.  IV  ,  2i3-4. 

Frédégonde,  reine  de  France. 
Cherche  à  faire  empoisonner 
Gontran  ,  son  mari.  Il ,  21 1 . 

—  Meurt ,  212. 
Frédéric  Barberousse  ,  em- 
pereur d'Allemagne.  Donne 
le  titre  d'exarque  à  Héraelius. 
(Voyez  ce  nom.)  —  Vient  à 
Lyon,  où  il  accorde  une  bulle 
d'or  et  de  souveraineté  aux 
archevêques  de  Lyon.  II ,  438. 

Frédéric  II ,  empereur  d'Alle- 
magne. Caractère  de  ce  prin- 
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ce.  m  .  153,  184.     -  Ennemi 
dos  papes ,  el  en  particulier 

d Innocent  i\  ,  154.  —  Pro- 
tège les  lettres ,  155,  —-Grand 
concile  convoque  à  Lyon 
pour  l»'  déposer  ;  sa  déposi- 
tion. (Yoy.  grand  Concile.) 
—  H  ne  s'en  émeut  pas  ;  écrit 
aux  princes  de  la  chrétienté 
à  cet  égard;  devient  persécu- 
teur ;  sa  mort  ,  195-96. 
FbBBESIUNBI  lis  de  Lyon.  Choi- 
sissent la  mendicité  pour  re- 
ligion de  leur  Ordre.  II ,  405. 
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FbOMAGEBIE  (place  de  la).  Ce 
qu'était  ,  en  1549  ,  le  marché 

qui   se  lient   sur  cette  place. 

iv,  m. 

Peonde  (troubles  de  la).  Lyon 
semble  j  cire  resté  étranger. 

VI,  10 1-0-2. 

Fronto  ,  écrivain  lyonnais  du 
quatrième  siècle,  il ,  77-tf. 

Fulconoe  ,  évèque  de  Lyon. 
Eehappe  aux.  ravages  et  aux 
massacres  que  font  les  Sarra- 
sins dans  la  ville.    II  ,  227 '. 
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Gadagise  ,  riche  famille  flo- 
rentine, établie  à  Lyon.  Avait 
une  chapelle  dans  l'église  des 
Jacobins.  (Voyei  ce  moto  — 
Thomassin  Gadagne  réclame 
en  laveur  de  ses  compatrio- 
tes ,  lésés  dans  leur  commer- 
ce. IV,  155. 

Gadagne  ,  seigneur  de  Bo- 
théon.  Nomme  ,  par  Henri  III, 

lieutenant  du  gouverneur  de 
Lyon  ,  pendant  la  Ligue.  V, 
r>io.  —  Royaliste  irrésolu  ; 
proscrit  lorsque  lc>  Lyonnais 
se  déclarent  poux  la  Ligue. 
Une  conspiration  ,  tramée 
dans  son  château  de  Bothéon 
en  faveur  de  Henri  IV ,  est 
dénoncée  par  Pierre  de  Pome^ 
aux  échevins  ,  qui  en  pré- 
viennent L'explosion.  \  oyez 
Ligue.) 
(.  wjlba  ,  empereur  Romain.  Pu- 
nit les  habitants  de  Lugdu- 


num  de  n'avoir  pas  embrasse 
sa  cause.  I ,  £53-53.  —  Ceux-ci 
sèment  la  haine  contre  lui, 
-j')ô.  Ses  images  sont  bri- 
sées par  les  légions  canton- 
nées dans  Lugdunum  ,  2!>i. 
GABMATE1  BS  ,  officiers  sous 
lesquels  les  églises  et  monas- 
tères mettaient  la  garde  de 
leurs  terres,  châteaux  et  au- 
tres possessions,    in  (   'r).  — 

Discussions  qui  s'élèvent  plus 

tard  entre  l'archevêque  et 
les  gardiateurs  ;  vengeance 
de  ceux-ci ,  ô74  et  suiv.  (Voy. 
Sénéchal,  Bailli.) 
GabnisOB  royale.  —  Lyon  , 
par  privilège  spécial ,  en  était 
exempt.  \  oyei  Consulat).  — 
Le  Consulat  ne  permet  le  DBt- 

sageaux  troupes  de  Louis  XI, 
qui  vont  se  battre  contre  Um 
Bourguignons,  qu'en  petits 
pelotons,  et  l'un  après  l'au- 
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ire.  IV  ,  90-31.  —  Il  s'oppose 
au  passage  ,  dans  La  ville , 
de  l'armée  du  duc  d'Epernon  : 
obligé  de  céder  aux  ordres 

du  roi ,  prend  des  mesures  de 
défiance  fort  sévères  à  l'occa- 
sion de  ce  passage.  V  ,  2'M)- 
502. —  Une  garnison  est  enfin 

établie  dans  la  ville ,  avec  des 
casernes  ,  en  1780.  VI ,  459. 

Garon  (  précipice  du  ) ,  entre 
Soucieu  et  Chaponost.  Diffi- 
cultés qu'éprouvèrent  les  Ro- 
mains pour  y  faire  passer  l'a- 
queduc dont  on  remarque 
encore  des  débris.  I  ,  i  19. 
(Voyez  Aqueducs.) 

Gaucourt  (Raoul  de)  ,  gouver- 
neur du  Daupliiné.  Dirige 
les  opérations  de  la  bataille 
d'Anthon.  (Voyez  ce  mot.) 

Gazzera  ,  savant  bibliographe 
piémontais.  Fait  des  recher- 
ches sur  les  premiers  livres 
imprimés  à  Lyon.  IV,  37. 
(Voyez  Imprimerie.) 

Gelas.  Envoyé  ,  par  le  gouver- 
nement ligueur  de  Lyon,  aux 
états -généraux  de  Soissons. 
V  ,  401  ,  404. 

Genay  ,  commune  du  départe- 
ment de  l'Ain.  Donnée  ,  en 
1150,  par  les  sires  de  Villars 
aux  archevêques  de  Lyon. 
III  ,  84. 

Gendrey  (Martin)  ,  sculpteur 
lyonnais.  Les  sculptures  de 
l'Hôtel -de -Ville  confiées  à 
son  ciseau.  (Voyez  Hôtel-de- 
Ville.) 

Géologie  nu  territoire  de 
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par  Lothaire  comte  de  Lyon 
et  devienne.  [Voy.  Comtes  de 

Lyon.)  —  Etl  un  des  plus  il- 
lustres de  ces  comtes,  il ,  ~>i!>- 
bl.  —  Ennemi  de  Charles-le- 
Chau?e  ,  ;i  qui  il  rend  \ 'ienne , 
et  dont  il  obtient  la  permis- 
sion de  se  retirer  .'ivee  sa 
femme,  T)\\-i-\\~ .  [Voy.  S  ienne.) 

GÉuard  ,  comte  de  Forez.  S'em- 
pare de  Lyon  ,  lui  donne  un 
archevêque  ,  avec  lequel  il 
en  est  bientôt  chassé.  II ,  399. 

Gérakdde  Beauvoir  ,  évêque 
d'Autun.  D'après  le  droit  ré- 
ciproque de  régale  ,  adminis- 
tre le  siège  de  Lyon.  III ,  212. 
—  Pendant  les  troubles  ,  se 
tient  à  Belleville ,  d'où  il 
excommunie  les  Lyonnais. 
(Voyez  Commune  lyonnaise.) 

Gerbe  (rue  de  la).  Origine  de 
son  nom.  II ,  143. 

Germamcus.  Né  àLugdunum , 
en  est  le  premier  littérateur. 
1  ,  183-87. 

Gerso?;  (  Jean  ) ,  auteur  pré- 
sumé de  l'imitation  de  J.-C. 
Notice  sur  ce  personnage  ,  et 
notamment  sur  son  séjour  à 
Lyon  ,  où  il  catéchisait  les 
enfants  ,  dans  la  paroisse  de 
St-Paul.  III ,  449-54. 

Gier  (le) ,  petite  rivière  du  dé- 
partement de  la  Loire.  Les 
eaux  en  étaient  conduites  à 
Lyon  en  totalité ,  par  l'aque- 
duc du  Mont -Pila.  (Voyez 
Aqueducs.) 
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Gigonne  (la),  bourgeoise  lyon- 
naise, maîtresse  de  Louis XI. 
IV  ,  40.  (Voyez  ce  nom.) 

Giry  ,  village  du  département 
de  la  Nièvre. Cédé  ,  en  1 17i> , 
par  les  comtes  de  Forez ,  aux 
archevêques  de  Lyon.  II,  402. 

Givors,  commune  à  cinq  lieues 
de  Lyon.  —  Prise  <'t  reprise 
par  les  deux  partis  pendant 
la  Ligue.  (Voy.  ce  mot.)  Let- 
tres-patentes en  I7HI  ,  pour 
la  construction  du  canal.  VI, 
383-63. 

Gnostiql'es  ,  espèce  de  char- 
latans, faux  dévots,  répandus 
dans  tugdunum.  St-Irénée 
arrête  le  cours  de  leurs  er- 
reurs par  sas  prédications  et 
un  ouvrage  qu'il  écrit  contra 
eux.  1 ,  r>{!)-:;r>. 

Godec.iselle,  roi  des  Bourgui- 
gnons avec  Gondbbaud  ,  son 
frère.  Fait  rebâtir  l'abbaye 
de  St-Pierre.  (Voyez  ce  mot.) 
—  Soutient  une  guerre  avec 
Gondebaud;  est  tué  à  Vienne, 
où  il  luisait  sa  résidence. 
(Voyez  Gondebaud.) 

Gondebaud,  roi  des  Bourgui- 
gnons. Réside  a  Lyon  ,  dont 
il  c^t  souverain.  II,  129.—  Est 
arien  et  sa  mère,  Caretène  , 
catholique,  199-80.  —  Estat- 
taqué  et  vaincu  par  ses  deux 
frères ,  Chilpéric  et  Gonde- 
mar ,  130. —  Les  attaque  ,  et 
les  défait  à  son  tour  dans 
Vienne  :  les  (ait  tuer ,  131. 
—  Livre  Clotilde  à  Clovis , 
loi.  —  Kst  trahi  par  Gode- 
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glselle,  qui  se  ligue  avec  Clo- 
vis; en  est  battu  et  le  bat  à 
son  tour  dans  Vienne,  134- 
S.  —  Recherches  sur  l'en- 
droit de  Lyon  où  était  son 
palais  ,  li7>-:j.—  Y  rend  ses 
lois,  connues  depuis  sous  le 
nom  de  Loi  Gombette  ,  145- 
7.  —  Ce  (pi'était  celle  loi  et 
son  influence  sur  la  consti- 
tution politique  de  Lyon  , 
147-96,  984  ,  287-90.  -  Avi- 
tus  et  d'autres  évoques  s'ef- 
force ni  inutilement  de  le  con- 
venir, i:i(l-70.  —  Estvaincu 
et  humilié  par  Clovis ,  à  l'ins- 
tigation des  prélats.  —  Sa 
mort  ,  170-72. 

Gondemar  ,  frère  de  Sigis- 
mond.  (Voyez  Clodomir.) 

Gondemab.  Brûlé  dans  la  tour 
devienne,  par  ordre  de  Gon- 
debaud  ,  son  frère.  (Voy.  ce 
nom.) 

Gondioc  ,  roi  des  IUirgondes  , 
souverain  de  Lyon.  II ,   \*27>. 

Gonthais  ,  roi  de  France.  In- 
fluence  heureuse  de  son  rè- 
gne sur  Lyon  et  particulière- 
ment sur  le  clergé  de  cette 
ville.  II,  197-98.  -  Adopte 
son  neveu Childebert ,  20'J-(>. 
—  Sa  superstition  ;  sa  mort, 
211. 

GoiJON  (  Jean  )  ,  échevin  de 
Lyon.  En  députa! ion  à  Paris, 
n  est  frappé  par  un  sieur  De- 
ville  et  insulté  par  de  Saint- 
Chamont.  VI  ,   115-18. 

Gourgi'illon.  Le  sang  des  ha- 
bitants de  Lugdunum  ruis- 
4 
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selle  i»;ir  cette  montre,  i,  r>(>:;. 
—  i,cs  Lyonnais  y  bâtissent 
un  fort  dans  le  treizième  siè- 
cle, i  Voyez  Commune  lyon- 
naise, j  —  Ce  fort  esi  enlevé 
d'assaut  par  les  chanoines  et 
repris  par  les  bourgeois.  III, 
"268  et  suiv.  (Voy.  Bourgeois. 
GEANO'cÔTE   (rue   de  la).  De 
quelle  manière  elle  commen- 
ça à  se  former,  pendant  le  sé- 
jour à  Lyon  du  connétable  de 
Bourbon.  (Voy.  ce  nom.)  II , 
232. 
Grangens.  En  1173,  les  com- 
tes  de   Forez  s'engagent  à 
prêter  foi  et  hommage-lige, 
pour  la  moitié  de  ce  lieu  , 
aux   archevêques  de   Lyon. 
II,  462. 
Gratien  (l'empereur).  Est  as- 
sassiné à  Lyon  par  le  gou- 
verneur Andragathe.  II,  91- 
92. 
Grecs.  Une  colonie  de  ce  peu- 
ple ,  sous  la  conduite  de  Mo- 
morus  et  Athépomarus,  s'éta- 
blit à  Lugdunum.  1 ,  61-65. 
— Sont  les  premiers  qui  in- 
troduisent le  christianisme , 
296.  —  Confraternité  de  ces 
peuples  avec  les  Lyonnais, 
296. 
Grégoire  IV  ,  pape.   Passe  à 
Lyon ,  d'où  il  écrit  une  lettre 
aux  évèques  concernant  la 
déposition   de  Louis-le-Dé- 
bonnaire.  (Voy.  St.  Agobard.) 
Grégoire  X ,  pape.  Avait  d'a- 
bord été  chanoine  à   Lyon 
sous  le  nom  de  Théalde  ou 
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ThJtMmd  ,    déUiti  lui  son 
élection.  III,  -270-xo.  —  Con 
roque  et  irienf  tenir  un 
coinl  ooneile  s  Lyon,  Wi-88. 

—  Rend  une  sentence  de 
paix  entre  les  bourgeois  ei 
Lm  chanoines.  Voyei  Com- 
mune lyonatéfo.)  —  Apprend 
le  mauvais  tour  quepreanenl 
leseroisades.    Voyeice  mot. 

—  Quitte  Lyon  après  y  avoir 
cimente  la  paix  entre  les 
bourgeois  et  le  chapitre  , 
-r,ô-35. 

GRENETTE(rue).  Lieu  où  se  te- 
naient les  tournois  dans  le 
moyen-âge.  (Voyez  Concile 
de  Vienne.  ) 

Grézieu  ,  commune  du  dépar- 
tement du  Rhône.  Cédée  ,  en 
1173  ,  par  les  comtes  de  Fo- 
rez aux  archevêques  de  Lyon. 
(Voyez  ce  mot.)  —  Les  li- 
gueurs lyonnais  y  entament 
des  conférences  avec  les  sei- 
gneurs royalistes.  (Voyez  Li- 
gue.) 

Grigny  ,  commune  du  dépar- 
tement du  Rhône.  De  la 
Bastie  ,  seigneur  du  lieu  , 
guerroyé  pour  les  Lyonnais 
pendant  la  Ligue.  Est  ran- 
çonnée par  les  ligueurs. 
(Voyez  Ligue.) 

Grolée  (Jacques)  ,  Lyonnais 
célèbre.  Fait  reconstruire  l'é- 
glise des  Cordeliers  sous  le 
nom  de  St-Bonaventure  ;  son 
tombeau  s'y  voyait  encore 
avant  la  révolution.  III ,  520- 
27.  (Voyez  St-Bonaventure.  ) 
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Grolée  (  Imbert  dk  ) ,  bailli  de       S'évade,  548. 
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Lyon.  Dirige  avec  Gaucourt 

les  opérations  de  la  bataille 
d'Ànthon.  (Voyei  ce  mot.)  Sa 

mort.  III  ,  U>2. 
GROLÉE  (Antoinette  dk),  dame 

de   St-Pierre.  Possédée    du 


Grollier  (Hr.MDERT)  du  Soleil. 
Proposé  par  la  ville  pour  pré- 
vôt dos  marchandai  (Voyei 
Consulat.  )  —  Emprisonné 
comme  procureur*  général. 
VI  ,  Itii.  (Voyez  Impôts.) 


diable.  (  Voyez  Alis  de  Tey-    Guelfes  (les)  et  les  Gibelins. 


SIOUX.) 

Grolée  (  rue  ).  Origine  de  son 
nom.   III,   TrlO. 

Grollier  (Pierre),  procureur- 
général  do  Lyon.  Envoyé  à 
In  cour  pour  obtenir  une 
diminution     de     l'emprunt 


—  Ce  qu'ils  étaient.  III  ,  151- 
13. 
Guet,  compagnie  soldée,  char- 
gée  à  Lyon  de  ia  garde  de 
nuit  et  <lo  prêter  main-forte  à 
la  justice.  111,  940,  Î50.  — 


Réorganisée  en  1786.  VI,  489. 
forcé  par  Henri  II  ,  sa  for-  Guicue  (Philisbbtdsla).  Nom- 
moto  déplaît  au  roi ,  qui  s'en        mépar  Henri  IV  gouverneur 


plaint  par  Lettre  an  Consulat. 

V,   110-17.  (Voyei   Impôts.  ) 

Grollier,  seigneur  de  Serviè- 

ros.     Dépoté    dos    Lyonnais 
auprès  de  Henri  III,  pondant 


du  Dauphiné.  V  ,  481.  —  Ses 
emportements  à  l'occasion 
d'une   réélection  du  prévôt 

dos  marchands.  (Voyez  Con- 
sulat.) 


la  Ligue.  (  Voyez  ce  mol.)  —     Guillien  de  Pougelon,  éche- 


Kncarceré  à  Pierre-Scize  com- 
me polit/que.  V  ,  r>l~,  546, 
£24. —  S'évade,  395.  —  Quelle 
était  la  devise  dos  armes  de 
sa  famille  ,  ^>77. 
•.kollier,  seigneur  du  Soleil, 


vin.  Disgracié  par  la  cour, 
avec  son  parent  Brac.  VI  , 
430.  —  La  cour  défend  ,  par 

lettre  de  cachet ,  en  itxs,  de 
le  sommer  grand  bailli. (Voy. 
Sénéchaussée.) 


capitaine  de   la   ville,  frère     G  61   l*  vit:  .   fameux  junscon- 
du  précédent.  Commande  les       suite  lyonnais,  donl  la  fa- 


bourgeois  Lorsqu'ils  s'empa- 
rent de  la  citadelle  en  1888. 
(  Voyei  i  igue  •  Incarcéré  à 
Pierre-Sciie  comme  politi- 
que. V ,  r>  i  r>  ,  r>n; .  0-21.  — 


mille  a  donne  son  nom  au 
château  de  la  Pape.  Lait  ren- 
trer en  grâce  Louis  XI  ,  en- 
core dauphin  ,  avec  son  père, 
Charles  VIL  (Voyez  ce  nom.) 


II 


Habillrmbkt.   (e  qu'il  était 
chei  tes  premiers  Lyonnais. 


I  ,  tû.        Est  porté  a  un  tel 
lux .  dans  le  quinzième  siè- 


>2 


taiiu:  <; 


de,  (juc  Le  Consulat  demande 
que  chaque  condition  sociale 
ait  un  costume  particulier , 

sans  pouvoir  eu  prendre  on 
.-m  iic  iv  ,  7)0-7)1.  —  Les  fer- 
mes bizarres  qu'il  prend 
avant  François  Ie'  ;  modifi- 
cation qu'il  éprouve  sous  ce 
règne.  IV  ,  452-.' >. 

Ha.LINA.rd  ,  archevêque  de 
Lyon.  Est  choisi  par  l'empe- 
reur d'Allemagne  Henri  III  , 
dont  il  est  vassal  et  auquel  il 
refuse  de  prêter  serment.  II , 
400-2.  —  Sa  fermeté ,  ses  ta- 
lents ,  405-4.  —  Refuse  le 
siège  pontifical ,  404.  —  Sa 
mort ,  405. 

Halincourt  ,  abbé  d'Ainay.  Le 
Consulat  lui  accorde  l'usage 
d'une  portion  de  l'eau  de  la 
fontaine  de  Ghoulans.  (Voy. 
Ainay.) 

HAL INCOURT  (Ch.  de  Neuville 
d').  Son  mariage  avec  la  fille 
unique  de  Mandelot.  (Voyez 
ce  nom.)  — Le  gouvernement 
de  Lyon,  qui  lui  était  promis 
à  la  mort  de  son  beau-père  , 
lui  est  refusé.  V  ,  510.  —  En 
brigue  la  lieutenance  auprès 
de  Mayenne  ,  551. 

Halincqurt  (le  M*8  d')  ,  de  la 
maison  de  Villeroy  ,  gouver- 
neur de  Lyon.  Démêlés  entre 
lui  et  son  lieutenant  St-Cha- 
mont.  VI,  111-14.  —  Griefs 
du  Consulat  contre  lui.  (Voy. 
Consulat.)  —  Sa  mort ,  174. 

Hea.n  (St-)  ,  bourg  du  départe- 
ment de  la  Loire.  En  1175  , 
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les  comtes  de  Fores  en  'i"i 
venl  toi  h  hommage-lige  ami 
archevêques  de  Lyon.  il.  1*58 

Hgm \s  .    éreque  de    Lugdu 
ii  mu ,  successeur  de  Zacharie. 
Il  ,  li,  10.  1546. 

llEMti ,  empereur  d'Allemagne. 
Le  roi  <!•'  Bourgogne  .  Rodol- 
phe-le-Fainéant ,  lui  tait  ces- 
sion de  son  royaume.  [Voyei 
Bourgogne.)  —  Les  Bourgui- 
gnons refusent  de  le  recon- 
naître. Il ,  595. 

Henri  III,  empereur  d'Alle- 
magne ,  successeur  de  Con- 
rad. Dépose  Burchard  et 
l'envoie  en  exU,  et  plus  tard, 
après  plusieurs  contestations, 
élève  Halinard  à  l'épiscopat. 
(Voyez  ces  deux  noms.) 

Henri  II ,  roi  de  France.  Des- 
cription de  son  entrée  solen- 
nelle à  Lyon.  V,  22-33.  —  La 
guerre  qu'il  soutient  contre 
l'Espagne  et  ses  alliés  ,  et 
pendant  laquelle  l'ennemi 
met  le  siège  devant  Bourg  ; 
tient  Lyon  en  échec  ;  annonce 
la  paix  aux  Lyonnais;  ré- 
jouissances et  procession 
qu'ils  font  à  ce  sujet ,  79-99. 

Henri  111,  roi  de  France.  Sé- 
journe à  Lyon  à  sa  rentrée  en 
France.  V,  266-7,  —  Y  sé- 
journe de  nouveau  en  1583 
et  84 ,  282-87. 

Henri  IV,  roi  de  France.  Ini- 
mitié des  Lyonnais  ligueurs 
contre  lui.  V  ,  546-347,  566- 
68.  —  Leur  fait  des  propo- 
sitions; est  reconnu  dans  la 
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ville.  (Voy.  Ligue.)  —  Y  vient 
pour  satisfaire  aux  désirs  des 
habitants;  son  entrée  solen- 
nelle, 440-51.  —  En  part  et 

y  revient;  rappelle  les  exi- 
lés ;  se  prépare  à  combattre 
Amédée  de  Savoie  ;  son  ma- 
riage ,  499-53.  —  Nouvelle  de 
sa  mort.  VI ,  103-4. 
Héraclius  ,  archevêque  de 
Lyon.  Notice  sur  sa  vie  aven 
tureuse.  II,  iô-i-ôi.  —  Porte 
le  premier  le  titre  d'Exarque, 
i30.  —  Premier  prélat  léga- 
temenl  souverain  de  Lyon , 
140.  (Voyez  Archevêques  <le 
Lyon.) — A  l'approche  de  Guy 
il ,  se  sauve  à  la  Chartreuse 
des  Portes;  y  demeure  quinze 
jours ,  puis  vient  chasser  de 
Lyon  le  comte  de  Forez,  \  19- 
80, 

HÉRÉTIQUES.  Se  mollirent  à 
Lugdunum,  du  temps  de  st. 
Ire  née  ,  sous  le  nom  de  Nico- 
laïtes ,  Simoniens  ,  etc.  1  , 
ôiO-;>l.  (Voyez  Gnostiques  el 
Protestants.) 

rJiRMBNGARDE  ,  femme  de  Bo- 
son.  Le  pousse  à  s'emparer 
de  la  Bourgogne.  (V.  Boson.) 

Histoire  ni:  LYON.  Plan  de 
l'auteur.  (  Voyez  Introduc- 
tion. ) 

Hivers  RIGOUREUX.  Détails 
sur  la  débâcle  des  glaces 
qui,  en  4008,  s'étaient  amon- 
eelées  vers  le  pont  de  la 
Guillotière,  el  faisaienl  crain- 
dre pour  la  ville  une  inonda- 
tion complète.  VI,  64-0. — En 
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170'.)  ,  les  glaces  emportent 
ou  endommagent  tous  les 
ponts  sur  la  Saône  ,  964-65. 

—  Hiver  de  170(1,  589.  — 
Grand  hiver  de  1788  à  89. 
(Voyez  Subsistances.) 

Hôpitaux  de  Lyon.  (  Voyez 
Hôtel-Dieu.)  —  Sont  amélio- 
rés dans  le  quinzième  siècle 
par  le  Consulat.  IV  ,  396-30. 
Preuves  qu'ils  étaient  sous 
l'inspection  directe  du  Con- 
sulat. V  ,  118-10.   VI,  39-40. 

—  Leur  pénurie  en  1707  et 
(iS.  VI  ,  594-95.  —  Kn  1743  , 
empruntent  deux  millions  , 
440-17. 

Horloge  de  St-Jean.  Notice 
sur  ce  chef-d'œuvre  de  méca- 
nique, construit  par  N.  Lip- 
piens,  de  Bâle;  Nourrisson 
etCharmy  y  l'ont  d'importan- 
tes additions.  III  ,  173-74. 

HOTEL -DE -Ville  ou  Maison  - 
Commune.  Les  magistrats  , 
nommés  parles  bourgeois  de 
Lyon  ,  sassemblent  d'abord 
dans  la  chapelle  St-Jacques 
près  de  St-NUier,  puis  suc- 
cessivement a  la  Grenette  , 
dans  une  maison  de  l'arche- 
vêque près  de  l'église  ;  après, 
«lans  un  hôtel  construit  au 
milieu  de  la  Fromagerie  ,  el 
enfin  ,  au  grand  Hôtel-de- 
VilledelaplacedesTerreaux. 

111  ,  108-0.   —  Notice  sur  ce 

monument.  IV,  240-41.  — 
Sa  construction,  en  1644,  est 

confiée  au  voyer  Simon  Mau 
pin  et  à  Gérard  Desargues  , 


ôi 


géomètre. 

mière    pierre    en   présence 

de  Camille  <le  Neuville.  VI , 
183.  —  La  confection  de 
l'horloge,  par  Daniel  Bon; 
les  sculptures  ,  par  .Martin 
Gendrey  ;  enfin  ,  les  peintu- 
res et  décors  turent  confiés 
au  pinceau  des  artistes  Pan- 
thot  et  Thomas  Blanchet  , 
183-85.  —  Terrible  incendie 
qui  en  dévore  la  plus  grande 
partie  en  1G74  ;  n'était  pas 
encore  réparé  lors  du  passage 
du  duc  de  Bourgogne  ,  en 
1701 ,  220-21.  -  Plantation 
d'un  jardin  ,  en  1722  ,  der- 
rière cet  hôtel ,  296.  —  Salle 
de  théâtre  bâtie  sur  ce  ter- 
rain. (Voyez  Théâtres.) 

Hôtel  -  Dieu.  Histoire  de  sa 
fondation  par  Childebert  et 
son  épouse  Ultrogothe  ,  et 
notice  sur  son  administra- 
tion. II,  181-91.  —  Desservi 
un  moment  par  des  filles  de 
joie  converties  ,  le  Consulat 
les  réforme  dans  le  seizième 
siècle  ,  à  cause  des  désordres 
qu'elles  occasionnent.  IV  , 
226-8.  —  La  misère  encombre 
cet  établissement  en  1529  , 
316.  (Voy.  Hôpitaux.) 

Hugues  ,  archevêque  de  Lyon. 
Est  désigné  par  le  pape  Gré- 
goire VII  pour  son  succes- 
seur ,  mais  les  cardinaux  lui 
préfèrent  Didier.  II ,  414-15. 
—  Convoque  le  concile  d'Au- 
tun ,  419.  —  Part  pour  la 
conquête  de  la  Terre-Sainte, 


I  \i:i.i.    <,i.m  l:  \I.l. 

Pose  il<"  la  pre-       "t  confie  ion  diocèse  i  taint 


Anselme  ,  pour  qui  il  a  uoe 
grande  réitération.  [Voy.  St. 
Anselme.  Son  retour  d'Asie  : 
^;i  mort ,  I344S. 

HCCH  i.ian  ,  libraire  etéchefiD 
lymmai  >.  du  commencement 
du  seizième  siècle.  --  sa  mai- 
son de  la  rue  Mercière  est 
brûlée.  IV,  121.  —  S'établit 
rue  Chalamont ,  où  sa  bou- 
tique devient  le  rendez-vous 
des  libres  penseurs  ,  140-41. 

Humbaldus  ,  archevêque  de 
Lyon.  La  primatie  de  Tours , 
Sens  et  Rouen  lui  est  confir- 
mée par  le  pape  Calixte  II. 

II ,  427-28. 

Hlmbert,  archevêque  de  Lyon. 
Fait  construire  des  monu- 
ments d'utilité  publique,  et 
acquiert  le  droit  de  faire  bat- 
tre monnaie.  II,  405-6.  —  Sa 
vénalité ,  407.  —  Est  déposé 
dans  un  concile;  se  retire  au 
monastère  de  St-Claude,  408. 

Hlmbert  ,  dernier  dauphin  du 
Viennois.  Meurt  à  Lyon  dans 
le  couvent  des  Dominicains. 

III ,  540.  —  Donation  qu'il 
fit  du  Dauphiné  au  roi  de 
France  ,  dont  le  fils  aîné  re- 
çoit l'investiture  à  Lyon.  III , 
579-80. 

Humbf:rt  de  Villeneuve  ,  di- 
plomate lyonnais.  Avertit  ses 
compatriotes  des  préparatifs 
de  la  Suisse  contre  eux  ;  ha- 
rangue le  Consulat  pour  l'en- 
gager à  fournir  la  somme 
promise  aux  Suisses  par  La 
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Trémouille  ;  est  arrêté  à  Ge-  ses  armes   les  bourgeois  ré- 

nève;  noies  sur  m  vie.  IV,  voltes.    (  Voyez    Commune 

160-34.  (Voyez  Suisses.)  lyonnaise.  ) 

Jll  MBBRT  DE  LAT01  B.  Sert  de 


I 


Ile-Bamm*  Etait  un  lieu  habité 
par  «les  Druides;  sa  descrip- 
tion topographique  ,  origine 
de  son  nom.  1  ,  lô-17.  (Voyez 
Agrippa.  )—  Un  monastère  y 
est    l'onde.    II  ,    1(1.  —  .Notice 

sur  ce  monastère  ,  10-21.  — 
Les  religieux  qui  l'habitent , 
pour  convertir  les  barbares 
qui  envahissent  Lyon,  vont 
au-devant  d'eux  ,  102-Ô.  — 
Abandonnent  leur  monas- 
tère. .  Voyes  Si-Loup.  )  — 
L'abbaye  est  détruite  par  les 
Sarrasins.  (  Voyez  ce  mot.)  — 
Leydrade  la  relève  et  y  sé- 
journe;  Chai  lemagne  la  visite 
plusieurs  lois  ,  et  la  dote 
d'une  riche  bibliothèque  ; 
grand  savoir  des  religieux. 
(Voyez  Leydrade.  )  —  Ses  pri- 
vilèges lui  sont  confirmés  par 
le  roi  Charles  ,  589.  —  Id. 
par  l'archevêque  Burchard 
II.   Voyez  ce  nom). — Origine 

de  la  fête  qui  se  célèbre  en- 
core dans  l'île,  ni ,  ili-i:;. 

IV,  l-2s -». 

Immaculés  Conception  m  la 

Ste-Viergi:.  Institution  de 
cette  dévotion  par  St.  \nsel- 
me,  dans  ledouzième  siècle. 
Il  ,  12i.  —  Les  chanoines  de 
Lyon  la  célèbrent ,  429-50. 


—  st.  Bernard  s'élève  contri 

cette  tète  ,  qu'il  ;i|i|ielle  une 
superstition  ,  130-7)2. 

Impôts.  Ceux  que  les  Humains 
levaient    dans    Lugdunum. 

I,  1 1«>-47.  —  Dans  le  quin- 
zième sieele,  le  mode  de  per- 
ception en  est  modifié  par  le 
Consulat.  (  Voyez  ce  mot.) — 
Le  Consulat  demande  que  les 
gens  de  toutes  conditions 
soient  assujelis  à  l'impôt; 
les  Jacobins  et  lesCordeliers 
réclamenl  une  exception  en 
leur  laveur.  IV  ,34*89. — Les 
membres  du  Consulat  em- 
prisonnés par  ordre  de  Henri 

II ,  pour  défaut  de  paiement 
par  la  ville  de  la  solde  des 
gens  de  guerre.  V ,  I  \).±1.  ^ 
n,).  —  Henri  11  autorise  l'el.i 
Idisseinenl  deFoctroi  à  Lyon, 

sur  la  demande  du  Consulat; 

résistance  du    clergé  contre 

celte  innovation ,  r>*»-ii . — En 
échange  de  subsides  qu'il  a 
tires  du  Consulat ,  Henri  II 
lui  accorde  la  perception 
d'un  impôt  desix  deniers  par 
livre  sur  les  marchandise^ 
entrant  dans  la  ville  ;  eet 
impôt  étant  très  productif, 
le  roi  s'en  empare ,  puis 
le  transmet    lu    Consulat 
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moyennant  une  forte  somme, 
99-112.  —  Tara  excessif  de 
l'intérèl  <ie  l'argent  a  cette 
époque  ,  112-14.  —  Emprunt 

forcé  levé  par  Henri  II  Mu- 
les Lyonnais  aisés,  114-17.— 

La  levée  des  subsides  sur  les 
vins  de  l'église  de  Lyon  est 
affermée,  I 17-1H.  —  Subsides 
et  taxe  mensuelle  établie  à 
Lyon  pendant  la  Ligue.  (Voy. 
ce  mot.)  —  Des  impôts  dans 
la  ville,  pendant  les  troubles 
de  la  Réforme  et  de  la  Ligue. 
(Voyez  Consulat.)— Le  tiers- 
surtaux  de  la  douane  est 
accordé  à  la  ville  pour  six 
années.  VI,  115. —Abolition 
du  droit  d'entrée  sur  le  vin, 
116-17.  —  Abolition  et  réin- 
tégration de  la   douane  de 
Valence  ,    120-121-  —  Nou- 
veaux impôts  dont  Louis  XIII 
charge  la  ville  ,    148-51.  — 
L'établissement  d'un  nouvel 
impôt   sur    les  vins    occa- 
sionne une  émeute,  155-58. — 
Résistances  opposées  à  l'éta- 
blissement d'un  droit  surles 
cuirs  ,  158-59.  —  Emprison- 
nement du  procureur-géné- 
ral Grollier  ,  pour  refus  par 
le  Consulat  de  payer  au  roi 
cent  mille  livres  ,  164-68. — 
Vexations  exercées  sur  les 
habitants   notables  pour  la 
perception  de  la   taxe  des 
aisés,    168-73.  —  Taxe   de 
confirmation    et   de  joyeux 
avènement  de   Louis  XIV  , 
181-82.  (  Voyez   Finances.  ) 


—  Impôt  sur  la  vente  du  mu 

eu  détail  ,  244.  — Etablisse- 
ment de  la  capitation  ,  853- 

54.  — Le  Consulat  emprunte 

ei   rerse    tu    trésor    royal 
1400,000  livres  ,  165-64.— 

Impôt  royal  du  dixième  de 
l'industrie  ,  969-70.  —  La 
ville  taxée  ï  1,500,000  livres 
au  commencement  <lu  régne 
de  Louis  XV,  399-804.  —  En 
1746  ,  le  bail  de  l'octroi  est 
de  1,670,000  livres  ,  346.— 
Etablissement  d'un  octroi  de 
25  sous  par  ânée  de  vin  et 
d'eau- de-vie  ,  556-58.  —  Oc- 
trois ,  387  ,  893  ,  97  ,  408- 
10.  —  Rétablissement  ,  en 
1773,  des  privilèges  du  clergé 
lyonnais  pour  l'entrée  sur 
le  vin  ,  414. 

Imprimerie.  Son  introduction 
à  Lyon  ;  premiers  impri- 
meurs qui  s'y  distinguent  ; 
premiers  ouvrages  qu'on  y 
imprime  vers  1474, 76  et  78. 
IV  ,  37-39  —  Les  imprimeur^ 
fomentent  un  soulèvement 
contre  les  prétentions  de  la 
cour  de  Rome  et  les  mœurs 
dépravées  des  religieux,  144- 
46.  (  Voyez  Huguetant.) 

Incendie  de  Lugdunoi.  Celui 
de  l'an  59  de  l'ère  chrétienne. 
1 ,  239-42.  Causes  de  ce  dé- 
sastre ,  inconnues  et  diver- 
sement racontées  par  les 
auteurs  modernes ,  245-248. 
iNéron  relève  la  ville  de  ses 
cendres ,  248.  —  Second  in- 
cendie de  Lugdunum ,  sous 
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l'empereur  Sévère.      Voyei 

Albin.) 
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accroissement  au  milieu  du 
seizième  siècle.  V.70-1.  — 
Comment  elle  était  réglée  par 
le  Consulat.  (  Voyez  ce  mot.  ) 
—  Introduction  à  Lyon,  en 
1050,  de  la  fabrique  des  ta- 
pisseries ,  VI ,  198.  —  Com- 
ment l'industrie  est  admi- 
nistrée par  le  Consulat  au 
milieu  du  dix-septième  siè- 
cle ,  200-3.  —  Kl  le  reçoit  une 
nouvelle  impulsion  à  l'avè- 
nement de  Colheil  au  minis- 
tère; Lyon  entre  dans  la  com- 
pagnie des  Indes,  2(K>-D.  — 
Invention  d'une  machine 
pour  remonter  les  bateaux  , 
*2i"2.  —  Droits  sur  les  mar- 
chandises étrangères,  244. — 
Dregnetse4  ratines,  dentel- 
les ,  verrerie ,  faïencerie  , 
moulins  à  vent ,  en  1727, 
i7ô2,  ôr>  et  7>'.'),  310-18.  —  Ré- 
compenses accordées  aux 
artistes ,  et  auteurs  d'inven- 
tions utiles  ,  il  i-l.'J. 

Innocent  in  ,  pape.  Carac- 
tère de  ce  pontife.  III,  154-85. 
Est  poursuivi  par  Frédéric  H, 
qu'il  a  voulu  déposer,  186.— 
Se  same  d'Italie  et  mendie 
un  refuge  dans  les  cours  de 
l'Europe  ,  qui  refusent  de  le 
recevoir,  186-57.  —  Est  reçu 
à  Lyon  ,  187. — Se  loge  dans 
la  forteresse  de  St-Just  . 
avec  une  garde  d'Italiens  qui 
dévorent   les  revenus  de  la 
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ville  ,  188.  —  Convoque  un 
grand  concile  a  Lyon,  contre 

Frédéric  II  ,  188.  —  Son  ar- 
rogance envers  les  évèques, 
4o9-()0.(Voyez Concile  grand.) 

Innocent  V  ,  pape.  (  Voyez 
Pierre  de  Tarentaise.) 

Inondations  de  Lyon.  Celle 
.le  1870,  renverse  presque 
tout  le  faubourg  de  la  Guil- 
loliere.  VI  ,  ÏM-îii.  —  Autre 
inondation  dans  le  même 
faubourg  ,  en  l<>n> ,  1  lo-ll. 
— L'inondation  de  1711  sur- 
passe toutes  celles  qui  ont 
eu  lieu  jusqu'alors  ,  270-71. 

Instruction  publique.  Diri- 
gée à  Lyon  par  les  chan- 
tres de  la  Maneeanterie. 
Voyez  ce  mot.  )  —  En  1647, 
le  Consulat  fonde  des  chai- 
res d'humanités  et  «le  rhéto- 
rique ,  au  collège  Notre- 
Dame.  VI  ,18G.  —  Etablisse- 
ment des  petites  écoles  dans 
les  paroisses,  ôlt.  (Voyez 
Collège  de  la  Trinité  ,  Col- 
lège de  chirurgie,  Ecole  de 
dessin.  ) 

Introduction  a  l'Histoire 
de  Lyon.  Plan  et  but  de 
l'auteur;  importance  de  l'his- 
toire de  Lyon  :  son  esquisse 
rapide  ,  vu -xwi.  —  Coup 
d'oui  sur  la  constitution 
physique  de  ses  habitants  ; 
statistique  ,  produits  du  sol, 
commerce,  arts,  sciences, 
idées  religieuses  :  intérêt  qui 
ressort  du  concours  de  tou- 
tes ces  choses  dans  l'histoire 
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de  Lyon,  wmi-i.yi. —  Aperçu 
de  ses  Institution!  civiles 
et    du    pouvoir  religieux  , 

LVII-LXXIV. 

Iseiion  ,  village  du  départe- 
ment  «le  l'Isère.  Cédé ,  on 
1173,  par  les  eomCes  «le  Fo- 
rez aux  archevêques  de  Lyotf. 
II ,  462. 

Italie.  Influence  de  sa  civili- 
sation sur  Lyon  dans  le 
treizième  siècle.  III,  149-51. 


I.M.It  Ail. 

Italkhiim   fanlMes  nobl< 
Persécutées  dans  leur  patrie, 
tiennent  s'établir  <:i    Lyon 
dans  I'-  treizième  siècle  .  et 

\  apportent  leur  fortune  ci 
leur  industrie.  Voyei  Corn- 
merce.  ) 
liEMffl  l<-  baron  oT  ;  ,  prévdl 
de  la  maréchaussée  de  Lyon. 
Tue  en  duel  par  le  comte  de 
Cluny.  (Voyez    Révolte  des 

Di'UX-N.llS.  ) 


J. 


Jacobins.  Note  sur  le  couvent 
de  cet  ordre ,  connu  d'abord 
sous  le  nom  de  Frères  prê- 
cheurs. Détails  sur  l'église 
qui  donna  son  nom  à  la 
place  connue  aujourd'hui 
sous  celui  de  place  de  la 
Prélecture.  III ,  559-40. 

Jardins  d'agrément.  Goût 
des  Romains  pour  ces  sor- 
tes d'embellissements  ;  leur 
grand  nombre  et  leur  ma- 
gnificence à  Lugdunum  et 
dans  les  environs.  I  ,  111  , 
122-23  ,  155. 

Jarente  (rue  de  ).  Origine  de 
son  nom  ,  son  ouverture  en 
1769.  VI  ,  598-9. 

Jarnac  (bataille de).  Cette  vic- 
toire des  catholiques  sur  les 
protestants  ,  est  célébrée  à 
Lyon  par  une  pompeuse 
procession  et  de  grandes  ré- 
jouissances. V  ,  259-41. 

Jean-sans-Peur,  duc  de  Bour- 
gogne. Tente  vainement  d'at- 


tirer les  Lyonnais  dans  son 
parti  et  celui  de  l'Angle- 
terre. III ,  i7S.)-7>Ç). 

Jeu  de  palme.  A  quelle  épo- 
que établi  à  Lyon  ;  empla- 
cement qu'il  occupait.  V  . 
25.  L'exercice  forcé  de  ce  jeu 
est  cause  de  la  mort  du 
Dauphin,  fils  de  François  Ier, 
et  de  la  condamnation  de 
Montécuculli. (Voyez ce  nom. 

Journées  de  novembre  1851. 
Mises  en  parallèle  avec  l'é- 
meute populaire  du  mois 
d'avril  1329.  IV  ,  541-i2. 
(Voyez  Révoltes  ,  Emeutes.) 

Jocerand  ,  archevêque  de 
Lyon.  Indique  un  concile  a 
Anse.  II ,  425.  —  Fait  termi- 
ner l'église  d'Ainay.  (  Voyez 
Ainay.  )  —  Sa  mort ,  427. 

Joyeuse  Abbaye  ou  Enfants 
de  la  ville.  Institution 
semblable  à  celle  de  la  Ba- 
zoche ,  établie  par  les  jeu- 
nes gens  de  Lyon,  vers  la 
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lin  «lu  quinzième  siècle.  IV, 
88-9.  —  Ces  jeunes  gens  re- 
çoivent Charles  VIII  ,  à  smi 
entrée  solennelle.  (  Voyez 
CharlesVIII.)  —  Luiotlïent  un 
banquet,  ainsi  qu'à  sa  cour, 
88.  —  Refusent  d'assister  à  la 
réception  du  cardinal  légat 
Uexandre,  en  1572.  V,  2'»!>. 
Jubilé  (grand)  ou  pardon  géné- 
ral. Célèbre  a  LyOB  en  1846  a 

L'occasion  de  la  Pète-Dieu  , 

arrivant  le  jour  delà  St-Jean- 
Baptiste.  IV,  119-34. 

Juge  des  Appeaux.  Quelles 
étaient  ses  fonctions  dans  la 
ville  ,  au  moyen-âge.  (Voyez 
Justice.  ) 

Juge-Mage.  Celait  parmi  les 
bacheliers  ,  les  licenciés  ou 
professeurs  de  droit  ,  qu'on 
le  choisissait  ;  ses  fonctions 
à  Lyon  rassortaient  de  la 
cour  du  Seneehal.  III  ,  57- 
58.  (Voyez  Justice.) 

Jun  s.  Viennent  se  fixer  à 
Lyon,  où  ils  établissent  le 
comptoir  principal  de  leur 
commerce,  u  .  2<>3-8.  —  Hue 
Juiverie,  appelée  ainsi  parce 
qu'ils   y  demeurent  ,  2!M>.— 

Y  obtiennent  des  privilèges 
de  Louis-le-Débonnaire,  W8- 

301.  —  Enhardis  par  la  pro- 
tection du  souverain  ,  me- 
nacent insolemment  L'évèque 
Agobard  ,  389-4.  --  Font  des 
prosélytes  parmi  les  élire 
tiens  ,  qu'ils  méprisent,  505- 
7.  —  Agohard  paie  leurs  es- 
claves pour  se  convertir  au 
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christianisme  ,  307-8.  - 
plaignent  el  triomphent  de 
L'évèque  ,  508-14.  —  Chas- 
lés  de  Lyon  ,  quelques-uns 
y  sont  massacres  :  ils  se  ré- 
pandent dans  d'autres  con- 
trées ,  944-16,  484. 
.Il  n  BRIE  (  rue  .  Tire  son  nom 
des  Juifs  qui  y  demeurèrent. 
(Voyez  Juifs.)  —  Choisie  de 
préférence  pour  les  tournois, 

dans   le    moyen-âge.   (Voyez. 

Tournois.  ) 
Jules  11,  pape.  Ses  obsèques 

célébrées  à  Lyon.  IV ,  158. 
Julien  (l'empereur).  Repousse 

de  Lyon  les  barbares  qui  sont 

prêts  à  y  entrer.  II,   70-73. 

—  Fait  refleurir  la  ville,  73. 
Junus,  évèerae  de  Lugdunum, 

successeur  de  Verus.  Il ,  14, 

18. 
Jullius  Sabanius.  Excite  vai- 
nement la  guerre  civile  dans 

les  Gaules.  I,  262-3. 
Junius  Blésus,  gouverneur  de 

Lugdunum.  Se  déclare  pour 

Vilellius  contre  Galba.  (Voy. 
ce  nom.) 

JtJ&ANDEB  et  M  vitrises.  Henri 
IV  tente  «le  les  établir  à  Lyon, 
mais  il  y  rencontre  de  vives 
résistances.  VI  ,  95-100.  — 
Le  Consulat  se  plaint  ,  en 
1840,  de  ee  que  des  artisans 
cherchent  à  les  introduire 
dans  leurs  corps  de  métiers, 
174.  —  Leur  établissement 
par   Louis  XIV  ,  237-30. 

Justice.  Histoire  de  son  admi- 
nistration    à     l'époque    du 
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moyen-âge  ;  d'abord  rendue 
par  la  noblesse,  le  sénéchal, 
souvent  choisi  dans  le  corps 
des  chanoines ,  eo  remplis- 
sait les  premières  fonctions 
clans  l'église  de  Lyon:  impor- 
tance de  cette  juridiction  III, 

48-;>2.  —  Des  diverses  char- 
ges <le  judieature  qui  ras- 
sortaient <le  l'autorité  «lu  sé- 
néchal :  le  viguier rendait  la 

basse  justice  ;  le  courrier 
avait  l'intendance  de  la  po- 
lice sous  le  sénéchal  ou  juge- 
mage  (Voyez  ce  mot),  o2-oG. — 


Juge  des  sppeaui  <  i  tait  à 
lui  qu'on  appelait  des  juge- 
ments de  première  instance  : 
supprimé  parPhilippe-le-Bel . 
B8-B9.0ffidal,  appelé  à  réglei 
les  affaires  ecclésiastiques . 
politiques  et  civiles;  organi- 
sation de  l'officialité  ,  99-60. 
Diverses  autres  parties  de 
l'administration  de  la  jus- 
tice ii  Lyon,  64-67.  —  Ce 
qu'était  la  justice  à  l'époque 
de  Charles  VI,  !05-«.  (Vovei 
Palais  de  Roanne  ,  Séné- 
chaussée ,  etc.) 


L. 


Lachaize  (  le  Père),  jésuite  , 
confesseur  de  Louis  XIV.  En 
1673  ,  est  recteur  du  collège 
de  la  Trinité.  (Voy.  ce  mot.) 
—  Il  y  prononce  la  harangue 
d'usage.  VI ,  219. 

Lacombe  et  oe  la  Tour  ,  capi- 
taines en  garnison  à  Lyon. 
Egorgés  à  Pierre-Scize  ,  en 
présence  du  commandant  du 
fort.  V ,  226-7. 

Lafare-Meyssonnîer  ,  célè- 
bre médecin  lyonnais.  En- 
terré dans  l'église  de  St-Bo- 
naventure  ,  où  l'on  voyait 
naguères  son  tombeau.  III  , 
527.  (Voyez  St-Bonaventure.) 

Lafayette.  Brillante  et  pa- 
triotique réception  qui  lui 
est  faite  à  Lyon ,  en  1785  ,  à 
son  retour  d'Amérique.  VI , 
447-48. 

Lagrange  ,  commandant  lyon- 


nais, tué  au  siège  du  château 
de  Cruzilles.  V  ,  5.'j(i. 

Lamante,  commandant  de  la 
citadelle  ,  homme  modéré. 
Quitte  sa  place  en  faveur  du 
seigneur  du  Passage.  V  . 
287-8. 

Lanternes.  Le  Consulat  or- 
donne ,  pendant  la  peste  de 
1381,  qu'il  en  soit  établi  dans 
les  rues  de  cent  pas  en  cent 
pa>.  (Voy.  Pestes.)— Leuréta- 
blissement  régulier  en  1697. 
VI,  243.  —  Sont  remplacées 
par  des  lampes  à  réverbères 
en  1769 ,  599. 

Latin.  Parlé  à  Lyon  jusqu'au 
neuvième  siècle.  II ,  281. 

Lautrec  (le  O  de).  Envoyé  à 
Lyon,  parla  cour,  pour  faire 
punir  les  ouvriers  qui  ont 
pris  part  à  la  révolte  de  1744. 
VI,  541-42.  (Voyez  Ouvriers 


en  suie. 
Lecloi  e,  capitaine  des  arque- 
busiers de  Lyon.  Dirige  ,  en 
sous-ordre  ,  avec  Hornieu ,  la 
SI  -  Barthélémy  lyonnaise. 
(Voyei  ce  mot.) 

LÉON     \  ,    pape.     Accorde     des 

indulgences  à  tous  les  Fran- 
çais qui  viendront  faire  leurs 
dévotions  à  Lyon  ,  dans  l'é- 
glise de  SUlean  :  le  grand 
nombre  de  pèlerins  oblige  le 
Consulat  à  prendre  de  sévè- 
res mesures  de  police.  IV , 
170-83. 

Lbpidb  t  général  romain.  Com- 
mandait, avec  Plancus  et  Si- 
lanus ,  li:.it  légions  dans  le 
territoire  de  Lugdunum.  I  , 
83. 

Lbpbe.  Introduite  à  Lyon  au 
retour  des  Croisés,  lit ,  t">. 
—  Quatre  hospices  y  sont 
établis  pour  guérir  les  lé- 
preux ,  lôô-ôi.  —  Cérémonie 
observée  avant  de  les  renfer- 
mer dans  les  hospices  ,  13i- 

LeKOY       til  'l  l  M  H       et     BâBTHB- 

lkmy  Buybb  ,  célèbres  impri- 
meurs d  !  Lyon.  \  isités  par 
Louis  Kl.  [Vo] .  Imprimerie. 

LsSDIGUlBRES  i    commandant 

d'une  ai  anti-ligueurs 

dans  le  Dauplune.     VO] 

nom  .    Bloque  Grenoble  et 

empêche  le   passage   du  duc 

de  Savoie.  V,  363-71.  —Fond 
sur  Grenoble, dont  il  emporte 
les  faubourgs  :  t'ait  capituler 

Ite  vill( 


de  l'histoiri   Dl  I  \O.N.  (il 

Lbbsbjnb    le  seigneur  de  ,  11- 
gueur équivoque.  (Voy.  Dau- 


phiné. 
Lbyoraoe  ,    archevêque    de 

Lyon.  Sa  nomination  sous 
Cbarlemagne.  il ,  938.  —  < 

prince  l'attache  a  sa  person- 
ne ,  en  t'ait  son  bibliothé- 
caire .  cl  lui  confie  des  mis- 
sions importantes,  935-38. — 

Chargé  de  convert  ir  Félix  , 
£38-40.  —  Gouverne  en  quel- 
que sorte  Lyon ,  y  l'ait  rétablir 
les  édifices  religieux,  ^io-te. 
—  Sa  prédilection  pour  I* I ! o- 
Barbe  ,  dont  il  relevé  le  mo- 
nastère ,  £42-46.  —  Cbarle- 
magne lui  envole  des  reli- 
ques. 158-64.  —  H  assiste  au 
testament  de  ce  monarque , 

S64-63.  —  >e    ri-lire  dans   le 

monastère  de  St-Médard  ,  à 
Soissons, 263-963.  —  Sa  mort, 
i68. 

LlBÉBALK  ,    Lyonnais    distin- 

gué  .  is>u  d'une  famille  con- 
sulaire de  Rome.   Sénèque  , 

dans  la  lettre  qu'il  écrit  sur 
l'incendie  de  Lyon  ,  exprime 

le  chagrin  qu'éprouva  Libé 
ralis  de  cl  affreux  désastre. 

i,  -210- ir,. 

LuBAiREfl  de  Lyon.  Défendus 
par  le  Consulat  contre  les 
prétentions  de  l'éditeur  Cra- 
moisy ,  pour  la  publication 
exclusive  des  éditions  des 
P  r  ■■•  d    l'Eglise.  \  ! ,  SKM-2. 

LiCB2UX  (m  ,  fondateur  de  deux 

renies  ,  l'une  pour  marier  . 

les  «ne- .  quatre  paih  res 
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iilles ,  l'autre  destinée  ;■  l'en- 
tretien «le  deux  pauYrei  éeo- 
liors.  V,  119. 

Ucinius,  intendant  des  finan- 
ces »lcs  iroi s  proyinces  de  la 
Gaule.  Déntncé  i  Auguste, 
par  les  Lyonnais,  pour  crime 
de  concussion  ;  fait  don  de 
toutes  ses  richesses  à  Au- 
guste. I,  178-80. 

Ligue  (la).  Ses  commencements 
dans  le  Vivarais  et  le  Maçon- 
nais ;  les  Lyonnais  ,  sans 
d'abord  y  prendre  part ,  en 
avaient  préparé  de  longue 
main  les  éléments.  V,  268- 
71.  (Voyez  Delosse.  )  —  Man- 
delot  communique  la  nou- 
velle de  la  Ligue  au  Consulat, 
qui  y  entre  solennellement, 
275-8.  —  Ligue  des  vilains 
dans  le  Dauphiné  ,  281-2.— 
Les  ligueurs  lèvent  des  trou- 
pes dans  Lyon;  les  bourgeois 
s'emparent  de  la  citadelle 
pendant  que  Mandelot  en 
retient  le  commandant  pri- 
sonnier chez  lui  ,  289-95.  — 
Le  Consulat  obtient  la  démo- 
lition de  la  citadelle  moyen- 
nant 40,000  écus  ,  295-8.  — 
Malheureux  état  de  la  ville 
au  commencement  de  la  Li- 
gue; sa  fidélité  douteuse  en- 
vers le  roi,  502-5.  —  Ses  dé- 
marches ambiguës  à  la  suite 
des  événements  du  12  mai 
1585  ;  applaudit  à  la  réunion 
du  roi  à  la  Ligue  ;  envoie  des 
députés  aux  nouveaux  états- 
généraux  de  Blois,  507-9.  — 


mi:  \u. 

Les  Lyonnaii  penchent  de 
plus  en  plus  pour  la  Ligue  , 
513-10.  —  V  entrent  décidé 
ment  :  prise  d'armes,  nomi- 
nation des  autoritéi  .  ban- 
nissement nu  incarcération 
des  plus  influents  politi- 
ques ,  ~\\)-'i-i.  Pont  entrer 
dans  leur  parti  les  seigneurs 
du  Lyonnais,  ~)±l--l\  —  Sai- 
sissent les  gabelles  royales 
et  rendent  les  biens  des 
politiques  ,  527-28.  —  Nom- 
ment un  conseil  d'Etat  pour 
siéger  auprès  du  gouver- 
neur ;  division  dans  le  parti, 
529-52.  —  Embarras  pour 
lever  des  subsides,  557-iO.— 
Henri  III  meurt,  les  Lyonnais 
acceptent  le  cardinal  de  Bour- 
bon pour  roi  de  France  ,  et 
tâchent  de  le  faire  adopter 
aux  provinces  voisines ,  5i5- 
48.  —  Subsides  levés  sur  les 
suspects ,  et  taxe  mensuelle 
pour  subvenir  aux  frais  de  la 
guerre  de  l'Union  ,  551-55. 
—  Opérations  des  ligueurs 
lyonnais  dans  les  environs. 
(  Voyez  Mâcon  ,  Dauphiné , 
Forez  et  Beaujolais.)  —Cons- 
piration ourdie  en  faveur  de 
Henri  IV  ,  et  déjouée  par  le 
Consulat,  565-69.— Les  deux 
partis  guerroyent  aux  envi- 
rons de  la  ville  ;  conférences 
à  Grézieu  et  à  St-Genis-La- 
val ,  5C9-75. — A  la  mort  du 
cardinal  de  Bourbon ,  les  li- 
gueurs lyonnais  renouvellent 
lei;rserment, 579.— 1591;  con- 
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tinuatiou  des  hostilités  aux. 
environs  de  Lyon  ;  conspi 
ration  royaliste;  arrivée  d'E« 
pinac  ,  98044.  —4599  :  le 
Consulat  et  la  ville  ne  l'ont 
que  prêter  leur  appui  au  duc 
de  Nemours;  passage  «les  de- 
putes  de  Provence  ;  impôts  , 
commerce;  demande  d'argent 
au  roi  d'Espagne;  nomination 
de  deux  députés  aux  états- 
généraux  de  Reims  ;  reprise 
de  Vienne  par  le  due  de  Ne- 
mours ;  cahiers  des  députés 
lyonnais  aux  états -géné- 
raux, 591-404.  —  4593  :  Ne- 
mours fait  renfermer  Dan- 
delot  àPierre-Sci/.e;  s'empare 
ùc  Montbrison  ;  réélection 
de  députés  aux  états-géné- 
raux, ou  les  grands  intérêts 
de  l'Etal  se  débattent  :  Ne- 
mours tente  de  distraire  ,  à 
son  profit,  Lyon  de  la  cou- 
ronne ;  résistances  du  Con- 
sulat ;  persistance  de  Ne- 
mours dans  son  dessein  ; 
prétendue  attaque  de  oisi- 

mieu  ;  le  duc  et  ses  parti- 
sans gardes  à  vue;  ses  trou- 
pes éloignées  de  la  ville  :  son 
incarcération  à  Pierre-Sciie , 
401-20.  —  D'Epinac  nomme 
gouverneur  de  la  \ille  à  la 
place  d<  Nemours  ;  St-Sorlin 
ravage  le  plat  pays  :  Henri  l\ 
l'ait  des  offres  de  secours  aux 
Lyonnais  ,  qui  appellent 
Ornano  et  le  remercie  en- 
suite ,  une  trêve  eiaoi  con- 
clue  avec  st-Soilin  ;  négo- 


ciations infructueuses  pour 

tirer  .Nemours  de  prison  ; 
fureur  de  ses  partisans  , 
|33  54.  —  D'Epinac  et  le  jé- 
suite Mathieu  ;  révolution  en 
faveur  de  Henri  IV  ,  lin  de 
la  Ligue  à  Lyon  ,  451-37. — 
Continuation  de  la  guerre 
civile  dans  le  Lyonnais  et 
les  environs  ;  d'Ornano  di- 
rige les  forces  royalistes  ;  éva- 
sion de  Nemours  -,  se  ren- 
ferme dans  Vienne,  que  son 
lieutenant  Disimii  u  livre 
ii  Henri  l\:  rétablissement  de 
la  paix  dans  le  Lyonnais  , 
etc.  ,  157*49. 

LlSSlEU  ,  commune  du  Lyon- 
nais. Origine  de  son  nom.  I, 
80. — En  1500  ,  dame  Simone 
de  Lissieu  rend  hommage 
à  l'église  de  Lyon  ,  pour  le 
fief  de  Poleymieu.  IV  ,  85. 
(Voyez  Archevêques  de  Lyon.) 

Littérature.  Ce  qu'elle  était 
à  Lyon  au  quatrième  siècle. 
Il ,  7r;-7().  —Influence  que  la 
littérature  sacrée  y  exerçait 
il    la   même  époque  ,    80-18. 

(Voyes  Aihciiee  et  Académie 
de  Lyon. ) 

Lin  rc.ie  de  l'Eglise  lyov 
N  vi  -ï:.  Sa  pompe  aux  pre- 
miers siècles  .lu  christianis- 
me. Il ,  99-65.  —  st.  Agobard 
la  modifie,  j  Voyez  ce  nom. 

Lime.  Accompagne  Auguste  a 
Lugdunum.  \  oyes  taguste. 

Loi  COUSETTE.  Rédigée  à  Lyon. 

(Voyei  (iondehaud.) 

Loleus.  Remplace  agrippa  à 
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Lugdunum  ,  dans  !<•  gouver- 
nement «les  Gaules.  I  ,  175. 

LoiuARD9(les).RavagentLyon; 
y  détruisent  Les  égli  *es.  Il . 
2(M).  Las  de  la  tyrannie  de 
Bérenger,  ils  appellent  Le  lils 
de  Boson  on  Italie.  (  Voyez 
Louis ,  fils  de  Boson.  ) 

Longue  (rue).  Combat  qui  s'y 
livre  entre  les  protestants 
sous  la  conduite  du  sieur  de 
Maligny  et  les  catholiques, 
en  1560.  V,  158-44. 

Lotiiaire  (l'empereur).  Battu 
par  ses  frères ,  se  réfugie  à 
Lyon,  puis  à  Vienne;  confie 
legouvernementdu  Lyonnais 
à  Gérard  de  Roussillon;  se 
retire  près  de  Trêves,  où  il  se 
fait  moine.  11,347-8,  51. 

Lotuvire  II.  Fait  de  riches  pré- 
sents à  l'abbaye  de  St-Pierre. 
(Voyez  ce  mot.)  —  Lyon  lui 
échoit.  II ,  553. 

Louis-i.e-Débonnaire.  Protège 
les  Juifs  de  Lyon.  II,  298.— 
Histoire  de  sa  déposition,  à 
laquelle  St-Agobard  contri- 
bue. (Voyez  St-Agobard.) 

Louis  ,  fils  de  Boson.  Couronné 
à  Lyon  roi  de  Provence.  II , 
569.  —  Est  appelé  par  les 
Lombards  pour  être  leur  roi  ; 
le  devient ,  mais  est  saisi  par 
Bérengcr  ,  qui  lui  fait  crever 
les  yeux ,  572-3. 

Louis  XI ,  roi  de  France.  Sa 
naissance  fêtée  à  Lyon;  étant 
dauphin  ,  jalouse  la  puissan- 
ce de  son  père ,  qui  lui  donne 
le    gouvernement    du  Dau- 


m .1*.  \u; 

phiné  ;  cherche  à  ébranler  la 

iMi-liii-  des  Lyonnais  ;  m 
sauve  dans  le  Brabant  a  l'ar- 
rivée de  Charles  \  il.  Voyei 
ce  nom.;  -  A  son  avènement 
an  trône,  \es  Lyonnais  Le  wp- 
plienf  de  Les  avoir  en  sa  grâce 
et  faveur.  III ,  170.  —  Idée  de 
ce  prince  dan  i  apports 

avec  Lyon.  IV  ,  K-10.  —  Re- 
fuse aux  Lyonnais  la  dimi- 
nution de  leurs  impôts ,  mais 
leur  accorde  de  nouvelles 
foires ,  11.  —  Se  rend  à  Lyon , 
où  il  est  reçu  magnifique- 
ment ,  et  dont  il  ravive  le 
commerce, 12.— Refuse  l'érec- 
tion à  Lyon  d'un  parlement. 
(Voyez  ce  mot.)  —  Pour  ré- 
compenser les  Lyonnais  de 
leur  dévouement  à  sa  per- 
sonne ,  les  dote  de  manufac- 
tures de  draps  de  soie  et  d'or. 
IV,  15-18.  —  Demande  au 
Consulat  un  emprunt  de  vingt 
mille  livres  ;  n'en  n'obtient 
que  huit  mille  ,  25-25.  — 
Fait  annoncer  sa  prochaine 
arrivée  à  Lyon  ;  le  Consulat 
fait  des  préparatifs  magnifi- 
ques ;  ordonne  qu'il  sera  re- 
présenté des  moralités  et 
mystères  pendant  le  séjour 
du  prince  ,  25-28.  —  Avant 
que  d'arriver ,  apprend  la 
défaite  de  Charles-le-Teme- 
raire  ;  a  le  projet  de  s'empa- 
rer de  la  Provence  ,  28.  — 
Son  entrée  à  Lyon  ;  le  Consu- 
lat lui  fait  des  présents,  ainsi 
qu'aux  gens  de  sa  cour ,  29- 
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30.  —  Poursuit  ses  projeta 

sur   la    Pion ciuc  ,   53~33.   — 

accueille  René  «l'Anjou  ,  r>)>- 
57.  —  Le  mène  voir  les  bel- 
les daines  lyonnaises;  a  lui- 
même  deux  bourgeoises  pour 
maîtresses  .  '•»>.  —  Reçoit  les 
ambassadeurs  des  duc  «le  Mi- 
lan ,  duchesse  de  Savoie  ,  duc 

de  Bretagne  ,  duc  «le  Bourgo- 
gne (Charles-le-Téraéraire) ,  I. 
qui  lui  apportent  «les  propo- 
sition de  paix  ,  12-iô.  — 
Apprend  l'arrestation  <lu  duc 
de  Nemours  ,  qu'il  l'ail  on- 
{ermeràPierre-Scize,  et  dont 
il  recommande  La  garda  au 
Consulat ,  15-45.  —  Reçoit  la 

nouvelle  de  la  bataille  de 
Moral  ,  ï-t-'ii).  —  Sou  départ 
de    Lyon  ,    W).    —    S'est    l'ait 

aimer  des  Lyonnais  ,  en  nat- 
tant elle/ eux  les  intérêts  ma- 
tériels ,  on  Leur  accordant 
des  privilèges  de  foires  ,  16- 

i7.  I 

Loi  IS  Ml  .  roi  de  Franco,  l'n 
des  Biens  cherche  à  Lui  (aire 
un    parti    a   Lyon  ,   pendant 

qu'il  n'eSl  encore  que  due 
d'Orléans.  IV  ,  63*65.  —  Son 
avènement  au  trône  ,  106.  — 
Arrive  à  Lyon  avec  La  rein 
son  épouse  :  La  ville  Les  fête 
beaucoup  et  leur  donne  le 
spectacle  d'un  tournoi ,  10!)- 
1 1.  —  Nouvelle  entre. •  solen- 
nelle, et  nouveau  séjour  à  son 
rejour  de  Gênes,  149-33.  — 
Troisième  séjour  ;  sort  de 
Lyon  pour  aller  combattre  Les 
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Vénitiens;  son  épouse  la  rem- 
plaee  dans  la  ville,  136-19. 

—  Nouvelle  entrée ,  au  retour 
d'Italie,  107-ôK.  —  Convoque 
un  concile  à  Lyon  pour  ter- 
miner ses  différends  avec  lo 
pape  ,  lil  -  iô.  —  Apprend 
aux  Lyonnais  son  traité  de 
paix  avec  l'Angleterre;  mourt, 

I(i(i-(i7. 

ouïs  Xill  .  roi  de  France.  A 
son  avènement  au  trône ,  re- 
çoit ,  du  Consulat  .  des  pro- 
testations   de   fidélité.  VI  , 

loi.  —  Visite  Lyon,  120.  — 
V  passe  en  1639  ,  après  avoir 
défendu  qu'on  lui  tasse  de 
réception  ,  \\1 .  —  Autre  pas- 
sage du  roi  ,  de  la  reine  et 
du  due  d'Orléans .  164-83.  — 
La  ville  lui  fournit,  en  1039, 
plusieurs  compagnies  pour 
les  frontières  de  Savoie  ,  108. 

—  Séjourne  ,  avec  Kichelieu , 
en  L643,  17-2. 

.ouïs  XIV  ,  roi  de  France.  Sa 

élébrée   à   Lyon 

par  un   Te  Deum.  VI  .  !<>">• 

—  A  son  avènement  ,  leCon- 
sulat  lui  envoie  une  députa- 
lion  .  ISl.  —  Vient  a  Lyon  , 
en  L658,  avec  toute  la  cour  pt 

■  1  i fiai  Ma/.arin  ;  publi- 
cation de  la  paix  avec  lLs- 
»ii.  _  Ecrit  des 
lettres  pour  le  rétablissement 
du  commerce  ,  et  plus  parti- 
culièrement pour  celui  de 
Lyon  .  2<)i'»-7.  —  Statueéqueaj 
tre  élevée  en  son  honneur  sur 
la  place  Bellecour  ,  233-54-. 
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Louis  XV  ,  roi  de  France.  Ré- 
jouissances pour  sa  guéri  son 

m    17^21.   VI,  2!):i.    -   Situa- 
tion de  Lyon  au  moment  de 
sa  mort ,  446. 
Louis  XVI ,  roi  de  France.  Les 

réjouissances  de  sou  maria- 
ge, comme  Dauphin,  sont 
remplacées  par  des  mariages 
aux  irais  de  la  ville  ,  et  des 
prix  favorables  aux  progrès 
de  l'industrie.  VI ,  599. 

Louise  Labé  ,  célèbre  Lyon- 
naise. Part  avec  les  troupes 
françaises  qui  vont  faire  le 
siège  de  Perpignan  ,  et  com- 
bat dans  leurs  rangs.  Notice 
sur  sa  vie  et  ses  ouvrages. 
IV,  411-13,  458-42. 

Lucie,  Sainte-femme  deLugdu- 
num  ,  chez  laquelle  Saint- 
Alexandre  et  Epipode  cher- 
chent à  se  soustraire  à  la 
première  persécution  des 
martyrs.  I,  354.  (Voyez  St- 
Alexpndre  et  Epipode.) 

LUGDUNUM       OU      LUGUDUNUM 

(  la  ville  de  )  ,  aujourd'hui 
Lyon.  Sa  fondation  par  les 
Phéniciens.  1 ,  29-53,  56.  — 
Origine  de  son  nom.  1,55, 
42-45.  —  Son  état  et  ses  rela- 
tions avec  les  peuplades 
voisines  ,  avant  l'arrivée  des 
Grecs  et  des  Romains  ,  59- 
60. —Prend  sous  ces  derniers 
le  titre  de  cité  impériale. 
—  Quel  était  son  enceinte  , 
125. — Sa  magnificence,  125- 
24.  —  Quitte  son  nom  pour 
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•■••lui  -if  Lyon  ;  multitude  d< 
noms  qui  lui  furent  doni 
dans  les  temps  anciens,  il .  I 

LUGDUNI  M       01         Lf  m  i»l   M  M 

(territoire  de  .  aujourd'hui 
prorince  du  Lyonnais.  Sa 
topographie  :  aspect  qu'il 
présentait  dans  l">  premiers 

temps  ;  attire  par  s,-i  fertilité 
un  grand  nombre  d'él ran- 
gers; esl  plus  tard  le  séjour 
préféré  des  Romains.  I,  5-26. 

Lyon.  Prend  ce  nom  pour  celui 
de  Lugdunum.  (  Voyez  ce 
nom.  )  —  Son  étendue  au 
commenceiiH ni  du  sixième 
siècle.  II,  145-46.  —  Aun 
au  royaume  de  Bourgogne  , 
en  devient  la  capitale,  176. 
197.  —  Son  étendue  au  trei- 
zième siècle.  III  ,  lOl-o.  — 
Constitué  en  commune,  de- 
vient la  ville  de  France  la 
plus  paisible  ,  577. 

Lyonnais.  Leurs  qualités  phy- 
siques à  l'origine  de  Lugdu- 
num. ï ,  57. 

Lyonnaises  (  dames  ).  Leur 
portrait.  II  ,  117-18.—  Leurs 
témoignages  d'amour  pour 
nos  rois.  III,  599.  —  Mala- 
die dont  elles  auraient  été 
atteintes  sur  la  fin  du  quin- 
zième siècle.  IV  >  125.  — 
Leur  bienfaisance  ,  5:55-56. 
—  Un  grand  nombre  se  font 
une  réputation  dans  les  let- 
tres ,  sous  le  règne  de  Fran- 
çois Ier:  leurs  noms,  455-8. 
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i\l,v<:u  viti;i:s  (église  des).  Anti- 
que splendeur  de  cette  basi- 
lique,  l'une  des  plus  belles  de 
l'Occident.    Voyei  St-Just.) 

Maçon,  i/nii  des  chemins 
construits  par  Agrippa  de 
Lyon  au  Rhin  ,  y  passait. 
(Voyei  Voies  romaines.)  — 
Donne  dans  le  quatorzième 

siècle    au  comte  de  Poitou  , 

qui  prétend  \  retenir  le  bailli 
et  le  sénéchal  de  Lyon.  Il I  , 
584.  Dévasté  par  les  tard- 
venus.  (Voyez  ee  mot.  )  — 
Pris  par  les  protestants  et 

repris  par  le  .hic  de  Nevers. 

(  Voyez.  Protestants.  —  Esl 
attiré  dans  le  parti  «le  la 
Ligue  parle  duc  de  Nemours. 
Y,  533-33.  —  Prise  du  château 
de  Cruzilles  par  les  forces 
lyonnaises,  386-57. —  Fait  sa 
soumission  au  roi,  142. — 
Bal  menacé  d'un  siège  par 

les  Espagnols  et  les  Impé- 
riaux ,  en  1636  :  demande  et 
ohtienl  des  secours  (le  Lyon. 
VI,  109-69. 

MAOIîLBERT  ,  cvèque  de  l.yon. 

Ignorance  où  l'on  esl  des 
événements  qui  se  passèrent 
sous  s.u,  i  piscopat.  il ,  vJ-2s. 

MaGNEMCB,    général    romain. 
Apres  avoir  assassiné  <"iis- 

tanl  se  lait   proclamer  em- 
pereurs Autun  et  fixe 

séjour  à  Lugdunum;  Cons- 
tance, l'i  ère  et  héritier  de  sa 


victime  ,  le  poursuit ,  le  bal 
a  Murse  et   pies  de  (iap;  se 

réfugie   a    Lugdunum  ,  où 

son  parti  l'abandonne;  se 
livre  aux  plus  grandes  fu- 
reurs   contre  sa  famille  et 

se  suicide.  1  ,  370.  II  ,  66-68. 

MALLEVAL,  village  du  dépar- 
tement de  la  Loire.  Cède,  en 
1 175  ,  par  les  comtes  de  Fo- 
re/, ,  aux  archevêques  de 
Lyon.  Il,  i(»">. 

MANOELOT.  Remplace  M.  de 
Birague  comme  lieutenant 
du  duc  de  Nemours  ,  gou- 
verneur .le  Lyon.  v.  2r>x.  — 
Fait  emprisonner  les  protes- 
tants non  réduits;  envoie 
d/es  compagnies  lyonnaises 
contre  ceux  deTournon  et  de 
Revers  .  144-345.— Remplace 

le  duc  de  Nemours  au  gou- 
vernement de  la  ville  .  -l'û . 
—  N'excite  pas  .   mais  laisse 

l'aire  la  St-Barthélenrj  lyon- 
naise. \  oyez  ce  mot.)  —  Sa 
popularité  à  Lyon  comprime 
la  Ligue  des  vilains;  se  con- 
duit avec  sagesse  ,  278-8i  . — 
Rôle  qu'il  joue  à  Lyon  pen- 
dant la  Ligue.  Voyez,  ce  mot.) 
— Ses  fréquentes  sorties  con- 
tre les  réformés  ;  celle  qu'il 

l'ait  contre  Ghatillon  :  Hotte 
entre  la  cour  et  la  Ligue  ; 
le   mariage   de    sa   tille   avec 

d'Alincourl    le    rattache  au 

roi  .  305-7.    -  Sa  mort,  310. 
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Manécantebib  de  St-Jban. 
Notice  sur  cette  annexe  de  la 
cathédrale,  il ,  246-54. 

MANBC  INTEBIE  (  nouvelle  ). 
Pose  de  la  première  pierre 
en  1708.  VI  ,  500. 

Mansard.  Donne  les  dessins  de 
la  i'açado  de  l'IIÔtcl-de-Ville 
et  de  la  loge  des  changes.  VI, 
251  ,  260. 

Mantale  ,  près  de  Vienne. 
Lieu  présumé  du  couronne- 
ment de  Boson.(Voy.  ce  nom.) 

Manville  (de)  ,  commandant 
du  fort  de  Pierrc-Scize.  As- 
sassiné par  des  prisonniers 
d'Etat  qui  s'évadent.  VI,  251). 

Marreuf  (Yves-Alexandre  de), 
archevêque  de  Lyon.  Succède 
à  Mgr  de  Montazet ,  sans  ja- 
mais prendre  possession  de 
son  siège.  VI  ,  461. 

Marc -Antoine.  Commande  et 
protège  Lugdunum.  1 ,  75.  — 
Quitte  cette  ville  ,  81.  —  Va 
à  Rom,e  ,  où  il  est  proscrit  ; 
se  réfugie  dans  les  Gaules , 
81-83.  —  Protège  de  nouveau 
les  Lyonnais  qui ,  par  recon- 
naissance ,  frappent  des  mé- 
dailles à  son  effigie ,  92-95. 

Marc-Aurèle.  La  première 
persécution  des  chrétiens 
lyonnais  a  lieu  sous  son  rè- 
gne. (Voyez  Martyrs.) 

Marchés  publics  a  Lugdu- 
num.  Lieux  où  ils  se  tenaient; 
quels  peuples  les  fréquen- 
taient; marchandises  qui  s'y 
apportaient.  (  Voyez  Com- 
merce.) 


!.M  It  \  II. 

M  kBCnxi .  <  commune  du  Lyon 
nais.  Origine  de  ion  nom 
I,  80. 

Muni;  ni:  Medigu  .  reine  de 
France.  Son  mariage  ;•  Lyon 
arec  Henri  iv  ;  mit  abattn 
en  sa  présence  le  tombeau 

des  Pa/./\ .  anciens  ri\au\  de 
sa  famille  Voyez  Henri  IV. 
—  Les  premiers  jours  de  -a 
régence  .  recuit  du  Consulat 
une  lettre  de  lélicitation. 
M  ,  105. 

Martianus  ,  chevalier  romain. 
On  lui  élève  une  statue  à 
Lugdunum  à  cause  de  la 
loyauté  avec  laquelle  il  a 
administré  les  deniers  pu- 
blics dans  les  Gaules.  I,  219. 

Martyrs  de  la  Foi  a  Lug- 
dunum. Lettre  aux  fidèles 
d'Orient ,  écrite  par  ceux  de 
Lugdunum  et  de  Vienne,  sur 
les  premiers  martyrs  lyon- 
nais. 1 ,  503-23.  — Leur  nom- 
bre ,  528.  —  V  énération  des 
fidèles  pour  leurs  reliques, 
et  cérémonies  religieuses 
auxquelles  elles  donnèrent 
lieu  ,  527-52 ,  540-44.  (  Voyez 
Alexandre  et  Epipode.  ) 

Mascrany  ,  prévôt  des  mar- 
chands. Député  avec  le  pro- 
cureur-général Grolier,  pour 
porter  à  la  reine  régente  et 
au  roi  mineur  ,  Louis  XIV, 
l'hommage  de  la  ville  de 
Lyon.  Ils  en  rapportent,  mais 
à  de  dures  conditions  ,  la 
confirmation  des  privilèges 
et  octrois.  VI ,  179,  81. 
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Mascrani  maison  ) ,  dite  ia 
maison  rouge.  Louis  \iv  <  i 

plusieurs  princes    y    Logent. 

\ oyei  Bourgogne  duc  de.) 

M  vss  vi.ioils.  Nom  donné  aua 
habitants  <le  Marseille,  in- 
troduisent la  culture  de  la 
xi-né  dans  la  province  lug- 
dunaise.  I ,  t>:>.  Fréquentenl 
1rs  marchés  établis  «lans  le 
Forum  Fétus.  (Voyez  Com- 
merce. 

Mathieu  (le  pire),  jésuite. 
\111r  principale  <lu  conseil 
d'Etal  de  Lyon.  (Voyez  Ligue.) 

Mathildb  de  France.  Apporte 
Lyon  en  dot  à  Conrad.  (Voy. 
ce  nom.  )  —  Ksi  enterrée  à 
Vienne.  Il ,  r>8S. 

MAtJGTROM  ,  famille  noble  du 
Dauphiné.  Guerroyé  contre 
les  ligueurs.  V  ,  358.  Plus 
tard  le  comte  de  Maugiron 
livre  la  ville  et  le  château  île 
Vienne,  ^98. 

Mutin  (Simon),  architecte  de 
la  ville.  Aille  de  Desargues  , 
donne  le  plan  de  l'IIôtel-ile- 

ville.  (Voyez  ce  moi.) 
Maxime  .  abbé  de  nie-Barbe. 

Effrayé,  ainsi  que  les  solitai- 
res de  l'abbaye,  des  désordres 
des  Bourguignons  .  cherche 

il    se   retirer    dans    un    lien 

moins  i  iposé.  Saint  Bûcher 
écrit  a  Philon  pour  engager 
Maxime  à  travaillera  la  con- 
version «les  barbares,  il  lo«>- 
10.  (  (Voyez  St-Eucher.) 
MAXIM  s  ,  évêojue  «le  Lyon  , 
successeur  de  Vacius.  Il,  48. 
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MAYENNE    h'  duc  Di     .  laineux 

chef  de  la  Ligue.  Etant  gou 

veijienr   du    Dauphiné   ,    S€ 

journe  a  Lyon .  dont  il  eh  i 
élu-  a  s'emparer  ;   mais    !i 
manque  de  courage  a  la  non 

Velle  des  meurtres  de   lUois. 
V,  309-19. 
Mazard  (Etienmb)  ,  célèbre  cha 
pelier  lyonnais.  Fait  un  legs 
considérable  à  la  charité 
pour  doter  ,  chaque  annë 

-le  ,'io  livres,  trente-trois  pan 

vres  ailes.  VI .  r,i«)--2o. 
Mazarin  (  le  cardinal  >>i i).   La 

ville    de    Lyon   soupçonnée 

d'avoir  partagé  la  haine  na 
tionale  contre  lui.  VI,  19.1. 
—  En  L638,  vient  à  Lyon  avec 
Louis  XIV  cl  la  cour,  reçoit 
l'envoyé  d'Espagne  pour  la 
négociation  du  mariage  «!'• 
l'infante,  194-Ô. 

Mécène.  Accompagne  Auguste 
àLugdunum.  (Voy.  Auguste.) 

MÉDECINS.  Avantages  que  leui 
donnent  leurs  connaissances 

spéciales ,  pour  écrire  lin 
In ire.  1.  Inlrod.  ,  iv. 

Mbnestrier  le  père).Citépour 
son  opinion  sur  les  historiens 
lyonnais,  l ,  tntrod. ,  mu. 

\\iA\\  billes  (fête  des).  Sa  des 
cription.  I   ,    ô-J'»-:v_>.  —  Est 
supprimée  dans   le  quaim 
zième  siècle,  m  .  ili. 

Messageries  de  Lyon.  Leui 
origine.  VI  ,  186. 

Mesures  itinéraires  de  la 

PROVINCE   LUGE!  >  USE.     1 

Ci-lilS. 


MÉTÉOROLOGIE  DO  LYONNAIS. 

1 ,  21-21.  -  Terribles  oura- 
gans qui  sévirenl  à  Lyon  dans 
le  neuy&ème  siècle  ,  et  dont 
le  peuple  attribua  La  cause  a 
des  sorciers.  (N'oyez  ce  mot.) 

Mignard,  célèbre  peintre  fran- 
çais. Succède  à  Blanchel  dans 
l'emploi  de  peintre  ordi- 
naire de  la  ville  de  Lyon.  VI , 
484-85. 

Milan  (la  duchesse  de).  Belle 
réception  qui  lui  est  faite  à 
son  passage  à  Lyon,  en  \  107. 
IV ,  19-20. 

Milice  urbaine  ou  bourgeoi- 
se lyonnaise.  Sa  formation 
et  sa  division  en  trente-six  , 
puis  en  vingt-huit  quartiers 
ou  pennonages.  III ,  248-49. 

—  Aux  refus  du  bourreau  et 
des  soldats  de  la  garnison  , 
se  charge  du  massacre  des 
protestants  lors  de  la  St-Bar- 
thélemy  lyonnaise.  V,  236. 

—  Ses  rapports  avec  le  Con- 
sulat. (  Voyez  ce  mot.  )  — 
Tombe  en  désuétude  ;  ob- 
tient ,  malgré  le  Consulat,  de 
nommer  elle-même  ses  offi- 
ciers. VI ,  44044. 

Millery  ,  commune  du  dépar- 
tement du  Rhône.  Donnait 
passage  à  une  voie  romaine. 
1, 155.  (  Voyez  ce  mot.  ) 

Milliaire.  (Voy.  Solèse  ,  Voies 
romaines.) 

Miribel  ,  petite  ville  de  la 
Bresse.  Une  voie  romaine  y 
passait.  I,  156. — Le  château 
de  ce  nom ,  dont  les  terres 


s'étendaient  jusqu'aux    i 
reaux  <!<•  Lyon,  appartenaient 
;ni\  sires  de  Beaujeu.  (Voyez 
ce  mot. 

MOBUBfl  kNTIQI  !  s  DES  LYON- 
NAIS. 1 ,  5040.  —  Après  la 
conquête  par  Les  Romains  , 

elles  deviennent  plus  poli< 
80.—  Influence  qu'exerce  sui 
elles  I"  christianisme.  M  .  11. 
—  Celles  des  Bourguignons  à 

Lyon  ,  [dus  grossières  que 
celles  des  barbares  vain- 
queurs du  Midi  ,  108,  117, 
120.  —  Leur  corruption  sous 
le  règne  de  Gontran  ;  s'amé- 
liorent sous  celui  de  Charle- 
magne  ,  207  ,  211 ,  251.  — 
Mœurs  des  nobles  au  trei- 
zième siècle.  III ,  72.  — Celles 
du  peuple  au  seizième  siècle; 
nécessité  de  leur  réforme  par 
l'instruction.  IV,  541. 

Moignat  (  île  ) ,  aujourd'hui 
presqu'île  Perrache.  La  ville 
en  fait  l'acquisition  en  173o. 
VI ,  519.  (Voyez  Perrache.) 

Molière.  Son  passage  à  Lyon. 
(Voyez  Théâtre.) 

MOMORUS.  (Voy.  Grecs.)  Fonde 
une  nouvelle  ville  sur  la  col- 
line de  St-Sébastien  ,  et  lui 
donne  le  nom  deLugdunum. 
69. 

Monastères.  Leur  établisse- 
ment dans  Lyon  au  quatriè- 
me siècle.  II ,  16  ,  22  ,  52. 
(  Voyez  Ile-Barbe  ,  Abbayes 
d'Ainay  ,  de  St-Pierre  ,  etc.  ) 

Monnaies.  Sous  la  domination 
romaine  ,  toutes  celles  des 
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Gaules  se  fabriquaient  à  Lug- 
(iiiiniiii  ,où  était  déposé  le  tré- 
sor. I ,  141-43.  —  Humberl  . 
archevêque  de  Lyon,  acquiert 
le  droit  de  battre  monnaie. 
il ,  §06.  —  Histoire  des  mon- 
naies lyonnaises  dans  le 
moyen-âge.  ni ,  ")-r>.>.  -Leur 
altération ,  en  171  i  ,  amène 
uni'  perturbation  violente. 
IV,  179. 

Montagny,  village  du  dépar 
temenl  de  la  Loire.  En  i  l"r>, 
le  château  en  est  eédé  ,  par 
les  comtes  de  Forez ,  aux  ar- 
chevêques '1"  Lyon.  Il  ,  163. 

Montagny  ,  commune  du 
Lyonnais.  En  1390  et  lôhi  , 

Henry   et    (iuichard  de  Mon- 

tagnj  rendenl  foi  et  hom- 
mage aux  archevêques  de 
Lyon.  III,  85-6. 

Montanai  ,  village  de  la 
Bresse.  En  1175 ,  la  moitié 
en  est  cédée  par  les  comtes 
de  Forez  aux  archevêques 
de  Lyon.  II  ,  i(c2. 

MONTAZET  (Malvui  de)  ,  arche- 
vêque de  Lyon.  Succède,  on 
1788,  à  Mgr  de  Tencin.  VI , 

3(»7>.  —  Esprit  de   ee   prélat, 

lis.  —  Discours  patriotique 
qu'il  prononce  en  ouvrant 
les  états  provinciaux  .  160. 

MONTAZET  (Place).  Le  Consu 
lat  en  acheté  le  terrain  au 
prélat  d<>  ce  nom.  VI ,  136. 

MONTBBISOM  ,  ville  «lu  Forez. 
Prise  par  le  duc  de  Gfemours. 
Voyei  Ligue.) 

MONTCONIS  (Puim   db)  ,  con- 
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seiller  au  présidial.  Ses  do 
léances  au  Consulat  sur  les 
desseins  sécréta  du  duc  de 
Nemours  et  sur  les  ravages 
qu'exercent  ses  troupes  dans 
le  Lyonnais.  V  ,  ilS.  (Voyei 
Ligue.) 
Mont-o'Or  ,  (département  du 
Rhône.  )  Travaux  exécutés 
par  les  Romains  pour  en 
conduire  les  eaux  à  Lyon. 
I  ,   112.  (Voyei  Aqueducs.  ) 

—  Origine    de    son    nom  , 
ISO. 

Montécuculli  ,  gentilhomme 
de  Ferrarc  ,  echanson  du 
Dauphin  fils  aîné  de  Fran 
cois  Ier.  Après  avoir  joue  avec 
beaucoup  d'ardeur  au  jeu  de 
paume  d'Ainay  ,  le  Dauphin 
but  un  verre  d'eau  froide 
que  lui  présenta  Montécu- 
culli ,  et  mourut  au  bout  de 
quatre  jours  ;  accusé  d'avoii 
empoisonné  son  maître  , 
l'échanson  est  condamné  à 
être  écartelé  et  subit  son 
Supplice  à   Lyon.  IV  ,  r>X->-7. 

—  Funérailles   du   Dauphin 
dans  la  ville  ,  496-58. 

MoNTC.or.FiER,  Lyonnais  ,   in 
venteur  des  ballons.  Célèbre 
ascension  qu'il  l'ait  à  Lyon  , 
en  janvier  178i.  VI  ,  440-51. 

MONTLOB  ^  le  comte  de.  Com 
mande  avec  Maugiron  la 
ville  de  Vienne  contre  les 
ligueurs;  livre  cette  place , 
ainsi  que  les  forts  du  Pipet 
et    de  la  Bastie  ,    au    dur    de 

Nemours.  V.  398-99. 
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MONTLUEL    ,     petite     ville     «lu 

département  de  l'Ain.  L'une 
des  trois  voies  romaines  «le 
Lyon  an  Kliin  ,  y  passait. 
(  Voyez  Voies  romaines.  )  — 
Les  marehands  génois  éta- 
blis dans  cette  ville  crai- 
gnent d'encourir  la  censure 
du  pape  en  venant  à  Lyon. 

IV  ,  154.  —  Les  protestants 
s'y  réfugient  en  grand  nom- 
bre. V  ,  226.  —  Vaines  ten- 
tatives du  Consulat  lyonnais, 
auprès  du  duc  de  Savoie  , 
pour  les  en  faire  expulser , 
238-39.— Fortifiée  par  Mont- 
morency ,  est  visitée  par 
Henri  IV  ,  451. 

Montmorency  (  le  maréchal 
de).  Commande  les  forces 
royalistes  dans  le  Languedoc, 
le  Dauphiné  et  le  Lyonnais, 
pendant  la  Ligue.  (  Voyez  ce 
mot.) 

Mont-Pil  A.Travaux  immenses 
que  les  Romains  y  construi- 
sent pour  rassembler  et  con- 
duire les  eaux  à  Lugdunum. 
I,  113.  (Voyez  Aqueducs.) 

Montréal  (  le  seigneur  de  ), 
commandant  des  troupes  ap- 
pelées de   la    Bourgogne  et 
du  Vivarais   par  le    duc  de 
Nemours,  pendant  la  Ligue. 

V  ,  417. 

Mont -Rond  (château  de).  Les 
Montbrisonnais  et  les  Lyon- 
nais en  font  le  siège  pen- 
,  dant  la  Ligue.  V,  345.  (Voyez 
Ligue.  ) 

Monuments  publics  de  Lug- 


im.m  m.  Leur  magnificence. 

I  ,  155.  —  Les  iiKHiuiiniii  ro- 
mains l'ont  place  aux  édifti 
religieux  'in  christianisme. 
Il ,  14-16. —  Détails  sur  quel- 
ques monuments  religieux 
de  Lyon  au  quatrième  siècle, 
60-63  ,  178-161.—  Saeeag 
ou  détruits  par  les  barbares, 
puis  restaurés  sous  l'empire 
de  Charlemagne   ,  2il-4i. 

Morand  ,  architecte  lyonnais. 
Fait  bâtir  le  pont  qui  porte 
son  nom.  VI ,  591-92. 

Mornant  ,  petite  ville  du  dé- 
partement du  Rhône.  Etait 
traversée  par  l'aqueduc  du 
Mont-Pi  la.  I  ,  115.  f  Voyez 
Aqueducs.  ) 

Mornieu.  (  Voyez  Lecloue.  ) 

Morosino  (le  cardinal  légat). 
Ayant  annoncé  l'intention  de 
séjourner  dans  Lyon  pen- 
dant la  Ligue,  les  échevins  le 
prient  d'en  sortir.  V,  540-41. 

Mulas  (  Clément  ) ,  membre  du 
Consulat.  Parle  en  faveur  du 
peuple  ;  s'attire  le  mépris  du 
Consulat  ;  est  condamné  à 
une  amende  par  le  gouver- 
neur. (Voyez  Peuple  lyon- 
nais. ) 

Myons  (le  seigneur  de).  Le 
Consulat  reçoit  avis  d'un 
complot  tramé  par  ce  sei- 
gneur et  plusieurs  châte- 
lains des  pays  limitrophes  de 
Bresse  et  Savoie,  pour  sur- 
prendre, piller  et  livrer  Lyon 
aux  Impériaux.  V ,  82.  — 
Pousse  une   reconnaissance 
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jusqu'au  château  de  lont- 
luel,  dont  il  enlevé  le  châte- 
lain ,  s.*;. 
Mystères  joués  à   Lyon    sur 
la  lin  du  moyen-âge.  Il  en 
est  représenté  un  en  1I3:> , 
à  l'occasion  de  la  paix  entre 
la  France  et  Philippe,  due  de 
Bourgogne.  (Voyez,  ce  nom.) 
—  LeConsulat  en  reprime  la 
licence  (Voyez  Consulat. )- 
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En  l'ail  jouer  plusieurs  pen- 
dant le  dernier  séjour  a  Lyon 

«le  LouiS  XI.   IV,  Sfô-7.  -De 

singulières    représentations 

en  sont  faites  au  passage 
à  Lyon  de  la  princesse  d'O- 
range ,  sœur  du  cardinal  de 
Bourbon,  09-70.  — A  l'entrée 
solennelle  de  Charles  VIII  , 
81,  80. 


Nantua.  Charles-le-Chauve  y 
est  enterré  en  877.  11,301, 
(Voyez  Cliarles-Ic-Chauve.) 

NAPOLÉON  (Bonapahtk).  Com- 
paré à  Auguste  pour  la  pro- 
tection particulière  qu'il  ac- 
corda a  Lyon.  I  ,  194.  —  Son 
séjour  dans  la  ville,  en  i7S*i, 
connu.."  officier  du  régimem 
de  la  Fère.  VI ,  458. 

navigation.  Ce  qu'elle  était 
anciennement  chez  les  Lyon- 
nais. I  ,  39. 

Naumaciiie.  Des  restes 4e ces 
fastes  réservoirs  consacres  à 
des  jeux,  nautiques  et  repi 
sentations'  de  combats  sur 
mer,  existent  encore  sur  la 
colline  de  St-Sébastien  et  sur 
celle  de  Fourrières.  1,11-49 
111,  12-2. 

Nemours  (le  due  de)  ,  princi- 
pal meneur  de  la  guerre  du 
Bien  public.  Est  arrêté  dans 

son  château  ;  amené  a  Lyon  . 
est  renferme  d'abord  a  l'ini 
Seize  ,  puis  dans  une  cage  de 


Pf. 

fer  ,  commandée  au  Consulat 
par  Louis  XL  IV ,  43-5.  (Voy. 
Louis  XL) 

Nemours  (le  duc  de) ,  gouver- 
neur de  Lyon.    Envoyé  pour 
soumettre   les    protestants  , 
maîtres  «le  la  ville.  (Voy.  prise 
de  Lyon  ,  etc.  )    —    En  est 
nomme  gouverneur.  V  ,  207. 
—  Réception  brillante  faite 
à  son  épouse  ;   on  distingue 
dans  les  divertissements  une 
chevauchée   de    l'âne  ,   "213. 
Se  démet   de  son  gouverne- 
ment ,  en  t:>7l  ,   au  profit  de 
Mandelot  ,  2i7. 

Nbbiocrs  (le  duc  de),  d'abord 
due  de  Genevois.  Est  bien 
reeu  a  Lyon  en  cette  der- 
nière qualité  V  ,  M6.  — 
Nommé  gouverneur  de  Lyon, 
310.  —  V  est  attendu  impa- 
tiemment ,  y  entre  et  se  met 
a  la  tète  des  ligueurs  lyon- 
nais ,  32S-2Î).  —  6e  rend  a 
Màcon  ,  qu'il  l'ait  soulever  , 
.'•insi  (|ue  les  provinces  qui 
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environnent    le   Lyonnais  , 

332-3(1.  —  Actions  qui  y  ont 

lieu  entre  les  ligueurs  <:t  les 
royalistes,  242-45.  -  Revient 
ii  Lyon  et  s'occupe  à  sou- 
mettre Le  pays  environnant. 


vèque  de  Lyon  .  lieutenant 
du  gouverneur  \  illero)  ,  son 
frère.  On  pose  en  s;i  présence 
la  première  pierre  de  l'Hôtel 
de-Ville.    Voyez  ce  mot. 
Sa  mort.  VI ,  -211. 
(Voyez  Ligue.)  --  Les  Lyon-    Neuville    [  François-Paul  i.i 
nais ,  qu'il  veut  trahir ,  l'en-       de  Villeroy,  archevêque  de 


ferment  au  château  dePierre- 
Scize ,  423.  —  Conspiration 
en  sa  laveur ,  son  évasion ,  sa 
mort.  (Voyez  Ligue.) 

Néron  ,  successeur  de  Claude. 
Sous  son  règne  ,  arrive  le  ter- 
rible incendie  qui  détruisit 
une  partie  de  la  ville  de  Lug- 
dunum.  Néron  cherche  à  la 
relever  par  des  gratifications 
d'argent.  I  ,  259.  Attache- 
ment des  Lyonnais  à  son 
gouvernement  et  à  sa  mé- 
moire ,  251-53.  (Voyez  Incen- 
die de  Lugdunum  ,  Vindex.) 

Nervieu  ,  commune  du  dépar- 
tement de  la  Loire.  En  1163, 
les  comtes  de  Forez  s'enga- 
gent de  prêter  foi  et  hom- 
mage-lige aux  rrchevèques 
de  Lyon.  II ,  463. 

Neuville  (Camille  de)  ,  arche- 


Lyon.    Prend  possession  de 
son  siège  en  171  !..  VI,  283. 

—  Sa  mort  ,  31-J. 

Nevers  (leduc  di  ...  Après  avoir 
pris  Vienne,  vient  à  Lyon  . 
où  il  est  fêté  :  reprend  aussi 
Mâeon  sur  les  protestante. 
V,  224-25. 

Neyron,  commune  du  dépar- 
tement de  l'Ain.  Etait  sur  la 
ligne  de  l'une  des  voies  ro- 
maines de  Lyon  au  Rhin. 
(Voyez  Voies  romaines.)  — 
Théâtre  de  la  sanglant»-  ba- 
taille entre  Albin  et  Sévère. 
I,  561.  (Voyez  Albin.) 

Noblesse  lyonnaise.  (Voyei 
Bourgeoisie,  Consulat,  Char- 
les VIII.  )  —  Tirée  de  la 
bourgeoisie  ,  à  l'exception  de 
deux  ou  trois  familles.  IV  , 
113. 


O 


Observance  (Eglise  de  1).  Des 
familles  lucquoises  choisis- 
sent cette  église  pour  tenir 
leurs  assemblées  religieuses, 
y  étalent  l'opulence  et  le  luxe; 
de  beaux  débris  d'ordre  co- 
rinthien s'y  remarquent  en- 


core. 111 ,  559. 
Observance  (  Couvent  de  V  ) 
de  Lyon.  Le  moine  Jean  Bour- 
geois, favori  de  Charles  Mil. 
lui  en  demande  la  fondation  : 
le  chapitre  et  le  Consulat  s'y 
opposent  :  elle  a  lieu  au  re- 
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tour  de  Charles  a  Lyon.  IV  . 
89-90, 
Octave  m:  la  Nativité  de 
Marie.  Instituée  à  Lyon  par 
Innocent  IV.  111 ,  197. 

OCTROI  ,  Impôt  particulier  sur 
l'entrée  en  ville  «les  boissons 
ci  du  bétail  ,  autorise  par 
Henri  IL  (Voyez  Impôts. 

Odillon  ,  abbé  de  Gluny.  Re- 
fuse le  siège  archiépiscopal 
de  Lyon,  il  ,  599. 

Ooolric,  archevêque  de  Lyon. 
Empoisonné  après  cinq  ans 
d'épiscopat.  Il  ,  100. 

Offices.  Créés  en  1res  grand 
•ombre  par  Louis  XIV  ,  et 
rachetés  par  la  ville.  VI,  180, 
-21S,±>|  ,  330-37,  343,  345, 
34748,  960,  r>i*-i<)  ,  7^-2, 
407-8. 

Officiai,    de    l'église    de 

Lyon.     Quelles    étaient    ses 

fonctions  dans  le  moyen-âge. 
(Voyez  Justice.) 

OtTVARBZ  Me  comte  Doni  )  , 
commandant  de  troupes 
auxiliaires  envoyées  par  l'Es- 
pagne et  la  Savoie  au  duc  de 
Nemours ,  pendant  la  Ligue. 
V  .  398. 

Oraison  doctorale  de  St- 

TBOMA8.    Ce  que   c'était  ;    il 

quelle  occasion  on  la  pro- 
nonçait. III  .  345.  VI  i  185. 
Oratoire  (Pères del  .En  1 865 

le  Consulat  leur  l'ail  don  de 
15,000  livres,  pour  la  cons- 
truction d'une  église.  \l  . 
209.  —  Sont  mis  en  posses- 
sion du  collège  «le  la  Trinité. 
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yei  ce  mot. 
Ork  mo   \i  Mi  i»   -  colonel  de 
la  garde  corse.  Envoyé  à  Lyon 

par   Henri  III    pour  y   saisir 

Mayenne  ;    le  manque.  V  , 

543-13.  —  Arrête  dans  son 
gouvernement  du  Dauphiné, 
">:>.  —  Relâché ,  lutte  contre 
les  ligueurs  dans  cette  pro- 
vince. Noyez  Dauphiné.)  — 
Est  l'ait  prisonnier  à  Givors , 
r>7k2-7r>.  —  Lutte  (le  nouveau 
contre  les  ligueurs  ;  est  ap- 
pelé dans  la  ville  au  moment 
où  elle  va  se  soumettre  a 
Henri  IV  ,  433-33.  (  Voyez 
Dauphiné  et  Ligue.)  —  Fait 
la  guerre  en  Dombes  et  en 

Provence;   convoite    le    gOU- 

vernemenl  de  Lyon ,  dont  il 
est  nommé  commandant  , 
159-44*  —  Plus  tard  .  élevé 
au  grade  de  maréchal  de 
France  et  de  lieutenant  du 
gouverneur  de  Lyon  ,  453. 
Otages.  LesLyonnaisen  four- 
nissent deux  pour  délivrer 
le  roi  .Jean  ,  prisonnier  en 
Angleterre  .  après  la  bataille 

de  Poitiers.  III,  ÔS-2-83. 

OTHON,    roi   d'Allemagne.   Se 

saisit  du  jeune  Conrad  ,   fils 

d<    Rodolphe  II ,  et  devient 

souverain  de  Lyon.  Il ,  378. 

Voyez  Conrad.) 

Ovatfs  ,  nom  donne  par  l'au- 
teur a  quelques  inities  aux 
mystères  druidiques,  dont  les 
fonctions  étaient  renseigne- 
ment des  sciences  naturelles 
dans  les  Gaules,  i ,  53-54. 
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Ouvriers  EU   son-    DE   LYON. 

(Voyez  Soierie  ,  Emeutes  po- 
pulaires ,  Paupérisme.  )  — 
Situation  respective  des  ou- 
vriers, des  maîtres-ouvrins 
et  des  marchands, règlements 
de  1GG7  en  laveur  des  mar- 
chands ,  émeute  à  laquelle 
ils  donnent  lieu.  VI ,  212-17. 
—  Constitution  de  la  fabri- 
que. En  1741,  les  marchands 
ayant  obtenu  ,  au  préjudice 


M .!;  \U. 

desmaitres-ouTriers,  ledroil 
exclusif  (j,.  taire  fabriquer  à 

leur  compte ,  ceux-ci  se  i é 
volii'iii  ,  mais  n'obtienneni 
qu'une  satisfaction  pas 
re,  5Î&45.  —  Lettres  de  maî- 
trise el  de  noblesse  accor- 
dées aux  négociants .  595-96. 
—  177!)  :  règlemenl  spécial 
pour  la  fabrique  ,  432-35. 
Emeute  de  1780.    (Voyez  Ré- 
volte des  Deux-Sous.) 


P. 


Palais  de  Justice.  Discus- 
sion,  en  1027,  sur  l'endroit 
le  plus  convenable  à  Lyon 
pour  la  réédification  de  ce 
palais.  VI ,  151-35. 

Panthot  ,  peintre  ordinaire 
de  la  ville.  Fait ,  avec  Blan- 
chet ,  les  peintures  du  pla- 
fond de  l'Hôtel -de -Ville. 
(  Voyez  ce  mot.  ) 

Pape  (la).  Donnait  passage  au 
grand  chemin  construit  par 
Agrippa  de  Lyon  au  Rhin. 
(Voyez  Voies  romaines.)  — 
Théâtre  de  la  sanglante  ba- 
taille entre  Sévère  et  Albin. 
I,  501.  (Voyez  ces  noms.)  — 
Origine  du  nom  de  l'endroit; 
notice  sur  le  château.  (Voyez 
Guy-Pape.  ) 

Papier.  Son  invention  dans  le 
onzième  siècle.  III,  48. — N'est 
introduit  dans  nos  contrées 
que  vers  le  milieu  du  qua- 
torzième ,  où  des  papeteries 
s'établissent  ;    son    emploi 


dans  l'art  typographique  à 
Lyon  ,  au  quinzième  siècle. 
IV  ,  58-59. 

Parchemin.  Particularité  sur 
son  emploi  pour  les  manus- 
crits ,  avant  que  le  papier 
fût  connu.  III ,  47-8. 

Parlement.  Louis  XI  en  re- 
fuse un  à  Lyon.  IV,  14.  — 
Nicolas  Chaponay,  François 
Sala  et  l'avocat  François  Grol- 
lier,  au  moment  de  l'érection 
de  la  sénéchaussée  de  Lyon  , 
sous  Henri  II ,  sont  d'avis  de 
demander  au  roi  l'établis- 
sement dans  la  ville  d'un 
parlement  ;  mais  le  Consu- 
lat rejette  cette  proposition. 
V,  57-01. 

Pascal  II ,  pape.  Se  rend  à 
Lyon  pour  y  chercher  du 
secours  contre  l'empereur 
d'Allemagne  ,  et  y  consacre 
l'église  d'Ainay  ;  monument 
laissé  par  les  religieux  de 
l'abbave    en     souvenir    de 
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cette  consécration,  il  ,  I&6. 

(Voyez    Ai  na  \ . 

Passage  (du),  gouverneur  de 

la  citadelle  Voyez  Lamante.) 

—  Opposé  aux  ligueurs,  qui 

s'emparent  de  sa  personne. 

Voyez  Ligue. 

Passe-Fillon  (la) ,  maîtresse 
de  i.ouis  \l  ,  femme  d'un 
marchand  de  Lyon  ,  appelé 
Antoine  Bourrin.  IV ,  10. 

PATARIIN  ,  personnage  consu- 
laire influent  du  seizième 
siècle.  (  Voyei  Consulat.)  — 
Notice  sur  sa  vie.  IV  ,   1*22. 

Paulin  (le  capitaine).  Arrive 
à  Lyon  avec  l'ordre  <le  Fran- 


I7ss  ;  établissement  de   la 
Caisse  phîlunlropique  sur 
la  proposition  des  frères  Ful- 
ehimn.  102-64.  (N'oyez  Lsela- 
ves.) 
Pvvii:  (  bataille  de).    L'issue 
malheureuse  de  cette  bataille 
est  apprise  à  Lyon  :  grands 
préparatifs  pour  garantir  la 
ville  de  toute  invasion.  IV, 
271-7-2.  —L'interruption  des 
relations  commerciales  l'ait 
peser  la  misère  sur  les  clas- 
ses  pauvres  .  -280-81.  —  Lyon 
est  taxe  à  55,000  livres  pour 
la  rançon  des  jeunes  princes, 
otages  de  François  Ier,  505-5. 


çois  I"   de  l'aire   marier  la  Pêcherie  (rue  delà).  Consu- 

tille  de  François   Durant  à  née  en  partie  par  les  flam- 

mi  gentilhomme.  IV ,  448-19.  mes,  eu  1644.  VI,  10(1. 

Paupérisme  de  Lyon.  (  Voyes  Pewnokages,  nom  que  por- 

Charité  hospice  de  la  ).  —  En  taienl  les  quartiers  de  Lyon , 

1(128,  une  grande  misère  se  et  pourquoi.  (Voyez  Pennons 

joint  au  fléau   de   la   peste.  et  Milice  bourgeoise.) 

(Voyez  ce  mot. )  —  La  cessa-  Pennons  ,  nom  des  étendards 

tion  des  travaux  réduit  .  en  donnes   à  chaque  quartier 


1649  ,  les  ouvriers  en  soie  à 
la    mendicité.    VI  .  197-99  , 

20!)- 10.  -Misère  à  la  suite  de 
la  révocation  de  l'édit  de 
Nantes.  (Noyez  protestants.  ) 

—  A  la  publication  de  la  paix 
d'Utrecht  ,  au  lieu  des  ré- 
jouissanci  -   ordinaires  .  on 

distribue  des  secours  aux 
pauvres  ,  278.  —  Chômages 
et  misère  de  17iS  et  années 
suivantes.  (Voyez  Suhsistan- 
—  Chômages  de  I7.'it>  ; 
secours  régulièrement  orga- 
nisés .  355-54.       Misère  de 


de  Lyon  ,  par  les  bourgeois, 
lors  de  l'affranchissement 
de  la  commune  ,  et ,  par 
extension,  aux  officiers  de  la 
irde  bourgeoise.  (  Voyez 
Commune  lyonnaise.)  —  Eri- 
i'h  office  par  Louis  XIV  , 
puis  remis  à  la  nomination 
du  Consulat.  VI ,  348-40.— 

réduits  de  SB  a  28  en  17i(i, 
546. 
Peru  w.iii:  (  Michf.i.  ) ,  *le  l'aca- 
démie de  Lyon.  Propose  d'as- 
sainir l'ilo  Éloignât  \  !  .  Âifc>- 
04. 
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PfiROUGRf  ,  bourg  <in  dépar- 
tement de  l'Ai  il  L<"  château, 
tenu  en  fief   par  Guichard 

d'Anton  ,  est  cédé  ,  en  1173, 
par  Les  comtes  de  Forez  aux 

archevêques  de  Lyon.  II,  £62. 

Perret  (Claude)  ,  mécanicien 
lyonnais.  Construit  une  ma- 
chine ingénieuse  pour  hisser 
la  statue  équestre  de  Louis 
XIV  sur  son  piédestal.  (Voy. 
Bellecour.  ) 

Pestes  de  Lyon.  Chronologie 
de  celles  qui  affligèrent  la 
ville.  IV  ,  65. -Celle  de  1564 
moissonne  60,000  âmes ,  au 
dire  de  Rubys.  V,  203.  VI, 
53.  —  En  1577  ,  on  prend  de 
grandes  mesures  pour  con- 
jurer une  nouvelle  peste  qui 
vient  fondre  sur  la  ville.  VI , 
56-58.— Coqueluche  et  pestes 
de  1581  et  1586,  60-63.— 
Terrible  dissenterie  qui  en- 
lève plusieurs  membres  du 
Consulat  ,  en  1608  ;  les  con- 
seillers restants  vouent  la 
ville  à  la  Ste  Vierge  ,  69-70. 
— Peste  de  1628  qui  exerce 
ses  ravages  pendant  six  mois 
et  dont  les  horreurs  sont 
accrues  par  la  misère  et  la 
crainte  d'une  invasion  pro- 
testante ,  155-44, 163.  — Der- 
nière peste  de  1643  :  vœu  du 
Consulat  à  Notre-Dame-de- 
Fourvières  ,  177-79. 
Peuple  lyonnais.  Son  insu- 
bordination. III,  450.  (Voyez 
émeutes  populaires.  )  —  Me- 
nace le  Consulat  d'un  sou- 
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lèrement  ,  s'il  m-  rend  ses 
comptes  ;  celui-ci  méprise 
les  clameurs  et  traite  avec 
dédain  le  conseiller  Mulas, 
qui  défend  la  cause  popu- 
laire. IV,  183-85,  187-89.- 
Avail  une  espèce  de  tribuns  , 
sous  le  nom  de  procureurs 
des  artisans,  deyanl  qui  le 
Consulat  devait  rendre  ses 
comptes ,  198-99.— Plusieurs 
citoyens  le  défendent  contre 
le  Consulat  (Voyez  Bellièvre 
Barthélemi.  )  —  Les  procu- 
reurs des  artisans  entrent 
de  vive  force  dans  la  salle 
du  Consulat  et  l'accablent 
énergiquement  des  plus  amè- 
res  reproches  ,  203-205.  — 
La  régente  ,  mère  de  Fran- 
çois Ier,  à  son  séjour  à  Lyon  , 
tente  vainement  de  réunir 
les  deux  partis  ,  206-7.  — 
Les  procureurs  des  artisans 
s'opposent  à  une  imposition 
de  plusieurs  deniers  et  ac- 
cusent des  conseillers,  233-4. 
Ils  rendent  pénibles  l'exer- 
cice des  fonctions  consulai- 
res ;  discours  énergiques 
prononcés  contre  eux  au 
Consulat  ;  les  agents  du  roi 
interviennent  entre  celui-ci 
et  les  artisans,  et  le  laissent 
maître  de  prononcer  ,  254- 
58.  —  Griefs  des  artisans  , 
258-41.  —  Sentence  contre 
eux  et  jugement  de  leurs 
plus  intrépides  tribuns  ,  ce 
qui  occasionne  parmi  eux 
des  murmures  ,  241-45. 


DE    L  HISTOIRE    DE    LYOH 
PHILIBERT   DhLORMB,    (délire  les 

architecte  lyonnais.    Notice 

sur  sa  \  ie  et  ses  ouvrages,  m, 

208-!). 
Philimatius  ,   famille   patri- 

cienne  lyonnaise ,  convertie 

au  christianisme.  II ,  49. 
Philippb-Augi  ste  ,    roi    de 

France.  De  passage  à  Lyon 

pour  se  rendre  à  la  Terre- 
Sainte  ,  reçoit  le  serment  «le 

fidélité  de  l'archevêque  .lean 

<le  Bellesme;  le  pont  en  bois 

•le    la    Guillotière    écroule 

après  qu'il  l'a  passé.  III,  111- 

—  Sème  à  Lyon  les  premiers 

germes    de    révolte    contre 

l'autorité  ecclésiastique.  [V. 

Commune  lyonnais  . 
Philippe  de  Savoie,  archevê- 
que «le    Lyon.  Nommé    par 

Innocenl  IV,  le  suit  à  Rome. 

(Voyez  Innocent  IV.)-  — Ab- 

diqueson  archevêché,  prend 

possession  du  comté  de  Sa- 
voie  et   se   marie.  III  ,  ~2\2. 

Philippe  -le-  Hardi  ,  roi  de 

France.  Se  rend  à  Lyon  au- 
près «lu  pape  Grégoire  X  .  à 
«lui  il  cède  le  comtal  Venais- 
sin  ,  et  celui-ci,   en   retour. 
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bourgeois 


dans   leurs 
franchises  et  recuit  «les  sub- 
sides du  chapitre  et  de  l'ar- 
chevêque ,     544-44.  —  Tait 
élire  Clément  V.   (Voyez  ce 
nom.)  — Feint   de  protéger 
l'église  de  Lyon  ,  la  rend  sa 
vassale  en  l'érigeant  encom- 
té-ltaronnie  ,  et  partage  avec 
elle  l'administration  tempo- 
relle; actes  à  ce  sujet  connus 
sous  le  nom  de  Philippines, 
547-92.  —  Lyon,  d'abord  ré- 
volté contre  lui,  lui  est  rendu 
à  discrétion    par   Pierre    de 
Savoie.   (Voyez  ce  nom.)  — 
Obtient  du  pape  la  destruc- 
lion  des  Templiers  et  accorde 

;i  celui-ci  l'abolition  des 
tournois.  558-60.  —Pierre  de 
Savoie  lui  cède  la  juridiction 
temporelle  de  Lyon.  (Voyez 
Concile  de  Vienne.) — Y  éta- 
blit une  sénéchaussée.  — 
Ajourné  à  un  au  devant  Dieu 
par  les  Templiers  ,  563-64. 
Philippe -le -Long  ,  roi  de 
France.  Contribue  à  l'affran- 
chissement définitif  de  la 
commune  lyonnaise.  III  . 
364-66. 


emploie  toute  son  Influence    Philippe  de  Valois,  roi  de 


auprès    de     l'archevêque  , 

Pierre  de  îarenlaisc  .  pour 
assurer  a  Philippe  la  posses- 
sion de  Lyon.  —  Acte  relatif 
à  cette  possession.  III  ,  985- 
84. 

Piiilu»pe-le-Bel.  Prend  Lyon 
sous  sa  garde  et  protection. 
111  ,36.    Note.     -    Maintient 


France.  Sur  les  plaintes  des 
bourgeois  de  Lyon  ,  au  sujet 
des  difficultés  qu'entraînait 
la  résidence  de  l'autorité 
royale  à  Màcon  ,  envoie  des 
commissaires  qui  fixent  la 
résidence  du  bailli  au  bourg 
de  l'Ile-Barbe.  III  ,574-76.— 
Confirme  et  garantit  les  Iran- 
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chiscs  de  la  commune.  (Voy. 
ee moi.)  —  Eprouve  une  \ive 
résistance  de  La  pari  «les  iiki- 
gistrats  municipaux  pour  la 
publication  do  l'arrière-ban  ; 
scconlente  des  raisons  qu'ils 
lui  donnent ,  578.—  Désigne 
son  petit-fils  Clin  ries  pour 
recevoir  l'investiture  du  Dau- 
phiné;  sa  mort,  379-80. 

Philippe  ,  duc  de  Bourgogne. 
Les  Lyonnais,  craignant  une 
entreprise  de  ce  prince  ,  se 
fortifient.  III ,  445-6.  —  Me- 
nace le  Lyonnais  et  le  Beau- 
jolais ;  met  le  siège  devant 
Belleville.  (Voyez  ce  mot 
et  Charles  VII.  )  —  Conclut 
avec  la  France  un  traité  de 
paix  dont  la  publication 
donne    lieu   à    Lyon    à    de 

.  grandes  réjouissances  ,  462- 
63. 

Phillippe  (  l'infant  don)  d'Es- 
pagne. Réception  coûteuse 
qui  lui  est  faite  par  le  Con- 
sulat ,  en  4744.  VI  ,  523. 

Pierre- Bénite,  commune  près 
de  Lyon.  On  y  trouve  encore 
les  traces  du  chemin  que 
construisit  Agrippa ,  de  Lyon 
à  Marseille  et  à  Narbonne. 
(Voyez  Voies  romaines.) 

Pierre  1er,  archevêque  de  Lyon. 
L'abbé  de  Cluny  le  conjure 
de  réformer  les  moines  de  sa 
province  ,  dont  les  débor- 
dements et  les  vices  font  fré- 
mir d'horreur.  II ,  428-29.  — 
Est  chargé  par  le  pape  d'une 
mission  à  Antioche;  visite  le 
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St-Sépulcre;    meurt   empoi 
sonné  à  Acre ,  129. 

PlCBBE  DE  I  VKLvr.visi;  ,  ar- 
chevêque  de  Lyon.  Mérite  de 
ce  prélat  ;  prête  serment  de 
fidélité  à  Pnilippe-le-Hardi. 
(Voyez  ce  nom.  Grégoire  x 
l'élève  au  cardinalat  ;  il  suc- 
cède  ;i  celui-ci  sous  le  nom 
d'Innocent  V.  111  ,  282-83. 

Pierre  de  Savoie,  archevêque 
de  Lyon.  Pousse  les  Lyon- 
nais à  la  révolte  contre  Phi- 
lippe-le-Bel ,  à  qui  il  refuse 
de  prêter  serment.  III,  553- 
53.  —  Fait  des  préparatifs  de 
défense,  puis  traite  honteu- 
sement avec  Philippe  ,  qui 
devient  maître  de  la  ville  , 
356-57. — Fait  cession  de  la  ju- 
ridiction temporelle  de  Lyon 
au  roi  de  France ,  dans  le  con- 
cile de  Vienne.  (  Voyez  ce 
mot.  )  —  Reconnaît  par  acte 
la  commune  lyonnaise ,  366- 
70. 

Pierre-Scize  (rocher  et  châ- 
teau de).  Agrippa  fait  couper 
le  rocher  pour  la  construc- 
tion de  ses  grandes  routes. 
(  Voyez  Voies  romaines.  )  — 
Origine  du  nom  de  Pierre- 
Scize.  III,  9.  —  Description 
du  rocher  et  du  château  ;  la 
construction  de  ce  dernier 
attribuée  aux  Romains.  — 
Est  le  séjour  des  arche- 
vêques de  Lyon  ,  9-11 ,  22.  — 
Louis  XI  se  l'approprie  ;  de- 
vient prison  d'Etat  ;  notice 
sur  les  prisonniers  célèbres 
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qui  y  lurent  renfermés  ,  13- 
1(5.  —  Son  artillerie  annonce 
les  fêtes  des  mis  de  Fran 
et  les  saturnales  <lu  roi  de  la 
Bazoche,  17.  —  Sa  destruc- 
tion, 17-1S. 

Pin 4i  (le  seigneur  du).  Refuse 
de  prendre  parti  pour  les  li- 
gueurs lyonnais.  (Voyez  Li- 
gue.) 

Pipet  (château  ) ,  à  Vienne  en 
Dauphiné.  Cédé  parles  empe- 
reurs d'Allemagne  aux  arche- 
vêques de  \  ienne.  m,  20-22. 
—  Pris  et  repris  parles  deux 
partis ,  pendant  la  Ligue. 
(Voyez  ce  mot.) 

Pl\ncus.  Commande  des  lé- 
gions romaines  à  Lugdunum. 
1 ,  83.  —  Le  sénat  de  Uome 
lui  ordonne  de  bâtir  une 
ville,  pour  les  Viennois  ,  en- 
tre le  Rhône  et  la  Saône  ,  S3- 
8i.  —  il  obéit  à  cet  ordre  , 
en  jetant  les  fondements  d'un 
nouveau  Lugdunum ,  ou  plu- 
tôt en  agrandissant  l'an- 
cien ,  s:i-sii.  —  Notice  sur  sa 
vie, 86-91  ,  139-130. 

Platière  (  place  de  la  ).  Des 
réjouissances,  des  danses  ou- 
vertes par  le  curé  de  la  pa- 
roisse et  l'abbesse  de  st- 
Pierre  ,  ivaient  lieu  depuis 
le  concile  œcuménique  tenu 
à  Lyon  par  Grégoire  X.  III , 
ôio. 

Poids  et  mesures  de  Lyon. 
Les  conseillers  de  ville  en 
avaient  la  matrice.  (  Voyez 
Consulat. 
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Poleymiee  ,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  Etait 

le  point   de   dépail  de  l'une 

des  Lignes  de  L'aqueduc  du 
Rfont-d'Or.  l ,  112. 
Police.   Exercée  a   Lyon  par- 
ties membres  du  Consulat. 

(Voyez  ce  mot.)  —  Louis  XI i 
se  plaint  de  ce  que  le  Consu- 
lat ne  la  l'ait  pas  taire  exac- 
tement. IV ,  1 15-6. 

Pompiers  (compagnie  des)  de 
Lyon.  Son  origine,  en  1696. 
VI,  1S7.  —  Introduction  dans 
la  ville,  en  1070,  des  pompes 
à  incendie  ,  819.  —  Impôt 
municipal  de  0  livres  par 
maison  pour  l'entretien  des 
pompes,  896.  —  Invention 
des  pompes  en  cuir ,  310. 

Ponas  ,  autrefois  Epone  ,  vil- 
lage du  Dauphiné.  Il  s'y  tient 
un  concile  dans  le  sixième 
siècle.  II,  173. 

PONCIN  ,  commune  du  dépar- 
tement de  la  Loire,  lin  1  173  , 

les  comtes  de  Forez  en  doi- 
vent toi  et  hommage-lige  aux 
archevêques  de  Lyon.  Il , 
163. 
Pont  de  bois  de  l'arcufvè- 
CUÉ.  Bâti  en  I  ('>">{  par  le  sieur 
Marie.  VI,  188.  —  En  1661,00 

commence  à  le  rebâtir  en 
pierre  ,  190.  —  En  1780,  son 
mauvais  étal  le  lait  rempla- 
cer par  un  pont  de  bateaux  , 
435.  —  Reprise  du  projet  de 
le  rebâtir  en  pierre  ,  156-38. 
Pont    de    ia    (il  iilotière. 

Construit  primitivement  en 
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bois  ,  croule  sous  le  pouls 
«les  bagages  des  croisés ,  qui 
viennent  de  le  passer  pour 
se  rendre  à  la  Terre-Sainte. 
III  ,100-11.  -  Etait  sous  la 
garde  de  quelques  religieux, 
à  qui  Richard-Cœur-de-Lion 
permet  d'aller  quêter  en  An- 
gleterre ,  111.  —  On  ignore 
l'époque  où  a  commencé  sa 
reconstruction  en  pierre  , 
111. —  Histoire  de  sa  cons- 
truction successive, au  moyen 
des  bulles  du  saint-siége,  des 
aumônes  et  de  l'octroi ,  111- 
15.  —  Evénement  tragique 
qui  y  arriva  à  la  suite  de 
la  fête  de  St-Denis-de-Bron , 
118-19. 

Pont  de  pierre  sur  la  Saône. 
Construit  par  l'archevêque 
Humbert.  (Voyez  ce  nom.) 
—  Notice  sur  sa  construction, 
sur  les  matériaux  qu'on  y  a 
employés  ,  sur  les  maisons 
qui  étaient  bâties  dessus,  etc. 
III ,  93-98.  —  Les  bourgeois 
s'y  rassemblent  pour  mar- 
cher contre  les  chanoines. 
(Voyez  Commune  lyonnaise.) 

PontSt-Vincent.  Répugnan- 
ce du  peuple  d'en  payer  le 
passage;  assassinat  d'un  per- 
cepteur. VI,  164.  —  En  1787, 
on  propose  au  Consulat  de  le 
refaire ,  434-35. 

Pontique  ,  l'un  des  premiers 
martyrs  de  la  foi  à  Lugdu- 
num.  1 ,  319-20. 

Poste  aux  lettres  de  Lyon. 
De  municipale  qu'elle  était  , 


devient    royale   siims    Loui 
XIV.    VI  ,  -211-12. 
Potirons    '  hiérarchie   des 

dans  Lugdunum.  1 ,  182-83. 

Poi  zin  (le) ,  village  dn  dépar- 
tement de  l'Ardèche.  iJri ^  par 
un  parti  de  protestants  sons 
les  ordres  du  capitaine  liris- 
son.  VI  ,  129. 

Pragmatique    -    Sanction 
(Voyez  Concordat  entre  Léon 
X  et  François  I,r.) 

Préva  ,  fille  de  Gérard  ,  comte 
de  Forez.  Episode  relatif  à 
cette  personne.  II,  414-46. 

Primatie  de  l'église  de 
Lyon.  D'abord  très-étendue, 
restreinte  ensuite  aux  quatre 
provinces  de  Lyon  ,  Tours  , 
Sens  et  Paris  ou  Rouen.  (Voy. 
Diocèse  ,  St-Jubin ,  Humbal- 
dus.) — S'étendait  sur  la  Bour- 
gogne ,  la  Bresse  ,  la  Brie  , 
l'Ile-de-France,  la  Cham- 
pagne, l'Orléanais,  la  Beauce, 
la  Normandie  ,  la  Touraine, 
l'Anjou ,  le  Maine  et  la  Bre- 
tagne. III,  97,  423-24. 

Principes  politiques.  Quels 
sont  ceux  que  les  barbares 
trouvèrent  ou  apportèrent 
dans  l'empire  ,  lors  de  leur 
invasion.  II ,  103. 

Priscus  ,  évèque  de  Lyon , 
successeur  de  St-Xizier.  II , 
206-7. 

Prise  et  occupation  de  Lyon 
par  les  protestants,  en 
1562.  (Voyez  Protestants  et 
rue  Longue.)  —  Se  rendent 
maîtres  de  la  ville  ;  ne  se 


DE    L  BISTOl 

conduisent  pas  en  amis  de  la 
liberté  ;  le  gouverneur  de 
Sault  refuse  de  sanctionner 
leur  insurrection  par  sa  pré- 
sence. V,  150-65.  —  Font 
entrer  douze  conseillers  pro- 
testants au  Consulat  :  défen- 
dent <le  dire  la  messe  ,  163-5. 

—  Martyr  de  trois  catholiques 
sur  le  pont  de  Saône,  165-7. 

—  Mutilation  des  monu- 
ments religieux  et  démoli- 
tions 'If  maisons  ,  U>7-!).  — 
Assemblée  des  notables  pour 
lever  de  l'argent ,  170-9.  —  Le 
commandant  de  Blacous  fait 
saisir  les  deniers  du  roi;  en- 
lèremenl  des  reliques  deSt- 
Jean;  H.  deSoubise  remplace 
le  baron  «les  Adrets  ;  une  ar- 
mée suisse  renforce  les  pro- 
testants, 17-J-ô.  —  Deman- 
de aux  princes  d'Allemagne 
d'un  corps  auxiliaire  de  1,900 
hommes  pour  venir  se  mettre 
sous  le  commandement  du 
prince  de  Gondé ,  17)>-!).  — 
Différents  moyens  employés 
pour  se  procurer  des  subsides, 
179-83.  —  Démolitions  dans 
le  but  d'embellir  la  ville  ; 
instruction  publique ,  189-3. 
— Le  prince  deSoubise  refuse 
de  n  ndre  la  >.ille  au  duc  de 

Nemours  ;    3,000   soldats   de 

celui-ci  son!  taillés  en  pièces 
à  st-.iust .  186-7.— Edit  de  pa- 
cification permettant  l'exer- 
cice des  deux,  cultes  ;  M.  «le 
Yieilleville  arrive  comme 
gouverneur,  pour  le  faire  exé- 
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enter ,  188-90.  —  Transition 

entre   le  pouvoir  des  prot 
tants  et  le  rétablissement  des 
choses   sur   l'ancien   pied  , 
190-4.— Rétablissement  dans 

la  ville  du  culte  catholique  , 
L95-6.  —  Le  Consulat  désa- 
voue [dus  tard  les  dettes  con- 
tractées {tendant  les  troubles, 
905-6  ,  948-9. 

Privilèges,  il  en  est  accordé 
plusieurs  aux  bourgeois  de 
Lyon  ,par  Charles  VU I.  (Voy. 
ce  nom.)  —  Henri  II  confirme 
ceux  dont  jouissent  les  Lyon- 
nais. IV  ,  488-65.  (Voy.  Fran- 
chises et  Consulat.) 

Processions.  Dans  quel  ordre 

les  bannières  des  paroisses  y 
étaient  portées  à  Lyon  ,  dans 
le  moyen-âge.  III ,  (iô-(>i. 

Processions  klanches.  Fai- 
tes à  Lyon  ,  après  plusieurs 
années  de  sécheresse  et  d'une 
horrible  lamine.  IV,  554-55. 

Processions  générales.  Les 
plus  remarquables  a  Lyon  fu- 
rent  :  à  l'occasion  d'une  vic- 
toire remportée  par  Louis  XII 
sur  les  Vénitiens.  IV  ,  155-3G. 

—  A  ta  reprise  de  Bresce,  l  î<i. 

—  Au  retour  des  princes  ,  iils 
de  François  !•*,  prisonniers 
en  Espagne ,  350.  —  Pour  le 
grand  jubilé  de  1546,  149-52. 

—  A  la  paix  de  1559.  V  ,  97- 
90.  —  A  l'occasion  de  la  ba- 
taille et  victoire  de  Jarnac  , 
2ôï).  —  Lorsdela  publication 
de  l'acte  l'union  de  la  Ligue, 
r>0S.  —  A  l'invasion  delà  ter- 
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pible  peite  de  1628.  vi ,  150. 

(Voyez  Pestes.) 

Proculus  ,  Franc  d'origine. 
Proclamé  empereur  a  Lug- 
dunuin  ,  où  les  habitants 
prennent  son  parti.  I  ,  569. 

Procureur  du  Roi.  Le  Consu- 
lat en  achète  la  charge  ,  sous 
Louis  XIV  ,  pour  qu'elle  soit 
exercée  gratuitement.  (Voy. 
Consulat.) 

Pkost-de-Royer  ,  juriscon- 
sulte distingué  de  l'Acadé- 
mie de  Lyon.  —  Nommé  lieu- 
tenant-général de  police.  VI , 
417. 

Protestants  de  Lyon.  Cause 
qui  ont  provoqué  la  réforme; 
Lyon  y  joue  un  grand  rôle. 
IV  ,  174-77.  —  Première  le- 
vée de  boucliers  ,  214-15.— 
Frappante  analogie  entre  la 
réforme  et  la  révolution  fran- 
çaise, 215-17.  —  Commence- 
ment des  persécutions  contre 
les  réformés  ,  281-2.  —  Pour 
arrêter  les  progrès  des  reli- 
gionnaires  ,  leurs  adversai- 
res vont  jusqu'à  proposer  la 
suppression  de  l'imprimerie; 
449-52.  —  Considération  sur 
l'esprit  delà  réforme.  V,  123- 
24.  —  Dénonciation  des  pro- 
testants au  Consulat  ;  mesu- 
res prises  contre  eux,  124-6. 

—  Martyr  de  cinq  étudiants 
protestants  de  Berne,  126-53. 

—  La  persécution  augmente 
le  nombre  des  nouveaux  re- 
ligionnaires  ;  premiers  trou- 
bles ,  133-8.  (Voyez  Prise  et 
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occupation  protestante  — 
Echauffourée  dans  la  rut 
Longue.  V  oyez  ce  mot.  ;  — 
Considérations  sur  l'esprit 
des  protestants  et  des  catho- 
liques ,  1 14-6.—  Les  premiers 
sont  tolérés  ci  exercent  li- 
brement leur  culte  :  sont 
obligés  de  transporter  leurs 
prêches  à  la  Guillotière,  151- 
7.  —Les  deux  partis,  prêts  à 
en  venir  aux  mains  ,  sont 
désarmés  par  le  gouverneur 
de  Sault;  réconciliation  éphé- 
mère ,  157-9.  —  Les  réformés 
se  rendent  maîtres  de  la 
ville.  (  Voyez  prise  de  Lyon , 
etc.)— L'église  desCordeliers 
leur  sert  de  temple  ;  en  sont 
chassés,  se  construisent  trois 
temples  à  Lyon  ,  197-8.  — 
Grande  réconciliation  entre 
les  deux  partis  ,  pendant  le 
séjour  ù  Lyon  de  Charles  IX. 

—  Sont  hypocritement  pro- 
tégés par  lui.  (Voyez  ce  nom.) 

—  Leurs  armes  leur  sont  en- 
levées par  ordre  de  Delosse, 
212.  —  Accusés  faussement 
de  pratiquer  une  mine  sous 
la  citadelle  ;  leur  temple  des 
Terreaux  est  dévasté  par  les 
catholiques  ,  214-15.  —  Ter- 
reur et  prise  d'armes  des 
catholiques  de  Lyon  contre 
les  protestants  ,  à  la  nou- 
velle des  prises  de  Mâcon  , 
de  Vienne,  et  de  la  tentative 
de  Meaux ,  217-20.  —  Le  Con- 
sulat les  chasse  de  Lyon  , 
saisit  leurs   marchandises  , 


DE    l.  HISTOJ 

t'ai t  brûler  les  livres  à  leur 
usage  chei  les  libraires  ; 
M.  Chambéiy  protège  leur 
sortie  de  la  ville ,  malgré  les 

conseillers  lunatiques, 390-3. 

-  Occupent  la  Dombe  ;  le 
duc  de  Nevers  leur  reprend 
Vienne  el  Mâcon  ,  334-5.  — 
Intrigue  du  Consulat  avec 
la  cour  pour   feire  expulseï 

les  reformes  de  la  ville,  ±27- 

7t"2.  —Sont  persécutés  malgré 
ledit  île  pacification  de  1868, 
-Jô.i.  —Se  soulèvent  dans  la 
Dombe  el  le  Beaujolais  ;  le 
Consulat  prend  des  mesures, 

vjr>(i-7.  —  \  ente  des  (tiens  de 

ceui  <pii  sont  sortis  de  Lyon; 
Mandelot  en  rail  emprison- 
ner un  grand  nombre  ,  2\2- 
44.  —  Etablissement  de  prê- 
cbesà  la  Guillotière,  a  Quin- 
cieux  ,  près  d'Anse ,  el  à  St- 
Lager  en  Beaujolais,34B-6.— 
Massacre  desréformés  dans 
Lyon.  Voyei  St-Barthélemy 
lyonnaise.) — L'édii  de  paci- 
fication de  1576,  mal  exécuté 
à    leur  égard  ,  374-3.  —  Le 
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l  onsulal  envoie  une  députa 
lion  à  Blols  pour  supplier  les 
états- généraux  de  les  bannir 

du  royaume  ,  212-'.).  —  [fou 
relies  intrigues  des  catho- 
liques pour  les  empêcher 
d'avoir  un  prêche  dans  la 
ville,  379-80.— Persécutés  de 
nouveau  sous  Louis  XIII  ; 
leurs  boutiques  pillées  par 
le  peuple^  I,  119-30. -Crainte 
d'une  invasion  de  leur  part 
en  10-28  ,  pendant  la  peste. 
(Voyei  ce  mot.  )  —  La  révo- 
•  alion  de  ledit  de  Nantes 
en  lait  sortir  un  grand  nom- 
bre de  la  ville  ,  ±>!)-ôi>.  — 
(Voyez  Prise  de  Lyon.  ) 

Provence.  Louis  M  cherche 
à  en  déposséder  René  d'An- 
jou. (  1  oyes  Louis  XI.) 

Ptolemeus,  évèque  de  Lugdu- 
miiii ,  successeur  de  Jullius. 
II,   M.  18. 

Puy-EN-VeLAY  (le).  Son  gou- 
verneur, St-Vidal ,  sedéclare 
pour  la  Ligue.  (  Voyez  Ne- 
mours, ï 


Quais  du    RHÔNE    i;i   m  LA  Qu  vu  v  m  une  (quartier  delà). 

Saône  Epoque  de  leur  cons-  Un  hôpital  pour  les  pestiférés 

iruction.      Voyei   St-Clair  ,  y  était  établi    (  Voy.  Bicètre  , 

Rhône  .  Villero] ,  <ite.  Vénériens.) 


Il- 


R  vr.in.  vis      l'uAseois  .  Son   se 

jour  à  Lyon, comme  médecin 


de  l'Hôtel-Dieu  ;  compose  et 

t'ait  imprimer  la  plus  grande 
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partie  de  ses    ouvragei   ;i 

Lyon  ;  influence  qu'ils  y 
exercent  sur  la  haule  société 
lyonnaise.  IV  ,  102. 

Radegonde  ,  l'une  des  pre- 
mières abbesses  de  St-Pierre. 
(Voyez  St-Pierre ,  abbaye  de.) 

Raison  (  Fètc  de  la  ).  Rappro- 
chement de  cette  fête  de  la 
révolution  avec  les  scènes 
ridicules  de  la  réforme,  dont 
l'église  deSt-Jcanfut  le  théâ- 
tre. III,  178. 

Raoul  de  Latourette  ,  ar- 
chevêque de  Lyon.  Main- 
tient la  paix  entre  les  bour- 
geois et  le  chapitre  ;  meurt. 
III  ,  355-56. 
Rebé  (le  baron  de).  Attaché 
au  parti  royaliste  pendant 
la  Ligue  ,  assiège  Charlieu 
et  menace  le  château  de 
Beaujeu.  V ,  439. 

Recluseries.  Eucher  en  éta- 
blit à  Lyon  et  aux  environs 
de  la  ville,  II ,  110-114. 

Recrutement  ou  contingent 
militaire.  Les  Lyonnais,  en 
vertu  de  leurs  libertés,  refu- 
sent de  fournir  des  soldats 
au  roi  de  France,  Philippe- 
de-Valois.  III ,  578.  —  Louis 
XIV ,  sur  la  fin  de  son  rè- 
gne ,  établit  à  Lyon  le  re- 
crutement forcé.  VI ,  324-25. 

Régale  de  l'évèché  d'Autun 
et  du  diocèse  de  Lyon.  (Voy. 
Archevêques  de  Lyon  ,  Gé- 
rard de  Beauvoir.) 

Régny  ,  trésorier  de  la  ville. 
Somme  énorme  qui  lui  était 


Mi;  m.i. 

due  par  J.»   ville   en  1780. 
(\'oycz  Financi 
Reliques*   Celles  trouvées  a 

Lyon.  1,314.-  L*'s  premiers 
chrétiens  les  recueillent  avec 
soin  dans  des  lieux  particu- 
liers ,  32S-2«.).— Les  ravages 
des  barbares  en  amènent  la 
dispersion,  542*44.  —  Celles 
un  peu  douteuses  du  cou- 
vent de  nie-Barbe.  Il  ,  21. 
—  Discussion  qu'elles  sur- 
citent entre  le  prieur  de.St- 
Irénée  et  les  chanoines  de 
St-Just  ,  !j5-L>'>.  —  Grande 
translation  de  reliques  sous 
l'épiscopat  de  Leydrade  , 
258-G1.  (Voyez  St-Bonaven- 
ture ,  St-Jubin.  ) 

Renaissance.  Aperçu  rapide 
sur  cette  époque  et  son 
influence  sur  l'histoire  de 
Lyon.  IV  ,  171-7-i. 

Renaud  de  Sémub  ,  Arche- 
vêque de  Lyon  ,  successeur 
d'Humbaldus.  II ,  428. 

Renaud  de  Forez  ,  archevê- 
que de  Lyon.  Sous  ce  prélat 
se  manifestent  les  premiers 
germes  de  révolte  des  bour- 
geois.(Voyez  Commune  lyon- 
naise. )  —  Son  portrait.  III  , 
126-28.  —  Partage  les  biens 
du  chapitre  entre  les  cha- 
noines .  128-29.  —  Est  craint 
des  bourgeois  ;  corrompt 
deux  commissaires  envoyés 
pour  l'observer;  régit  les 
Etats  de  son  neveu,  Guy  IV, 
comte  de  Forez  ;  fait  d'im- 
menses acquisitions  et  fon- 
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dations  ;  accueille  l'ordre  de       ferme.  V  ,  19-51, 
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St-François;  sa  mort,  n7-r)<>. 
René  d'Anjou  ,  roi  de  Sicile  , 

comte  de  Provence. Son  petit- 
lils,  le  due  de  Lorraine ,  est 
accueilli  à  Lyon  <'!)  même 
temps  que  Louis  Kl.  IV,  r>i- 
5w2.  —  Louis  veut  le  dépossé- 
der de  la  Provence.  (  Voyez 
ce  mot.  )  —  Vient  à  Lyon  , 
où  il  est  bien  accueilli  par 


RÉVOLTE  Mi  DSI  S-SOl  8    Oc 

casionnée ,  en  1 7S<> ,  par  la 
perception  «lu  ban-Tin  ,  au 

nom  de  l'archevêque  ;  les 
chapeliers  et  les  ouvriers  en 
soie  en  font  les  frais;  mé- 
diation des  cou  il  es  île  Si -Jean; 
l'un  d'eux;  tue  en  duel  le 
prévôt  de  la  maréchaussée. 
VI,   ltti-58. 


Louis  XI.  —  Fait  une  pein-    Révolution  française.  Les 
ture  à   la   fresque  dans  le-        abus  qui    fourmillent    sous 


glise  .le  St-Paul,  55-41, 
Renouard  ,  négociant  lyon- 
nais. Fait  achever  à  ses  frais 
la  reconstruction  de  l'église 
St-Niiier,  commencée  par 
Leydrade  ,  ainsi  que  la  répa- 
ration de  la  chapelle  St-Enne- 
mond.  Il ,  i!).(\(iy.  St-\'izier, 
église  de.) 
Repas.  Cequ'étaienl  ceux  des 
premiers  Lyonnais.  I,  07-59. 
Réservoirs  ou  Conserves. 
Vastes  bassins  servant  à  con- 
tenir les  eaux  qui  ,  condui- 
tes par  les  canaux-aqueducs, 
allaient  abreuver  Lugdu- 
num  ;  leurs  différentes  dé- 
nominations;  un  de  ces  ré- 
-  irvoirs  subsiste  encore  sur 
la  colline  de  Fourrières.  I , 

110,  ll')--20. 
Rêve  Foraine  ,  taxe  établie 
par  Henri  11  ,  soi    toutes  les 
marchandises     BOrtanl      du 
royaume.  Pour  éviter  les  en 

traves  saie  cette  taxe  00 
sionne    au  commerce    lyon- 
nais, le  Consulat  en  acheté  la 


Louis  XV  ,  en  sont  les  symp- 
tômes précurseurs.  VI,  581- 
82.  —  Nécessaire  pour  mettre 
fin  à  l'anarchie  qui  règne 
dans  la  cité  comme  clans  le 
royaume  ,  i(»s. 

Rev  .  Lieutenant  -  général  de 
police  de  Lyon.  Disgracié  par 
la  cour  en  1788.  (Voyez  Séné- 
chaussée.  ) 

Revlieux,  village  près  Lyon. 
Est  le  théâtre  de  la  sanglante 
bataille  entre  Sévère  et  Al- 
bin. 1 ,  564.  (Voyez  Albin.  ) 

RHÔNE.  Son  aspect  près  de 
Lyon.  1 ,  13.  —  Etait  coupe 
dans  son  COUR  par  plu- 
sieurs fies  ,  12-17  ,  71.  — 
Origine  du  nom  de  ce  fleuve 
d'après  Pline  et  quelques 
historiens  de  Lyon  ;  amène 
un  refoulement  des  popula- 
tions du  Midi  ,  30.  —  Ouvre 
de  grands  débouchés  au 
commerce  de  Lyon  ,  59-40. 
—  Conjectures  sur  l'endroit 
près  de  Lyon  où  l'armée 
d'Annibal  le  traversa.  (  Vo\ 


Annibal.  )  —  Son  confluent 
avec  la  Saône.  (Voyez  ce  mot.) 

—  Terrible  désastre  causé 
i>;ir  ce  fleuve  et  rapporté  par 

Grégoire  de  Tours.  Il,  194. 

—  Preuves  de  ses  fréquentes 
inondations,  ainsi  que  de  la 
Saône  dans  les  premiers  siè- 
cles, 19a. — Circuit  qu'il  par- 
courait dans  la  ville  au 
moyen-âge.  III,  102-4.  — 
Droits  de  péage.  (  Voy.  Bar- 
rage, Ponts  du  Rhône,  Quais, 
Digues,  Inondations  ,  etc.) 

Rhône  (quais  du ).  Construits 
de  1757  à  1740  ,  sous  la  di- 
rection de  l'architecte  De- 
ville.  VI,  520-21. 

Richard  -  Coeur  -  de  -  Lyon. 
Passe  à  Lyon  pour  se  rendre 
à  la  Terre-Sainte,  et  voit 
crouler,  après  qu'il  l'a  passé, 
Je  pont  en  bois  de  la  Guillo- 
tière.  (Voyez  ce  mot.) 

Richelieu  (  le  cardinal  de  ). 
Vient  à  Lyon  pour  mettre  fin 
à  des  querelles  plusieurs  fois 
renouvelées ,  entre  le  gou- 
verneur et  le  Consulat.  (Voy. 
ce  mot.  )  —  Arrive  à  Lyon 
pour  le  jugement  de  Cinq- 
Mars  et  de  Thou.  (Voy.  Cinq- 
Mars.) 

Rive-de-Gier  ,  ville  du  dépar- 
tement de  la  Loire.  Des  tra- 
ces de  la  grande  route  cons- 
truite par  Agrippa ,  de  Lyon 
à  Marseille  ,  s'y  remarquent 
encore.  (Voyez  Voies  romai- 
nes.) —  Occupé  militaire- 
ment ,  dans  le  dix-septième 


I.M  HA  El. 

siècle  ,  par  !••  seigneur  «le 
t-Chamont.  (Voyei ce  oom. 

Riyeeie  ,  village  du  départe- 
ment «lu  Rhône.  En  117",  le 
chftteau  el  le  mandemenl  . 
jusqu'il  Chatelus ,  sont  cédés 
par  les  comtes  de  Forez  <-i'i\ 
archevêques  «le  Lyon.  Il , 
4G3.  —  Rasé  par  Chevrières, 
pendant  la  Ligne.  \  ,  ">7i. 

Roanne  (palais de).  Bâti  par 
les  comtes  de  Ferez  et  cédé 
aux  archevêques  de  Lyon, qui 
le  transforment  en  hôtel  des 
monnaies.  III ,  33.  —  Passe 
dans  les  mains  des  rois  de 
France  ,  qui  le  convertissent 
en  palais  de  justice  ,  malgré 
les  prélats  qui  leur  en  dis- 
putent la  possession ,  401-5, 
410-14.  —  Sa  situation  favo- 
rable ,  418-19.  —Tombe  en 
ruines  vers  le  commence- 
ment du  dix-septième  siècle; 
plusieurs  projets  sont  pré- 
sentés pour  le  construire  sur 
un  autre  emplacement  ;  des 
intérêts  de  localité  détermi- 
nent sa  reconstruction  au 
même  endroit.  (Voyez  Palais 
de  Justice.) 

Roanne  (  prison  de  ).  Contes- 
tations sur  sa  reconstruction 
vers  1773.  VI,  415-16. 

Robeut  ,  archevêque  de  Lyon, 
d'abord  doyen  de  l'église 
d'Autun,  puisévèquedeCler- 
mont.  Favorise  le  mariage 
d'Eudes  de  Bourgogne  au 
préjudice  du  comte  de  Cham- 
pagne; celui-ci,  pour  se  ven- 


DE    I-  Mis  mi 

^er,  Le  f;iit  enlever  ;  le  comte 
de  Bar  le  délivre,  ili  ,  139-40. 

—  Reçoit  l'hommage  du  dau- 
phin de  viennois ,  lll.  —  La 
révolte  des  bourgeois  com- 
mence sous  son  épiscopat.  — 
traite  avec  eux,  l  19-45.  Voy. 
Commune  lyonnaise. 

1Uh:iii:bonne  (  le  M1"  de  ) ,  lieu- 
tenant du  gouverneur  «le 
Lyon.  VI  rl'rl. 

ROCHEBONNE  (Cl-PB.CHàTl    i  - 

neuf  db),  archevêque  «le  Lyon. 

Succède  à   Neuville  de  Ville- 

roy,  en  1730.  VI ,  512.  —  Sa 

mort  ,  594. 
Rochers  de  la  Saom:.  Gê- 
nant la  circulation  et  la  na- 
vigation, celui  qui  est  près 
de  Lile-Barbe  et  celui  .le  la 
DOrte   de  Serin  sont  coupes. 

VI,  545-46. 

ROCHETAILLÉE  ,  village  près  de 
Lyon.  Agrippa  en  lait  couper 
les  rochers  ,  pour  construire 
les  grandes  routes  de  l'em- 
pire.   (Voy.  Voies  romaine-. 

—  En  1 173  ,  le   mandement 

en  est  cédé,  par  les  comtes  de 
Fore/. ,  aux  archevêques  de 
Lyon.  II  .  ï()3. 
Rodolphe  M ,  roi  de  Bourgo- 
gne. Les  archevêques  usur- 
pent entièrement  Lyon,  BOUS 
le  règn<  de  ce  prince,  (Voyez 
archevêques  de  Lyon.  )  — 
cède  son  royaume  a  Henri. 

(Voyez  Bourgogne.  —  Le  re- 
prend à  la  mort  de  celui-ci  , 
puis  le  cède  à  Conrad,  li  , 
598.       Meurt .  ôi)7. 
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Rodolphe  il .  ici  de  Bourgo- 
gne. Sous  son  règne  ,  Lyou 

est  annexe  au  royaume  (le 
Bourgogne.  (Voyez  ce  mot.) 
Rouan  (François  db),  arche- 
vêque  de    Lyon.    Ses    déliais 

avec  l'abbesse  et  les  aonains 
de  St-Pierre  ,  qui  prétendent 
se  soustraire  à  sa  juridiction 

et  en  appellent  à  l'autorité  du 

pape,  qui  écoule  leurs  plain- 
tes et  frappe  le  prêtai  d'ex- 
communication ;  l'arrêt  est 
cassé  par  le  roi  et  le  parle- 
ment, et  la  paix  rétablie. 
Il,  7)1.  (Voyi  /.  Abbaye  de  St- 
Pierre.)  —  Reçoit  des  lettres 
de  Louis  \1I  sur  la  tenue 
d'un  concile  à  Lyon  ;  s'entend 
avec  le  Consulat  sur  les  pré- 
paratifs de  ce  concile.  IV  , 
I  \\-'cl.  —  Annonce  de  Milan 
la  nouvelle  de  la  bataille  de 
Ravenne  ,  147-48. 

Roi  DES  Hibauds  (le).  Chargé  , 
dans  le  moyen  -  ftge  .  de  la 
surveillance  des  tilles  publi- 
ques de  Lyon.  III ,  86-7. 

Roi  or  r.f.omiE  (le) ,  officier 
de  police  du  moyen-âge. 
Avait  la  surveillance  des  ca- 
barets de  Lyon.  III ,  85-7. 

Rollet  Vi  vin,  fabricant  lyon- 
nais sous  François  1*'. Etablit 
une  vaste  fabrique  de  draps 
de  soie  et  velours ,  d'après 
les  encouragements  duCon- 
sulat.  rV,403-5\ 

Romains.  Lugdunum    paaae 

sous  leur  domination  ,  par  le 
fait  de  la  conquête  des  Gaules 
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par  Jules  César,  i ,  74-78.  — 
Distinguent  et  font  fleurir 
Uigdunura  parmi  les  autres 
villes  de  La  Gaule ,  93-08.  — 
Y  établissent  dos  vétérans 
de  leurs  légions  qui  ,  par 
leurs  mœurs  et  leurs  coutu- 
mes, en  l'ont  bientôt  une  ville 
toute  romaine,  400-3. 

Roussillon  (Gérard  de).  Lo- 
thaire  lui  confie  le  gouver- 
nement du  Viennois  et  du 
Lyonnais.  II ,  548-51 . 

Royer  ,  bailli  de  Mâcon  et  sé- 
néchal de  Lyon.  Est  bien  reçu 
en  entrant  dans  ses  fonctions, 
auxquelles  il  joint  celle  de 
capitaine  de  la  ville.  IV ,  15- 
11.  —  On  lui  fait  son  procès 
comme  exacteur ,  21-23. 


de  Charles  IX  ;  principal  ar 

lis.in  di's  intrigues  du  Cou- 
subit  ayee  la  cour  pour  l'ex- 
pulsion des  prote8tant8.(Voy. 
ce  mot.)  —  I)*'  P&rifl  ,  ou  il 
est  en  mission  auprès  de  la 
cour ,  excite  une  St-Barthé 
lemy  lyonnaise  \ ro) .  ce  mot.) 
—  Rédacteur  des  remontran- 
ces envoyées  par  l<-  Consulal 
aux  états-généraux  de  Blois, 
pour  demander  l'expulsion 
des  protestants,  la  démoli- 
tion de  la  citadelle  ,  etc. 
(  Voyez  Protestants.  )  — 
Continue  de  les  persécuter. 
V,  514.  —Publie  un  écrit  où 
il  révèle  aux  Lyonnais  une 
conspiration  en  faveur  de 
Henri  IV.  (Voyez  Ligue.) 


Ruiîys  ,  autre  que  l'auteur  de    Russy  (Gabriel  de),  contrôleur. 


l'Histoire  véritable  de 
Lyon.  Membre  remarquable 
du  Consulat ,  au  commence- 
ment du  seizième  siècle. 
(Voyez  Consulal.) 
Rubys  (Claude),  historien  lyon- 
nais, membre  du  Consulat. 
Envoyé  en  députation  auprès 


L'un  des  trois  députés  char- 
gés de  présenter  foi  et  hom- 
mage à  Henri  II ,  au  nom  de 
la  ville  de  Lyon.  IV  ,  102-65. 
Rusticus  ,  famille  patricienne 
lyonnaise,  convertie  au  chris- 
tianisme. II ,  12. 


S. 


Sacerdos  ,  archevêque  de 
Lyon.  Fait  construire  les 
églises  de  St-Paul  et  de  St- 
George.  II,  178-81. 

St-agobaro  ,  archevêque  de 
Lyon.  Succède  à  Leydrade. 
II ,  265.  —  La  validité  de  son 
élection  ,  contestée,  266-7. 
—  Portrait  de  ce  prélat,  268- 


72.  —  Réfute  et  fait  rétracter 
l'hérésiarque  Félix.  —  Son 
traité  contre  les  images  ; 
fait  arracher  celles  des  égli- 
ses ,  273-77.  —  Change  la  li- 
thurgie  de  la  cathédrale,  278- 
9.  —  Fait  réformer  la  loi 
Gombette.  (Voy.  Gondebaut.) 
—  Démêlés  entre  le  prélat  et 
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les  juifs  établis  a  Lyon.  \<»\.  s i  - \  i tau  s.  l'un  des  premiers 

Juifs.)  —  Contribue  puissant-  martyrs  de  la  foi  à  Lugdu- 

menl  e1    par  toutes   sortes  nom.  I ,  509 .  545  .  547 ,  549. 

d'intrigues ,  à  la  déposition  St-Badulpbb  ,    fondateur  de 


de  Louis-le-Débonnaire,  549- 
59.  —  S'exile  ;  esl  rappelé,  el 
mène  une  conduite  plus 
exemplaire  ,  544.  —Sa  mort, 
544. 

St -Alexandre,  l'un  des  pre- 
miers martyrs  de  la  foi  à 
Lugdunum.  1 ,  7>  i  s  -  ï  «  > . 

St-Alexandee  ,  autre  martyr 
de  la  foi  à  Lugdunum.  (Voy. 
St-Epipode») 

St-AmrEuISE  ,  Père  de  ['église, 

e\eque  de  Milan.  Né  il  Lyon 
suivant  quelques-uns  ;  favo- 
rise cette  ville  ,  où  St-Just  . 
son  ami,  est  é\èque.  II,  ^2-i. 

St-Ansi  i  he  ,  archevêque  de 


l'abbaye    d'Ainay.    (  Voyei 

Ain;i\ . 
St-  BaETBÉLEMY  LYONNAISE. 

Trois  mois  avant  ,  par  ordre 
du  loi ,  foetiee  réconciliation 

entre  les  catholiques  et  les 
réformés.  \  ,850-8.  —  Egor- 
gemenl  de  ces  derniers,  dis- 
parition des  actes  consulai- 
res concernant  ce  massacre  ; 
sources  où  l'on  en  a  puise  les 
détails  ;  noms  des  personnes 
qui  y  iirircnt  la  part  la  plus 
active  :  doute  sur  le  nombre 
de  victimes  ;    quelles  furent 

Les  conséquences  de  cette  me- 
sure atroce  ,  :>:»r>-li(;. 


Cantorbéry.  Ses  démêlés  avec    St-Bonaventi  ee  ,  patron  de 


Guillaumc-ic-lloux  ;  se  réfu- 
gie à  Lyon,  auprès  du  prélat 
Hugues,  son  ami  ;  adminis- 
tre le  diocèse  de  celui-ci  en 
son  absence.  II  ,  490-435.  — 
Son  dépari  de  Lyon  ,  m. 
St-Arige  ou  vriuihi  s,  éféque 
•le  Lyon.  Favori  de  La  reine 
Brunehault,  avec  laquelle  il 
intrigue.  II ,  343-44.  —  Ac- 
cuse St-Didier  de  cultiver  les 
lettres  profanes  et  le  fait  per- 
sécuter ;  la\i  de  toutes  ses 
souillures,  est  porté  en  gran- 
de vénération  par  L'église  de 
Lyon  ,  qui  le  l'ail  canonis.  i  . 

célèbre  sa  fête  et  lui  érige 

des    auteN    après    sa    mort  , 

246-34. 


Lyon.  A  beaucoup  de  part  à 
l'élection  de  Grégoire  X.  — 
Exerce  une  poissante  in- 
fluence  sur  le   concile  o>cu- 

ménique  tenu  à  Lyon  par 
celui-ci.  (Voyei  Grégoire  v 

—  A  la  suite  de  tant  de  tra- 
vaux ,  tombe  gravement  ma- 
lade et    meurt.  III ,  544-43. 

—  Esl  regrette;  de  brillantes 
obsèques  lui  sont  faites  ;  un 
ordre  religieux  et  une  con- 
frérie s'érigenl  soua  son  nom, 
l!>--21.  —  Une  église  lui  est 
de. lice.  Voyea  St-Bonaven- 
ture ,  église  de.  ) 

St-Bonavbntube  (  église  de 

ou  DES  CORDELIERS-  l 'OD da- 
tion de  cette  église  .  où  l'on 
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conservait  les  reliques  deSt- 
Bonaventure ,  <'t  qui  furent 
plus  tard  jetées  dans  le  Rhône 
par  Les  religionnaires.  Ni , 
330-24.  —  Particularités  sur 
l'ordre  des  Cordeliers,  à  qui 
appartenait  cette  église  ,  et 
qui  l'ornèrent  de  riches  ta- 
bleaux ,  de  marbres  somp- 
tueux ;  renfermait  les  tom- 
beaux de  plusieurs  Lyonnais 
célèbres  ;  la  vaste  étendue  de 
son  cloître  permettait  d'y  re- 
cevoir des  régiments  ,  des 
personnages  remarquables  et 
des  rois  de  France  ,  524-50. 

St-Ch amont  (le  seigneur  de), 
lieutenant  de  d'Halincourt  , 
gouverneur  de  Lyon.  Cher- 
che à  supplanter  celui-ci  ;  se 
met  à  la  tête  de  400  hommes, 
ravage  la  campagne  ;  s'em- 
pare de  Rive-de-Gier  et  de 
Taluyers.(Voy.  d'Halincourt.) 
—  Est  poursuivi  pour  avoir 
insulté  le  député  du  Consu- 
lat ,  à  Paris ,  Jean  Goujon. 
(Voyez  ce  nom.) 

St-Chaumont  ,  département 
de  [la;  Loire.  Lieu  où  com- 
mençait l'aqueduc  du  Mont- 
Pila.  (Voyez  Aqueducs.)  — 
Les  deux  châteaux  en  sont 
cédés ,  en  1175  ,  par  les  com- 
tes de  Forez  ,  aux  archevê- 
ques de  Lyon.  II ,  465. 

St-Clair  (quai).  Epoque  de  sa 
construction.  VI ,  545 ,  558. 

St-Cyr,  au  Mont-d'Or,  com- 
mune du  département  du 
Rhône.    Etait  traversée  par 
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l'aqueduc  du  Mont  d  Or.   I , 
119. 

St-Dioieu,  archevêque  devien- 
ne. Persécuté  par  Brune- 
haull  el  Arige.  II,  -JHi-ls. 

St-Didieb  ,  an  Mont  -d'Or 
commune  du  Lyonnais,  'lire 
son  nom  du  martyr  Didier. 
(Voyez  ce  nom.)  —  L'un  'I 
aqueducs  y  passait.  I  ,  \  12. 
—  Livré  aux  flammes  du 
temps  de  la  Ligue.  V,  574. 

St-Dominjque  (ordre  de).  In- 
fluence qu'ont  à  Lyon  ces  rc- 
ligieux  sous  François  Ier.  IV, 
232. 

ST-DOMINIQUE  (rue).  Origine 
de  son  nom.  (Voyez  Domini- 
cains.) —  Epoque  à  laquelle 
on  commença  à  la  construire. 
IV ,  252. 

St-Dorothée  ,  fondateur  |du 
monastère  de  l'Ile  -  Barbe. 
(Voyez  ce  mot.) 

ST-ENNEUOND,évèque  de  Lyon. 
L'abbaye  de  St-Pierre  et  le 
chapitre  de  St-ftizier  se  dis- 
putent ses  reliques.  11  ,  25  , 
49-50.  —  Son  épiscopat,  pen- 
dant lequel  il  introduit  l'u- 
sage des  cloches  à  Lyon , 
222-24.  —  Est  assassiné  par 
ordre  de  Clovis  ;  miracle 
après  sa  mort ,  225-26. 

St-Epagathtjs  ,  l'un  des  pre- 
miers martyrs  de  la  foi  à 
Lugdunum.  1 ,  507-8. 

St-Épipode  ,  martyr  à  Lugdu- 
num. Lié  par  l'amitié  et  la 
foi  avec  Alexandre  ;  ces  deux 
disciples  de  Pothin  meurent 
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ensemble  du  même  supplice. 
H ,  r>ôr>-7)S. 

St-Étibnne  ,  évèque  de  Lyon. 
Engage  évitas  à  venir  célé- 
brer La  dédicace  de  L'église 
de  St-Micnel ,  construite  par 
les  ordres  de  Caretène.  il , 
I"). 

St-Etibnne  ,  chapelle  royale 
et  église  métropolitaine. 
Fondée  dans  Le  sixième  siè- 
cle, il ,  i/i).  —  Détruite  par 
les  Sarrasins  .  837.— Recons- 
truitepar  Leydrade;  ses  pri- 
vilèges ,  sa  magnificence  , 
232-55. 

St-EtieNNB  ,  ville  du  Forez. 
Les  habitants  se  déclarent 
contre  la  Ligue  ;  mais  le  sei- 
gneur de  L'Hôpital  ,  leur 
commandant ,  traite  avec  Les 
Ligueurs  lyonnais.  |  Voyei 
.Nemours.  ) 

St-François  (ordre  de).  Re- 
naud ,  archevêque  de  Lyon, 
est  le  premier  évèque  de 
France  qui  lui  procure  un 
établissement  dans  son  dio- 
cèse.   Voyez  Renaud.) 

St-Geni8  ,  évèque  de  Lyon  , 
successeur  de  St-Ennemond. 
Silence   sur  son  épiscopat  ; 

fonde  une  chapelle  el  donne 
son  nom  à  un  village.  IL  296. 
Voyez  St«  îeni  -Laval.) 
St-Genis-Laval  ,  petite  ville 
du  département  du  Rhône. 
Montre  encore  Les  traces  de 
la  grande  route  d'Agrippa  , 

de  Lyon  à  Marseille.  I  ,    t ôi). 

—  \insi  appelée  de  L'évêque 
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de  Lyon ,  St-Geois.      Long 

s. 'jour  ([u'\  lii  le  pape  Clé- 
ment v.  (  Voyez  ce  nom.  )— 
Des  conférences  j  onl   Lieu 

à   plusieurs  reprises  ,    entre 

les  Lyonnais  Ligueurs  et  les 
seigneurs  royalistes.  \  oyez 
Ligue. 

St-Genis-Terre-noirr,  com- 
mune du  département  de  la 
Loire.  Etait  traversée  par 
l'aqueduc  du  Mont-Pila.  I , 
ll.'i. 

Si -GEORGES  (église  .  Cons- 
truite sous  l'archevêque  Sa- 
cerdos.  (  Voyei  ee  nom.) 

St-Glorgcs  (le  comte  de),  ar- 
chevêque de  Lyon.  Sa  récep- 
tion en  160&\  \l ,  249.  —  Sa 
mort  en   171  i  ,  -2*2. 

St-Irénée  ,  évèque  de  Lyon. 

Porte  la  lettre  des  fidèles  de 
Lugdunum  et  de  Vienne,  a 
ceux  d'Orient.  I,  3(H.  —  De 
retour  à  Lugdunum,  y  con- 
vertil  presque  tous  les  habi- 
tants ,  547-9.  —  Combat  les 
hérétiques  ,  351-85.  —  ><>n 
martyre,  "><»•>. 

St-Irénée  église  .  Son  his- 
toire :  notice  sur  Les  reliques 
qu'elle  renferme,  il  ,  50-95. 
—  Détruite  par  les  Sarrasins, 
296. — Reconstruite  :  est  don- 
née aux  comtes  de  Lyon. 
Yo>ez  ce  mot.) 

St-1rânbe, faubourg  de  Lyon. 
Taisait  partie  de  la  ville. 
1 ,  90. — L'aqueduc  «lu  Mont- 
l'ila,  dont  il  reste  encore  des 
vestiges .  Le  traversait  .  i  15. 
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—  c'est  dans  son  enceinte 
que  commençait  la  grande 
route  d'Aquitaine  construite 
par  Agrippa,  155.  (Voyez 
Voies  romaines.  )  —  Saccagé 
et  presque  détruit  par  les 
Sarrasins.  II ,  226. 

St-Jean  (  église  de  ).  Bâtie 
avec  les  débris  du  Forum. 
1 ,  276.  —  Avec  ceux  des 
Temples  d'Auguste  et  d'An- 
tonin  ,  280.  —  Sa  destination 
primitive.  II ,  220-21  ,  252. 
— Les  églises  de  St-Etienne 
et  Ste-Croix  lui  sont  réunies 
pour  représenter  le  mystère 
de  la  Ste-Trinité.  III  ,  32.  — 
Sa  construction  successive, 
à  laquelle  de  riches  parti- 
culiers et  de  puissants  per- 
sonnages ont  contribué,  165- 
68.  —  Sa  description  ,  168- 
69.— Mutilée  par  les  religion- 
naires ,  169-70.  —  Continua- 
tion de  sa  description,  170-1. 

—  Chapelle  du  cardinal  de 
Bourbon  ,  171-75.  —  Notice 
sur  l'horloge.  (Voyez  ce  mot.) 

—  Cérémonies  singulières  et 
événements  remarquables 
dont  elle  fut  le  théâtre  ,  174- 

77.  —  Ses  prérogatives  ,  177- 

78.  —  Les  protestants  ,  puis 
les  révolutionnaires  la  pro- 
fanent ,  178.  —  A  perdu  sa 
prépondérance.  Série  chro- 
nologique des  principaux 
événements  qui  y  ont  eu  lieu , 
179.  —Grégoire  X  y  tient  un 
second  concile  œcuménique. 
(  Voyez  ce  mot.  ) 


St-Jean  I  placé  ).  lit  temple 
dédié  à  l'empereur  Antonin 
en  occupait  autrefois  rem- 
placement. I  ,  279. 

St-Jean  (  cloftre  ).  Terminé 
dans  le  treizième  siècle  avec 
les  débris  des  monuments 
romains  ;  devient  cour  de 
justice.   111 ,  52. 

St-Jubin,  archevêque  de  Lyon. 
Est  demandé  avec  instance 
pour  pasteur  par  le  clergé 
et  les  citoyens  de  Lyon.  II , 
408-9.  —  Réformateur  du 
clergé  de  son  diocèse  ;  meurt 
et  est  canonisé  ,  412.  —  Son 
tombeau  retrouvé  en  1824  : 
dévotion  à  ses  reliques  , 
415-14. 

St-Just  ,  évèque  de  Lyon. 
Notice  sur  son  épiscopat  et 
sur  sa  vie.  Il  ,  84-90. 

St-Just  (église; ,  autrefois  des 
Machabées.  Son  histoire  et 
sa  description.  II  ,  55-62. 
—  Est  embellie  par  St-Po- 
thin.  (  Voyez  ce  nom.  )  — 
Détruite  par  les  Sarrasins , 
226. 

St-Just  (forteresse  du  cloître 
de  ).  Ce  qu'elle  était.  III,  22- 
24.  —  Un  grand  concile  y  est 
tenu  au  treizième  siècle. 
(Voyez  Concile.) 

St-Just  (faubourg  de).  C'est  à 
sa  porte  que  commençait  le 
grand  chemin  construit  par 
Agrippa ,  de  Lyon  à  Mar- 
seille. (  Voyez  Voies  romai- 
nes. )  —  Formait  une  ville  à 
part  de  Lyon,  dans  le  moyen- 
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âge.  Les  Lyonnais  refusent  repose.  Il  ■  58, 

énergiquement  dessubsides  St-Mabtin-la -Plaine  ,  com- 

pour  le  fortifier,  après    la  mune   du  département   du 

bataille  de  Pavie.  IV,  976-80.  Rhône.  Etait    traversée  par 

St-Laubent-d'àgni  ,   coin-  L'aqueduc  du    Rfont-Pila.  1  , 

mune  du   département  du  118. 

Rhône.  L'aqueduc  «lu  Mont-  St-Matumjs  ,  l'un  des    pre- 

Pila  y  passait.  1,   145.  miers    martyrs    de  la   foi   à 

St-L\urent-di:s-\  h.m  s. Hô-  Lugdunum.  I  ,  309,  315-16. 

pital  consacré  aux.  pcstifé-  St-Matjhice-sub-Dabgoihe  , 

rés.    Nomination   pour  cet  commune  du    département 


établissement  d'un  barbier- 
major.  IV  ,  ±>!>-r>0.  —  Notice. 
V,  42. 

St-Louis  ,  roi  de  France.  Les 
Lyonnais  lui  demandent,  et 
il  s'empresse  de  leur  accor- 
der sa  protection  contre  la 
tyrannie  «les  archevêques. 
Ill ,  235-36.  —  Les  hostilités 
recommencent  dans  Lyon  à 
Mm  départ  pour  l'Afrique. 
(Voyez  Commune  lyonnaise.) 

St-LOUF,  évèque  de  Lyon.  Se 
retire  au  monastère  de  nie- 
Barbe  ,  que  les  religieux 
abandonnent,  u,  171. 

St-Marc  .  gouverneur  de 
Vienne  en  Dauphiné.  Em- 
brasse le  parti  de  la  Ligue. 
(Voyez   Dauphiné.) 

St-MarGH  ,  martyr  de  la  loi 
il  Lugdunum.  On  lui  élève 
une  chapelle  et  plus  tard 
une  rue  porte  Bon  nom.  I  , 

St-Martin.  Regardé  a  tort 
comme  fondateur  «lu  monas- 
tère de  l'Ue-Barbe.     Voyez 

ce  mot.)  — L'abbaye  d'Ainay 
lui  est   dédiée  :  son  corps   y 


du  Rhône.  L'aqueduc  du 
Mont-Pila  y  passait.  1 ,  115. 

St-Michel  ,  chapelle  à  côté  de 
l'église  d'Ainay.  (Voyez  ce 
mot.  )  Fondée  par  Carotène 
et  consacrée  par  Avitus.  II, 
l"-2-"7>. 

St-iNizier  ,  évêque  de  Lyon. 
Active  la  construction  des 
églises  <le  son  diocèse;  celle 
qui  porte  son  nom  lui  est 
dédiée  ;  sa  bienfaisance.  II, 
198-99.—  Préside  un  concile. 
(Voyez  ce  mot.)  —Sa  mort, 

-20(1." 
ST-NlZIER  (église).  C'est  dans 
un  bois  qui  existait  sur  l'em- 
placement oô.  elle  est  bâtie, 
([ne  St-Pothin  commença  son 
apostolat  à  Lugdunum.  (Voy. 
St-Pothin.  ) —  Histoire  de  la 
fondation  de  cette  église  .d'a- 
bord cathédrale  de  Lyon  sous 
le  nom  d'église  des  apôtres. 
H  ,  \7>-\\). — Origine  des  bou- 
t iqucs  qui  y  sont  adossées  . 
KO.  —  Détruites  par  les  Sar- 
rasins ,  226.— Les  bourgeois 
lyonnais  Ih-<-s  autour  de  st- 
Nizier  se  rassemblent  dans 
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cette  église  ,  lors  de  leur 
soulèvement.  (  Voyez  Com- 
mune lyonnaise.  )  —  Notice 
sur  cette  église.  111  ,  207-!). 

St-Nizier  (  quartier  ).  Est  le 
premier  théâtre  de  l'affran- 
chissement de  la  commune 
lyonnaise.  (Voyez  ce  mot.) 
—  Portait  dans  le  moyen-âge 
le  nom  de  bourg.  III ,  259. 

St-Fatient  ,  évèque  de  Lyon. 
Tente  vainement  de  conver- 
tir les  Bourguignons  au  ca- 
tholicisme ;  Constantin  et 
Sidoine-iVpollinaire  le  se- 
condent dans  ses  efforts;  sa 
charité  prodigieuse  et  son 
zèle  pour  orner  les  temples 
chrétiens  des  débris  du  pa- 
ganisme; sa  mort.  ÎI ,  124- 
28. 

St-Pâul  (église).  Construite 
sous  l'archevêque  Sacerdos. 
Il ,  178.  —  Détruite  par  les 
Sarrasins  ,  226.  —  Avarice 
et  exactions  des  prêtres  de 
cette  paroisse  dans  le  moyen- 
âge.  III,  56-59. 

St- Pierre  (abbaye  de).  Sa  fon- 
dation au  troisième  siècle. 
Il  ,  22.  —  Notice  ,  22-52  , 
55-4-56.  IV  ,  285-84.  —  Dé- 
truite par  les  Sarrasins.  (Voy. 
ce  mot.)  —  Après  sa  réédifi- 
cation, Charles,  roi  de  Bour- 
gogne ,  y  est  enterré.  II , 
552-55.  — Les  bourgeois  de- 
mandent pour  leurs  filles 
l'entrée  dans  cette  abbaye 
noble. (Voyez Commune  lyon- 
naise. )  —  Conduite  scanda- 
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LeuM  des  nonains.  h  ,32 
26.  (Voyez  .Mis  deTeysieux. 
—  Tiennent   cabaret    dans 

leur  maison.  VI,  21i.  VOvide 
en  belle  humeur  de  d'Aa- 
soncy  ,  261. 
St-Potein  ,   premier   évèque 

de  Lyon.  .Notice  sur  son  apos- 
tolat et  son  martyre.  I  ,  94- 
1)8, 115-14. — Une  crypte,  con- 
servée sous  la  basilique  «les 
apôtres ,  attire  longtemps  la 
dévotion  des  fidèles  ,  a  in  m 
que  la  grotte,  sur  la  colline 
de  Fourvières  ,  où  le  saint 
vieillard  avait  été  renfermé. 
Il  ,  49. 

St-Priest  ,  commune  du  dé- 
partement de  la  Loire.  Les 
comtes  de  Forez,  en  1175, 
en  doivent  foi  et  hommage- 
lige  aux  archevêques  de 
Lyon.  II  ,  462. 

St-Pjluest  ,  village  du  Dau- 
phiné.  Louis  XI  ,  encore 
dauphin,  y  fait  sa  résidence; 
son  père ,  Charles  VII ,  l'en 
fait  fuir,  et  y  prend  pen- 
dant quelques  jours  le  plai- 
sir de  la  chasse.  (  Voyez 
Charles  VII.) 

St-Ra.mf.ert,  évèque  de  Lyon, 
successeur  de  Saint-Genis. 
Fonde  une  chapelle  et  donne 
son  nom  à  un  village.  II, 
226.  (Voyez  St-Rambert.) 

St-Ramdert  ,  village  près  de 
Lyon.  Les  Druides  y  tenaient 
leurs  victimes  enfermées.  I, 
15-14.  —  Etait  sur  le  pas- 
sage d'une   voie    romaine  , 
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15S.  —  A  iio6  église  remar- 
quable par  son  architecture. 
II,  996. 

St-Rêmi  i  évèque  de  Lyon. 
Notice  lur  C6  prélat.  —  En- 
richit son  diocèse.  Il  ,  580. 

St-Sanctds  ,  rune  des  pre- 
mières victimes  de  la  loi  à 
Lugduoum;  relation  de  son 
martyre.  1 ,  509-510,31*2, 5  Ci- 
10. 

St-Sébastien  (côte  de).  Les 
premiers  habitants  de  Lug- 
dunum  construisent  leurs 
huttes  au  bas  de  cette  mon- 
tagne. 1,111.  —  Plus  tard 
on  y  bâtit  des  fortifications. 
IV,  151  ,  100. 

St-Sorlin  (  le  marquis  di  )  , 
lieutenant  du  duc  de  Ne- 
mours, gouverneur  de  Lyon. 
Dirige  ,  en  l'absence  du  duc, 
toutes  les  opérations  des  li- 
gueurs lyonnais.  —  Lettre 
de  reproche  qu'il  écrit  aux 
Lyonnais  ,  à  l'occasion  de 
l'incarcération  du  duc  son 
frère  ;  représailles  qu'il  exer- 
ce. —  Guerroie  encore  ,  puis 
se  soumet  à  Henri  IV.  (Voyez 
Ligue.) 

St  -  Symimioiuen  -  LE   -  Cil  \- 

teau.    appartient    d'abord 

aux  comtes  de  Fores  ,  qui  le 
cèdent  en  échange  au  cha- 
pitre de  Lyon.   Il,   463.  — 

Des  conférences  y  sont  enta- 
mées entre  les  ligueurs  lyon- 
nais et  1rs  royalistes.  (Voyez 
Ligue.) 
St-Symphorien-d'Ozon  ,  com- 
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nmne  du  Dauphiné.   Visité 

par  Charles  VU  ,  à  L'occasion 
de  la  révolte  de  son  fils  , 
Louis  XL  III.  170. 

St-Thomas  de  Cantoméby. 
Séjour  qu'il  bit  à  Lyon  ;  l'é- 
glise  de  Fourrières  lui   est 

dédiée.  (Voyez  ce  nom.) 

Str-Biblis  ,  martyre  de  la  pre- 
mière persécution  à  Lugdu- 
iHini.  I,  396. 

Stc-BilhANB  ,  l'une  des  pre- 
mières martyres  de  la  foi  a 
Lugdunum.  1 ,  512. 

Ste-Blandine  ,  l'une  des  pre- 
mières martyres  de  Lyon.  I , 
29G  ,  510 ,  519-20.  —  Crypte 
qui  lui  était  consacrée  sur 
l'emplacement  où  est  aujour- 
d'hui Ainay.  II  ,  52-55. 

Ste-FOY-LBS-LyON.  Ktait  tra- 
versé par  l'aqueduc  duMont- 
Pila.  I  ,  145. 

Stes  Helpib  et  Troi»iiine  , 
martyres  de  la  première  per- 
sécution a  Lyon.  I,  296. 

Ste-Tropiii>e.  (Voy.  Ste-Hel- 
pie.) 

Saloise  ,  lyonnais,  évèque  de 
Gènes.  Restaure  l'abbaye  et 
l'église  d'Ainay  qu'il  met  sous 
l'invocation  de  St-Martin.  II, 
51. 

Salubrité  publique. Des  com- 
missaires spéciaux  y  veillent 
à  Lyon  sous  le  Consulat. 
Voyei  ce  mot.) 

Saône.  Connue  <l<s  anciens 
sous  le  nom  d'Àrar.  1,1,  <*>">. 
—  L'heureuse  exposition  des 
coteaux    qui    l'aroisinent  , 
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près  de  Lugdunum ,  j  favo- 
rise La  culture  <l<'  la  vigne  ,  H. 

—  Sa  jonction  arec  le  Rhône, 
il. —  Plusieurs  îles  inter- 
rompaient son  cours.  (Voyez 
Hhône  ,  Ile-Barbe.)  —  Emi- 
gration des  populations  du 
Nord  parcette  rivière  jusqu'à 
Lugdunum,  30.  —  Contribue 
au  développement  du  com- 
merce de  cette  ville  ,  60.  — 
Les  Edues  gênent  sa  naviga- 
tion, 72.  — César  fait  camper 
son  armée  sur  la  rive  droite 
de  cette  rivière  ,  près  de  Lyon, 
74.  —  Ses  fréquentes  inonda- 
tions. (Voyez  Rhône.)  —  Les 
roches  qui  l'encombrent 
produisent  des  atfouille- 
ments  dangereux  aux  mai- 
sons qui  l'avoisinent.  III ,  95. 

—  Procession  de  la  fête  des 
Merveilles.  (Voyez  ce  mot.) 

—  Cérémonie  du  jour  de 
l'Ascension  ,  415.  —  Est  té- 
moin de  plusieurs  fêtes  et 
promenades  de  souverains. 
(Voy.  Louis  XII ,  Quais  ,  Ro- 
chers ,  Inondations.  ) 

Sarrasins.  S'emparent  de 
Lyon ,  le  ravagent  et  en  dé- 
truisent les  églises.  II,  226-7. 

—  Exercent ,  avec  les  Hon- 
grois ,  de  nouveaux  ravages 
sur  le  territoire  de  Lyon,  380. 

Sault  (de),  sous-gouverneur 
de  Lyon  ,  dans  le  milieu  du 
seizième  siècle.  Fervent  ca- 
tholique ,  puis  favorable  aux 
protestants.  (  Voyez  tout  ce 
qui  concerne  ceux-ci.  )    — 


l'.Nl'l'.  \i.i. 

Le  gouvernement  de  Lyon  lui 
est  retiré.  V  ,  205. 
Sauvagère,    <!  >maine   entre 
Vaiseel  St-Rambert.  La  route 

(•(instruite  par  Agrippa  ,  de 
Lyon  au  Rhin  ,  passait  au 
milieu.  1  ,  1T>7>. 

Savoie  (Charles,  duc  de).  Passe 
à  Lyon  ,  où  le  Consulat,  tout 
en  lui  faisant  i'ete  ,  prend 
contre  lui  des  mesures  de 
sûreté.  IV,  75-6. 

Savoie  (le  duc  de),  prétendant 
à  la  couronne  de  France  , 
pendant  la  Ligue.  —  Engage 
le  parlement  de  Grenoble  à 
le  reconnaître  ;  le  Consulat 
lyonnais  ayant  recours  à  lui 
pour  des  secours  de  troupes  , 
le  duc  ne  se  hâte  pas  d'en  en- 
voyer ,  espérant  que  les 
Lyonnais  réduits  le  procla- 
meront roi.  V ,  560-61 ,  577. 

Sceaux.  Quel  était  celui  des 
clercs  de  l'église  de  Lyon  ; 
celui  des  archevêques  et  du 
chapitre.  III ,  60-65. 

Sceve  (Maurice)  ,  poète  lyon- 
nais. Envoyé  en  ambassade 
auprès  de  François  Ier ,  re- 
vient à  Lyon  rendre  compte 
de  sa  mission  et  de  celle  de 
ses  confrères.  IV  ,  185-86.  — 
Comme  ordonnateur  des  his- 
toires et  triomphes  ,  prépare 
l'entrée  solennelle  de  Henri 
II.  (Voyez  ce  nom.) 

Sécundinus  ,  poète  lyonnais 
du  cinquième  siècle.  II,  128. 

Sêdéchias  ,  médecin  juif.  Est 
accusé   d'avoir  empoisonné 
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Charles-le-Chauve ,  dans  un 
breuvage  qu'il  lui  donne  à 
son  retour  d'Italie.  Il ,  560. 
(Voyei  Charles-  le-Chauve.  ) 

Ségi  siens,  origine  de  ce  peu- 
ple de  la  Gaule,  qui  occupait 
l'étendue  connue  aujour- 
d'hui bous  !•'  nom  de  Lyon- 
nais ,  Forez  et  Beaujolais.  I , 
3-o. 

Seigneurs.  Se  livrent  au  bri- 
gandage dans  le  neuvième 
siècle.  II,  303.  —Ce  qu'étaient 
ceux  des  environs  de  Lyon 
au  treizième.  III,  72.  —  Leur 
zèle  pour  les  croisades.  73-1. 

SÉNAT  DE   LlIGDUNUM.     Etabli 

par  Auguste  à  l'instar  de 
celui  de  Uomc.  1  ,  181-82. 

Sénéchal,  président  du  tribu- 
nal de  L'archevêque  dans  le 
moyen-âge.  (Voyez  Justice.) 

SÉNÉCHAUSSÉE   DE   LYON.  Son 

établissement  par  Philippe- 

le-Bel.  (Voy.  ce  nom.) —  Dans 
le  dix-huitième  siècle,  cher- 
che  sans  cesse  à  empiéter 
sur  le  Consulat.  (  Voyez  ce 
mot.)  —  Remplacée  par  un 
conseil  supérieur  ,  établi 
pour  la  proi  ince.  vi ,  105.  — 
Empiétement  du  conseil  su- 
périeur ;  rétablissement  de 
la  séné  haussée  .  qui  recom- 
mence contre  le  Consulat  ses 
querelles  de  préséance  ,  ilti- 
20.  -   adhère,    en    I7S7,   a 

l'arrêt  du  parlement  de  Paris, 

séant  à  Troyes  ,  430-00.  — 
Remplacée  parle  grand  bail- 
lage  ;  rétablie  et  enfin  abo- 
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lie  :  Basset, Guillio,  Rey,  11>1- 

Senecey.  (  le  marquis  de  )  , 
envoyé  par  le  duc  de  Nemours 
pour  appuyer  les  ligueurs 
lyonnais  .    qui    guerroient 

aux  environs  de  la   ville.  V  , 

371  71.  —  Est  l'ait  prisonnier 
en  Bourgogne ,  3S8. 
Sénèqi  b  ,   le  philosophe.  Sa 

lettre  sur  l'incendie  de  Lug- 
dunum.  I,  240-43. 

Sergents  ,  bas  -  officiers  de 
justice  ,  à  Lyon  ,  dans  le 
moyen-âge.  (Voyez  Justice.) 

Serment  de  foi  et  hommage. 
Ce  que  c'était.  II  ,  401-2. 

Servet  (Michkl).  Notice  sur  le 
séjour  à  Lyon  et  à  Vienne 
de  cet  adversaire  de  Calvin, 
qui  devint  sa  victime.  IV  , 
44547. 

Seseron  ou  Gessero  ,  ville 
du  Midi  (Languedoc).  La  co- 
lonie grecque  qui  l'habitait, 
chassée  par  les  Phocéens  , 
vient  fonder  Lugdunum. 
(Voyei  Grecs.  ) 

Si\  lui:  (  l'empereur  ).  D'abord 
gouverneur  de  Lugdunum  , 
où  les  prêtres  du  paganisme 
le  flattent  en  lui  promettant 
L'empire.  I ,  r>'>(>. —  Sanglante 
bataille  entre  lui  et  Albin  ; 
livre  Lugdunum  au  pillage, 
à  L'incendie,  et  en  (ail  <'gor- 
ger  presque  tous  les  habi- 
tants ,  r>(H)-(i7. 

Sforce  ( MwiMii.m ) ,  prison- 
nier de  François  I,r  à  Lyon. 
Est   bien    traite   par  le  Con- 
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gulat.  IV  ,  205-6. 

Sidoine  Apollinaire,  poète  et 
rhéteur  célèbre ,  né  à  Lug- 
dunum  ,  d'une  famille  illus- 
tre des  Gaules.  Portrait  qu'il 
fait  dos  barbares.  11, 108, 114- 
K).  —Va  à  la  cour  de  Théodo- 
ric,  dont  il  captive  l'amitié  ; 
obtient  pour  son  beau-père  , 
Avitus,  l'empire  d'Occident  ; 
est  créé  préfet  de  Rome  ;  dé- 
chu de  sa  grandeur ,  revient 
à  Lyon,  qu'il  cherche  à  ar- 
racher du  joug  des  Bourgui- 
gnons pour  le  livrer  aux  Visi- 
goths  ;  excite  les  soupçons  de 
Majorien,  qui  menace  Lyon 
et  le  fait  capituler  ,  116-22. 
—  Courtisan  flatteur,  fait  le 
panégyrique  de  tous  les  sou- 
verains de  son  époque  ;  va  à 
Rome  ,  y  obtient  le  gouver- 
nement de  Clermont  et  élève 
sa  famille  au  patriciat  ;  rend 
de  grands  services  à  sa  pa- 
trie ;  se  réfugie  dans  le  sein 
de  l'église  ;  ses  rapports  avec 
Patient,  123-28. 

Sigismond  ,  roi  des  Bourgui- 
gnons. Succède  à  son  père 
Gondebaud  et  embrasse  le 
catholicisme;  se  fait  moine, 
fonde  le  monastère  d'Agaune. 
Il  ,  172-73.  —  Est  vaincu  par 
Clodomir  ;  mené  à  Orléans, 
y  est  jeté  dans  un  puits  avec 
sa  femme  et  ses  fils  ,  175-77. 

Sigismond  ,  empereur  d'Alle- 
magne. Menace  les  Lyonnais 
de  saccager  leur  ville  ainsi 
que  le  Dauphiné  ;  le  Con- 
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sùlat  fait  faire  des  fortifies 
tions ,  et  prépare  à  la  hftte 
d'autres  moyens  de  défense. 
III,  438  il. 

Silanus.   L'un    des   comman 
dants  des    huit   légions   ro- 
maines laissées  par  Antoine 
à   Lugdunum  après  la  con- 
quête des  Gaules.  1  ,  83. 

Simon  de  Payie  ,  médecin  de 
Louis  XL  Achève  à  ses  frais, 
dans  le  quinzième  siècle  , 
l'église  des  Cordeliers  ,  dans 
laquelle  se  voyait  son  tom- 
beau. 111  ,  527. 

Siphons.  Leur  emploi  pour 
chasser  les  eaux  d'un  réser- 
voir à  l'autre  dans  les  ter- 
rains montueux  où  passaient 
les  aqueducs.  I  ,  120. 

Soieries  lyonnaises.  Notice 
sur  l'introduction  de  leur 
fabrication  dans  les  diffé- 
rents Etats  de  l'Europe  ,  a 
Lyon  en  particulier ,  sous 
Louis  XI.  III  ,  150-52.  —  La 
marque  des  pièces  d'étoÉfe , 
du  sceau  de  la  ville  où  elles 
ont  été  Tabriquées  ,  est  or- 
donnée par  édit  de  Charles 
VIII.  IV  ,  95.  — La  fabrique 
des  draps  desoieétait  encore 
peu  développée  au  commen- 
cement du  seizième  siècle  , 
140.  —  Le  Consulat  en  de- 
mande la  ferme  à  François  Ier, 
182.  —  En  demande  la  conti- 
nuation ,  197-98.  —  Les  né- 
gociants Turquet  et  Naris 
créent  en  quelque  sorte  la 
fabrique    de    soieries   lyon- 
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■Mises,  secondés  par  leGonsu 
lat  et  les  lettres-patentes  de 
François  1*' ,  qui  Leur  accorde 
des   privilèges,  500-400.— 
Etablissement   d'une    tain  i 
que  de  (utaine.  \  ,  \  1-43, 
Etat  de  la  fabrique  au  milieu 
duseizième  siècle,  71-73.   - 
Son  histoire  depuis  le  règne 
de  Henri  11  jusqu'à  la  lin  de 
Henri   IV  ;    supériorité   des 
teintures  lyonnaises;  établis- 
sement des  premiers  métiers 
de  façonnés ,  en  1603  ,  par 
elaude  Dangon.  vi ,  17>\))\.  — 
Introduction  dans  la  ville  de 
la  fabrique  des  crêpes  façon 
de  Bologne  ;  moulinage  des 
organsins;  invention  du  lus- 
trage des  soies;  l'étoffe  Bppe- 
lèeferandine,  19S-201.  200- 
10  ,  -217-18.  -  Fabrique  de 
velours  sous  la  régence,  2!)<S- 
w.  --  Mesures  contre  la  con- 
trefaçon des  dessins  et  l'ex- 
portation  des    échantillons 
d'étoffes ,  r>8«) -90. 

SOLÈSE,  ;i  trois  lieues  de  Lyon. 
Donnait  passage  à  une  voie 
romaine  ;  une  colonne  mil- 
liaire  s'y  remarque  encore. 
l ,  154-55.  (  Voyez  Voies  ro- 
maines. 

Soin. uns.  Espèce  de  Bohé- 
miens vagabonds  .  appelés 
ainsi  par  les  Lyonnais  dans 
le  neuvième  siècle  et  aux- 
quels ils  attribuent  les  ou- 
ragans ou  autres  desastres 
naturels  ;  kgobard  fait  un 
livre  a  ce  sujet.  II  ,  380-84. 
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Soi'insi:  (  marquis  de  i.  Rem- 
place à  Lyon  le  baron  des 
Idrets,  comme  chef  des  pro- 
testants.  (  Voyez  Prise  de 
Lyon  ,  etc.  ) 

Soucjso  ,  commune  du  dépar- 
tement «lu  Khône.  La  ligne 
d'aqueducs  du  Mont-Pila  j 
passait.  1  ,  1 15. 

Soufflot  ,  célèbre  architec- 
te. Monuments  auxquels  il 
donna  ses  soins.  (Voyez  Loge 
■  1rs  changes  ,  Théâtre  ,  etc. 

Stella    (  Jacques  )  ,    célèbre 
peintre    lyonnais.    Deux   de 
ses    tableaux     se    voyaient 
dans  L'église  des  Cordeliers 
où  plus  tard  un  tombeau  lui 

fut    élevé    ainsi   qu'à  sa    fa- 
mille. Illi  587, 

STILIGON  ,  gouverneur  et  mi- 
nistre des  empereurs  Théo- 
dose  et  Honorius.  S'oppose 
d'abord  à  l'invasion  des  Bar- 
bares dans  les  Gaules  ,  puis 
les  y  attire  pour  perdre  Hono- 
rius et  partager  l'empire  a\  ec 
Alaric;  reçoit  le  prix  de  sa 
perfidie.  II ,  95-98. 

Subsistances.  Comment  elles 
étaient  administrées  à  Lyon 
sous  le  régime  consulaire. 
(  Voyez  Consulat.  )  —  Sons 
Louis  XII  ,  la  Bourgogne 
vient  au  secours  de  Lyon 
dans  la  disette.  IV  ,  112.  — 
Leur  administration  par  le 
Consulat,  au  milieu  du  sei- 
zième siècle.  V  ,  73-9.  — 
(  Voyez  Famine.)  Disettes  de 
1571  et  1575.  VI  ,  *i4-56.  — 
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En  1580  ,  la  rareté  des  blés 
occasionne  une  émeute  ,  58- 
60.  —  Nouvelle  cherté  des 
blés  en  1620,  119. —  Trou- 
bles à  l'occasion  de  préten- 
dus accaparements  de  blés  , 
en  1653,  192-94,—  Disette  de 
1693,  accompagnée  de  trou- 
bles. 239-12.— Autre ,  245.— 
Famine  de  1709  et  émeute 
qui  en  est  la  suite  ,  265-69. 

—  Disette  de  1748  et  années 
suivantes  ,  accompagnée  de 
chômages  et  d'une  excessive 
rareté  de  numéraire,  346-48. 

—  Cherté  des  blés  et  disette 
de  1770  ,  399-401.  —  Libre 
circulation  des  grains  éta- 
blie par  Turgot  ;  la  ville  re- 
nonce à  faire  de  nouveaux 
achats  de  blé  ,  433-34.  — 
Ordonnance  municipale  de 
1786,  concernant  l'approvi- 
sionnement permanent  de 
la  ville,  458-59.  —  Disette  de 
1788  à  89 ,  occasionnée  par 
le  rigoureux  hiver  de  cette 
année  ,  464-66. 

Suisse.  Des  bruits  d'invasion 
de  cette  puissance  se  répan- 
dant ,  grands  préparatifs  de 
défense  à  Lyon.  IV  ,  149-52. 

—  Ces  bruits  se  confirment , 
les  travaux  de  fortification 
sont  poussés  avec  une  nou- 
velle vigueur  ,  sous  la  direc- 
tion du  duc  de  la  Trémouille; 
le  duc,  parti  pour  Dijon,  y  est 
assiégé  par  les  Suisses,  traite 


avec  eux  moyennant  100,000 
écus ,  qu'il  fait  demander 
aux  Lyonnais;  ceux-ci  n'en 
donnent  que  520,000;  confédé- 
ration dauphino-lyonnaise , 
157-66.  —  Nouveaux  bruits 
d'invasion  de  cette  puissance, 
186. 

Suisses  (  troupes  ).  Etaient 
chargées,  au  nombre  de  300, 
de  la  garde  des  fortifications 
de  Lyon.  111,249,  251. 

Si'A-GRius,  famille  patricienne 
lyonnaise.  Convertie  au  chris- 
tianisme. II ,  42. 

Symphorien  Champier  ,  mé- 
decin distingué  de  Lyon.  Est, 
par  son  éloquence  ,  un  des 
membres  les  plus  remarqua- 
bles du  Consulat.  (  Voyez  ce 
mot.)  —  Se  laisse  séduire  par 
les  promesses  d'un  agent 
de  François  Ier.  IV  ,  259.  — 
Donne  un  prudent  avis  pour 
la  défense  de  la  ville ,  274. 

—  Ses  allures  impopulaires 
lui  attirent  l'animadversion 
des  artisans,  qui  ravagent  sa 
maison  dans  une  émeute. 
(Voyez  Emeutes.)  —Note  bio- 
graphique et  bibliographi- 
que sur  ce  Lyonnais  ,  338-9. 

—  Son  tombeau  se  voyait  au- 
trefois dans  l'église  des  Cor- 
deliers.  III ,  327. 

Syndicat.  Temps  que  durait 
l'élection  d'un  membre  du 
Consulat.  (Voyez  ce  mot.) 
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r.vKLis-Ci .aiihi:»i>  ruedes) 
Origine  de  son  nom.  ÏV  ,  r>t- 
(Voyei  Claude ,  empereur.) 

Ivhj.iin  ,  BOrte  d'impôt.  Que- 
relie  des  tailles.  [Voyei  Im 

pt'itS.  ) 


Talvuu  (Jeawob)»  archevêque 
de  Lyon.  Démêléentre  Met 
Charles  VI,  pour  l'adminis- 
tration de  la  justice  au  palais 
de  Roanne.  (Voyes  ce  root.) 
Talaru  (ÀMsnasra),  archevê- 
que de  Lyon.  Fait  enlever  Les 
armoiries  de  la  ville,  ce  qui 
rat  le  dernier  acte  de  domi- 
nation «1rs  prélats  lyonnais, 
(Voyei  Armoiries.) 
Tykd-vems,  troupe  «le  ma- 
raudeurs du  moyen-âge.  Se 
rendent  maîtres   et  pillent 
les  villes  d'Anse  et  de  Bri- 
guais. 111.  M.   Ravagent  le 
Maçonnais, le  Fores,  le  Beau- 
jolais; gagnent  une  sanglante 

bataille  dans  la  ville  «le  Bri- 
pats, 88444.  (Voyez  I.  de 

Bourbon.  ) 
r*gg«g,  village  près  de  Lyon. 
Oésai  s    fow  *»  principal 
quartier  d'hiver.  1 .  7t'- 
Ori  jinede  sonnom,80.  [Voy. 
aqueducs.)  -Un  traité  y  est 
conclu   pendant    le  moyen- 
Ige,  antre  \'tau«i  IV,  comte 
de  Fores,  et  Humnert,  arche- 
vêque de  Lyon.  H,  440,  — 
i>,is  d'assaut  par  l«1^  Bour- 
guignons, m  i  W*« 


Tu  aoiOLB,  dédié  i  antonha. 
Epoque  de  sa  recouverte  sut 
la  montagne  de  Fourvièrea 
description  de  ce  précieux 
monument  -  et  contestation 
dont  il  a  été  l'objet  parmi 
les  antiquaires.  I  i   ^-S(i- 
—Des  tauroboleset  des  mys 
tares  lauroboUquea   en  gé* 
ncral,  el  de  leur  rapport  an 
baptême  des  chrétiens  en  pa* 
ticulier,28<MH. 

T\>  \>m;s  le  vieointe  sa).  Bat 
envoyé  par  le  duc  de  Mayenne 
pourdéfendreFentréedeLyoB 
allx  royalistes  pendant  la  Li- 
gue. Y,  4â6-37.(  Voy.  Ligue.) 

Taxes  de  <;i  EnnE-   Los  Lyou" 

nais    les    paient   volontaire- 
„„.„!.  m,  435.  -Us  deman- 
dent la  diminution  de  celle 
que  Charles  Vil  a  mise  sur 
ses  bonnes  villes.  (Voy.  Char- 
les VU  et  la  plupart  de  ses 
successeurs.  Voyez  aussi  Im- 
pôts.) ,    . 
Temple  et  autel  élevés  a  Au- 
guste au  confluent  du  Rhône 
et  de  la  Saône,  auguste  en 
?0il   terminer  les  portiques 
ayant  de  quitter  Lugdunuin. 
1  ,    190.    Soixante    nationi 
gauloises  ayant  contribué  l 
œs  monuments,  Drusus  ima- 
gine de  les  s   réunir,   pour 
cimenter  U  paii    dana  ^ 
Gaules,  l»W     '  Toul  sr 
conde  sesvuea  ,  MMOO.  — 
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Préparatifs  imposants  de  la 

dédicace  du  temple  et  de  l'au- 
tel ;  description  du  lieu  où 
on  les  avait  construits  ,  200- 
201.  —  Dénombrement  des 
peuples  qui  assistent  à  cette 
cérémonie  ,  201-203.  —  La 
Narbonnaise  y  envoie  aussi 
des  représentants  ,  205.  — 
Précieuse  influence  que  ces 
derniers  exercent  sur  la  litté- 
rature et  les  beaux-arts  ,  par 
leur  présence  à  Lugdunum  , 
205-4.  —  Brillante  journée  de 
la  dédicace  ,  204-6.  —  Enu- 
mération  des  différentes  es- 
pèces de  prêtres  chargés  de 
toutes  les  cérémonies  :  sou- 
verain pontife  ,  prêtres  du 
second  ordre,  aruspices,  206- 
7.  —  Description  de  l'autel 
et  du  temple ,  208-10.  —  Ma- 
nière dont  les  anciens  orien- 
taient ces  sortes  de  monu- 
ments sacrés ,  210.  —  Les 
chrétiens  les  ont  imités  en 
cela  ,  210.  —  Cérémonies  de 
la  dédicace  et  jeux  imités  des 
jeux  pythiques  qui  eurent 
lieu  immédiatement  après  , 
211-14.  -  Par  ces  cérémonies 
et  ces  fêtes ,  Drusus  atteint 
le  but  qu'il  s'était  proposé  , 
214-15.  —  Les  ruines  du  tem- 
ple servent  à  la  construction 
de  différents  édifices  ,  258. 
Templiers.  Etablissement  de 
cet  ordre  à  Lyon  ,  par  Hum- 
bert ,  comte  de  Beaujeu.  II , 
450.  —  Leur  destruction  par 
Philippe-le-Bel.  (  Voyez  Con- 
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cile  de  Vienne.  ; 

Tencin  (Glkiun  de),  archevêque 
de  Lyon.  Succède  à  Mgr  de 
Rochebonneen  1740.  VI,  521. 
—  Sa  mort ,  365. 

Terreaux.  Origine  de  ce  nom  ; 
notice  sur  ce  quartier.  111, 
104-5.  —  Fut  le  théâtre  de 
l'affranchissement  de  la  com- 
mune de  Lyon,  105-8. 

Tétr ardus  ,  évèque  de  Lyon  , 
successeur  de  Maximus.  II  , 
48. 

Teudelunde.  Aide  son  époux 
Godegiselle  à  faire  rebâtir 
l'abbaye  de  St-Pierre.  II ,  25. 

Thé  ATRES.Description  de  celui 
qui  fut  construit  par  Auguste 
sur  la  colline  de  Fourvières. 
1 ,  188-90.  —  Jean  Neyron  en 
établit  un  vers  les  Augustins, 
dans  le  milieu  du  seizième 
siècle.  IV,  405-7.  —  Représen- 
tation des  opéras  de  Phaè- 
ton  et  de  Y  Europe  galante, 
pendant  le  séjour  à  Lyon  des 
ducs  de  Berry  et  de  Bourgo- 
gne. (  Voyez  ce  dernier.  )  — 
La  ville  reste  longtemps  sans 
avoir  de  salle  de  spectacle 
fixe  ;  Molière  et  sa  troupe  y 
représentent  Y  Etourdi ,  en 
1665.  VI,  260-65.-  Construc- 
tion d'un  théâtre  en  1715  , 
277-78.  —  Est  la  proie  d'un 
incendie;  projet  de  recons- 
truction ,  297.  —  Protection 
accordée  par  le  Consulat  au 
théâtre  de  Lyon ,  505-6.  — 
Construction  de  l'ancien 
grand  théâtre  ,  par  les  soins 
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de  Souftlot ,  sur  le  terrain  oc- 
cupé par  le  jardin  de  l'Hôtel- 
de-Viiie;  inauguré  en  17.'><>, 
r>48-r>i.  —  Concurrence  pour 

l'adjudication  des  théâtres  , 
entre  le  sieur  Sordot  et  Mlle 
Lobreau  :  conditions  de  cette 
adjudication  ;  la  jeunesse 
siffle  souvent  certaines  actri- 
ces protégées  parlesechevins, 
438-40. 

Tiiênissey  (le  baron  de).  Or- 
ganise des  régiments  dans  la 
Bourgogne  pour  seconder  les 
projets  du  duc  de  .Nemours 
pendant  la  Ligue.  V  ,410-17. 

TnéODOlllC  II  ,  roi  des  Visi- 
goths.  Son  portrait  par  Si- 
doine Apollinaire.  II,  116, 
131. 

Tiiiangf.s  (  le  seigneur  de  )  , 
commandant  des  forces  mili- 
taires sous  les  ordres  du  due 
de  Nemours  pendant  la  Li- 
gue. V,  417. 

Tmzi ,  ville  du  département  du 
Rhône.  Assiégée  et  prise  par 
les  ligueurs  lyonnais.  V,  572, 
7>7i. 

Thoissily.  Les  exilés  lyonnais 
du  parti  royaliste  se  retirent 
dans  cette  petite  ville  ,  d'où 
ils  font  plusieurs  incursions 
sur  l'autre  rive.  V,  370-71. — 
Paie  plus  tard  par  un  siège 
cette  hospitalité  ,  380.  (Voyei 
Ligue.)  —  Est  réduite  et  oc- 
cupée par  le  vicomte  de  Cha- 
mois, attaché  au  parti  de  .Ne- 
mours, 430.  —Est  rendue  au 
roi  peu  de  temps  après ,  i48. 
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Tiior.oz  v>  i»:.  Mom  huit, pté- 

\ùt  des  marchands.  Rôle  <|u'il 
joue  dans  la  révoltedes  Deux- 
Sous.  (VoyCl  ce  mot.) 

Tiiom\ssi>  Muniri  ,  conseil- 
ler delphinal.  l'ait  ouvrir  . 
en  1499,  la  rue  qui  porte  en- 
core son  nom.  III  ,  166. 

Tiiomassi>  (Clause),  l/un  des 
membres  les  plus  influents  du 
Consulat ,  au  commencement 

du  seizième  siècle.  (  VOYSI 
Consulat.) 

TilOU  (J.  A.  de),  historien  fran- 
çais. Passage  de  son  histoire 
dans  lequel  il  tait  le  récit  de 
la  St-Barthélemy  lyonnaise. 
V ,  38&40. 

TllOU  (  Fiiwçnis-Ai  t.isTK  ni:). 
Victime  de  la  haine  de  Hiehe- 
lieu  ,  est  condamné  avec 
Cinq-Mars.  (Voyez  ce  nom.) 
—  Son  supplice  à  Lyon  avec 
celui-ci.  M,  175-77. 

Tibère.  Accompagne  Auguste  à 
Lugdunum.  1,174. —  Lors  de 
son  élévation;»  l'empire,  cette 
ville  lui  reste  fidèle  :  protec- 
tion qu'il  lui  accorde.  —  En 
fait  recevoir  les  principales 
familles  dans  le  sénat  ro- 
main ;  crée  les  Augustaux. 
(Voy.  ce  mot.)  —  On  lui  élève 
une  statue  prés  du  temple 
d'Auguste  ;  sa  mort ,  217-20. 

TlGNAT  (Jean),  l'un  des  députés 
choisis  par  le  Consulat  pour 
aller  rendre  hommage  au  roi 
Henri  II  ,  et  lui  demander 
la  confirmation  des  privilèges 
de  la  ville  :  détail  sur  sa  mis- 
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sion.  IV  ,  464-05. 
Titianus   ,  écrivain    lyonnais 
(lu  quatrième  siècle.  IJ  ,  77- 
78. 
Titres.  Ceux  de  prince  ou  de 
comtes  donnés  aux  archevê- 
ques de  Besançon,  de  Genè- 
ve ,  de  Lausanne ,  de  Bclley , 
d'Embrun  ,  de  Grenoble  ,  de 
Vienne  ,  de  Valence ,  de  Gap 
et  de  Die ,  par  les  empereurs 
d'Allemagne.  II ,  435. 
Tombeau  des  deux  Amants. 

(Voyez  Deux-Amants.) 
Tombeaux.     Construits     aux 
bords  des  grandes  routes  de 
Lugdunum ,  selon  l'habitude 
des    Romains.   1 ,  153-64.  — 
On  cesse   d'inhumer  de  la 
sorte.  II,  15. —  Profanation 
et  destruction  des  tombeaux 
des  païens  ,  58-59. 
Tournois.   Ce    qu'ils   étaient 
au   moyen-âge  à  Lyon  ;    se 
célébraient  dans  les  rues  Tu- 
pin  et  de  ia  Grenette  :  Clé- 
ment V  en  obtient  la  sup- 
pression de  Philippe-le-Bel , 
au  Concile  de  Vienne.  III, 
359.  —  Se  tenaient  souvent 
aussi  dans  la  rue  Juiverie  ; 
Charles  VII  y  prenait  plaisir 
pendant  son  séjour  à  Lyon. 
(Voy.  Charles  vil I  et  Bayard.) 
—  Passes  d'armes  dans  les 
prairies  d'Ainay,  en  présence 
de  Louis  XII.  IV,  111. 
Tournon   (  seigneur  de  ).  En- 
voyé à  Lyon  par  François  Ier 
avec    des  pouvoirs   exorbi- 
tants :  y  remplissant  à  la  fois 


les  fonctions  de  gouverneur, 
de  délateur  et  d'inquisiteur. 

IV ,  2oT>-o;;. 

Tour  m»  (le cardinal  de)  ,  ar- 
chevêque de  Lyon. Discussion 
entre  le  clergé  et  le  Consulat 
sur  sa  réception  ;  ce  prélat 
intolérant  prétend  s'immis- 
cer dans  toutes  les  affaires 
temporelles  de  la   ville.  V  , 
61-4. 
Tournus  ,    ville    du    Maçon- 
nais. Etait  traversée  par  la 
grande  voie  romaine  de  Lyon 
au  Rhin.  1,135. 
Traja.n.  Embellit  Lugdunum 
de  plusieurs   monuments  et 
entre  autres  du  Forum.  (Voy. 
ce  mot.  ) 
Trémouille  (le  duc  de  la). 
Envoyé  à  Lyon  par  Louis  XII 
pour  y  presser  les  préparatifs 
de  défense  contre  les  Suis- 
ses ;  traite  avec  ceux-ci ,  et 
se  recommande  au  Consulat 
de   Lyon  pour  leur  fournir 
la  somme  de  100,000  écus. 
(Voyez  Suisse.) 
Tbève  des  Laboureurs.  En- 
tamée entre  les  échevins  de 
Lyon    et    les   Maugiron    de 
Vienne  ;  infractions  à  cette 
convention. V,  384-87. 
Trévoux.  Une  partie  des  juifs 
chassés  de  Lyon  va  s'y  éta- 
blir. (  Voyez  Juifs.  ) 
Tricatjt  (  l'abbé  ) ,  chanoine 
d'Ainay  ,    mort   à    Paris  en 
1741.  Lègue  sa  bibliothèque 
par  égales  portions  ,  aux  Ja- 
cobins ,  aux  Célestins  et  aux 
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Cordelière;  ceux-ci  recueil- 
lent près  de  1,306  volumes. 

III,  ùlH. 

Tbion  (rue  el  porte  de)  ,  quar- 
lier  de  si-.iust.  Trois  vastes 
tuyaux  amenant  Les  eaux  de 
L'aqueduc  du  Mont-d'Or,  pas- 
saient (huis  cette  rue.  I,  lll. 

Trivulge  (le  maréchal  de). 
Est  enToyé  à  Lyon  a\ec  le 
titre  de  gouverneur  du  Lyon- 
nais. IV,  183. 

Trois-Mames  (rue  des).  Di- 
vers noms  qu'elle  a  eus  suc- 
cessivement avant  de  pren- 
dre celui-ci.  11 ,  144. 

Troncy  (  Benoit  du  )  ,  se- 
crétaire de  la  commune 
lyonnaise  pendant  la  Ligue. 
Dénonce  aux  échevins  les 
intentions  secrètes  du  duc 
de  Nemours  de  s'emparer  de 
la  ville;  colère  de  celui-ci  à 
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ce  sujet.  \  ,  M5-46. 

Il  PIW    nie  .  Tire  k-<m  nom  d'un 

amusement  comique  ou  Les 
valets  des  seigneurs  cas- 
saient un  pot  ou  lupin  ,  à  la 
course.  III  ,  r>(IO. 

Il  u<  (passage  à  Lyon  d'un  am- 
bassadeur )  en  1711.  Bril- 
lante réception  qui  lui  est 
faite.  VI  ,  5S9-9B. 

Turcot,  ministre  debouisWl. 
Apporte  de  grandes  reformes 
dans  les  finances  municipa- 
les de  la  ville  de  Lyon.  VI , 
420-50.  --  Plus  lard  ,  on  re- 
prend ces  mêmes  réformes, 

m. 

TcttQUEt  et  Nvris  ,  négo- 
ciants génois,  véritables  eréa- 

teurs  ,  à  Lyon  ,  de  la  fabri- 
que des  étoffes  de  soie.  (Voy. 
Soieries.  ) 


U 


Union.  Nom  donné  ù  l'édit  de 
Henri  III ,  publie  à  Uouen  , 
par  lequel  le  roi  se  déclarait 
le  chefde  la  Ligue.  (Voyez  ce 
mot.  ) 


Urfï:  (le  marquis  d*  )  ,  gouver- 
neur du  Fore/..  Accourt  à 
Lyon  avec  le  marquis  de 
(liazeul  pour  y  dénoncer 
Chevrières.  V ,  575-77. 


V. 


Valoo  ,  riche  négociant  lyon- 
nais ,  fondateur  de  la  secte 
des  Vaudois  ,  ou  secte  des 
pauvres.  I,  introd.  xvi.  (Voy. 
Vaudois.) 

Valdrade.  Fait, avec  Lothaire 
II,  un  don  à  l'abbaye  de  si 


Pierre.  Voyez3[ce  mot.  )  — 
Wsi  que  la  concubine  de 
ce  roi.  H  ,  354. 
\  AtBIfS  ,  lieutenant  de  l'empe- 
reur vitelliusa  Lugdunum. 
Kst  sollicité  par  les  Lyonnais 
pour  qu'il  saccage  el  détruise 
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la  ville  de  Vienne.  (  Voyez  ce 

mot.) 
Valentin,  moine  inquisiteur, 

envoyé  à  Lyon  par  François 

1er  pour  y  brûler  les  héréti- 
ques. Horreur  qu'il  y  inspire. 

IV ,  2"3. 
Valentinien.  Est  assassiné  à 

Vienne.  Il,  92-93. 
Valérien  ,    martyr  de  la  foi 

à  Lugdunum.  1 ,  558-59. 
Valerne  (  frère  )  de  Faiins  , 

ermite   d'Aix  en    Provence. 

Est   appelé  par  le  Consulat 

pour  donner  des  soins  aux 

pestiférés     de    St- Laurent  , 

lorsque    le   fléau    sévit   sur 

Lyon  en  1586.  VI,  65.  (Voy. 

Pestes.  ) 
Valette  (duc de  la).  Obtient, 

par  la  faveur  de  d'Epernon  , 

son  frère ,  le  gouvernement 

du  Dauphiné  ;    réunit  ses 

forces  à  celles  de  Lesdiguiè- 

res,  et  fait  la  guerre  contre 

la  Ligue.  (Voyez  ce  mot.) 
Vaniere  (  P.  ).  Fait  l'éloge  de 

Lyon   dans    son  Prœdium 

rusticum.  I ,  introd.  v. 
Varey  (Imbert  de) ,  échevin  de 

Lyon.     Député    auprès    de 

Charles  VIII ,  pour  réclamer 

les    privilèges    des    foires. 

(  Voyez  ce  mot.  )  —  Insulté 

par  un  prêtre   dans   la  ca- 
thédrale ,  reçoit  réparation 

du  chapitre.  IV,  74-75. 
Varey  (Antoine  de) ,  seigneur 

de   Balmont.    Ses    contesta- 
tions avec  le  Consulat  pour 

ses  titres  de  noblesse.  IV  , 


113-15. — Apres  L'incendie  de 

de    l'Hôtel    commun  ,    prête 
son  hôtel    pour   les  délibé- 
rations du  Consulat ,  156-57. 
Vaudois  (les).  Prennent  nais 
sance  à  Lyon ,  d'où    ils    se 
répandent  dans  toute  l'Eu- 
rope. II ,  453-55.  — Sont  per- 
sécutés par  les   chanoines , 
leur  résistent  ,  sont   exter- 
minés ,  4-55-8. 
Vauldray  (Claude  de),   gen- 
tilhomme de  Bourgogne.  De- 
mande à  Charles  VIII  et  en 
obtient   de  faire  une  passe 
d'armes  à  Lyon.  IV  ,  97.  — 
Son    tournoi    avec   Bavard. 
(  Voyez  ce  nom.  ) 
Vénérienne  (  maladie  ).  Com- 
ment   elle    est    apportée    à 
Lyon.  IV,  95.  —  L'hôpital  de 
la  Quarantaine  est  construit 
pour  recevoir   les  malades , 
dont  le    nombre  est    alar- 
mant ,  105-4. 
Vénitiens.    La   victoire  rem- 
portée sur  eux  par  Louis  XII, 
annoncée  et  célébrée  à  Lyon  ; 
les  prisonniers  de  guerre  y 
sont  amenés  et  renfermés  au 
château  de  Pierre-Scize.  IV , 
155-7. 
Verissimus,  évèque  de  Lyon, 
successeur  de  Tétrardus.  II, 
48. 
Vernaison  ,  commune  du  dé- 
partement du  Rhône.  Le  ca- 
pitaine   Janot    l'occupe    au 
nom  des  Lyonnais  pendant 
la  Ligue.  V  ,  524. 
Verpillière  (  la  )  ,  village  du 
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département  de  l'Isère.  Mau- 
giron  j  l'ait  ,  ainsi  qu'a  Hey- 
rieu,  des  rassemblements  Je 
gens  armés  ,  pour  combat- 
tre Les  ligueurs.  Voyei  Li- 
gue.) 
\  ienne( Voyez  Plancus.)  —Les 
Viennois  s'établissent  sur  les 
parties  inoccupées  du  terri- 
toire de   Lugdunum.  I  ,  99. 

—  Assiègent  eette  ville  ,  231. 

—  Cause  de  l'ancienne  ini- 
mitié entre  les  Viennois  et  les 
Lyonnais,  231-2. —  Les  Lyon- 
nais sollicitent  Valens  et  ses 
légions  de  saccager  Vienne  , 
235-57.  —  Les  Viennois  flé- 
chissent ces  derniers  ;  Valens 
se  contente  de  les  désarmer 
et  de  leur  imposer  des  sub- 
sides ,  237-S.  —  Valentinien 
y  est  assassiné.  (  Voyez  ce 
nom.)   Lothaire  s'y  réfugie. 

II,  348.  —Gérard  de  Rous- 
sillon  en  est  nomme  comte, 
7)18-30.  —Son  épouse  défend 
la  ville  ,  assiégée  par  Char- 
les le-Chauve;  Gérard  la  rend 
au  roi  ,  556-7.  — Preuves  de 
la  souveraineté  de  Boson 
surcetle  ville.  Voyez.  Iioson.) 

—  Un   concile  important  y 

est   tenu  .  en    1312   et  1313. 

III,  537.  (  Voyei  Concile  de 
Vienne.  —  Prise  et  reprise 
plusieurs  fois  par  les  Lyon- 
nais ligueurs  et  les  royalis- 
tes. (  Vcrçez  Dauphiné  et  Li- 
gue. ) 

VEM  s  .  eveque  de  Lugdunum, 
successeur  de  Faustinus.  H, 
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H,  16,  28. 
Vignes,  i  d  édil  de  Domitieo 
ordonne  de  les  arracher  dans 

les  Gaules.  I  ,  275-71. 

VlOl  IEII  .  suppléant  du  séné- 
chal dans  le  moyen-âge.  (Von  . 
Justice.) 

Vilains  ,  nom  donné  dans  le 
moyen  -  âge  aux  habitants 
des  campagnes,  et  pourquoi. 
111  .  237-2i0. 

Vii.r.  vus  ,  commune  du  dépar- 
tement de  l'Ain.  Cession  qui 
en  est  faite,  en  1190,  aux 
archevêques  de  Lyon. (Voy. 
Archevêques.) 

Vill.vrs  (  Louis  de  )  ,  arche- 
vêque de  Lyon.  Prélat  sans 
génie.  III ,  352. 

Villaks  II  (  Himu  de  )  ,  arche- 
vêque de  Lyon.  Confirme  aux 
Lyonnais  leurs  privilèges  ; 
détermine  Humbert  à  céder 
teDauphinéau  roi  de  France, 
m  ,  579-80. 

VlLLAUS  ,  l'un  des  deux  dé- 
putés envoyés  par  les  li- 
gueurs de  Lyon  aux  états- 
généraux  de  Soissons.  V  , 
401 ,  104. 

VILLE.  Prenait  souvent  son 
nom  des  localités  ou  des  ob- 
jets qui  l'entouraient.  1 ,  42. 
Ce  (pie  l'on  appelait  ainsi 
dans  le  moye;i-àge.  III,  238. 

Villlciikm m: ,  commune  du 
département  du  Rhône.  Cé- 
dée ,  en  1473  ,  par  les  comtes 
de  Fores  aux  archevêques  de 
Lyon.  II  ,  163. 

Villk-Diet  ,  département  delà 
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Loire.  En  4473,  les  comte»  de 

Forez  en  doivent  foi  et  hom- 
mage-lige aux  archevêques 
de  Lyon.  II  ,  4oT>. 

VlLLEFBANCHE ,  en  Beaujolais. 
Après  quelques  hésitations  , 
se  déclare  pour  la  Ligue. 
(Voyez  Nemours.) 

Villeroy  (leMisDE).  Succède 
à  M.  d'Halincourt  dans  la 
place  de  gouverneur  de  Lyon. 
VI ,  174. 

Villeroy  (  le  Mal  de  ) ,  gouver- 
neur de  Lyon.  Ses  fréquents 
voyages  à  la  cour  et  dans  l'ar- 
mée ;  laisse  son  gouverne- 
ment aux  soins  de  son  frère  , 
Camille  de  Neuville  ;  sa  mort. 
VI ,  228-29. 

Villeroy  (  le  Mal  de  ) ,  gouver- 
neur de  Lyon  ,  fils  du  précé- 

-  dent.  Fait  son  entrée  dans  la 
ville.  VI ,  233.  —  Sommes 
énormes  qu'il  en  tire,  246- 
47.  —  Est  disgracié  et  éloigné 
de  la  cour  pendant  la  régen- 
ce ,  299.  —  Sa  mort  ;  courti- 
sannerie  du  Consulat  envers 
lui  et  sa  famille,  311-12. 

Villeroy  (  Neuville  duc  de  )  , 
gouverneur  de  Lyon ,  succes- 
seur du  précédent  ,  en  1730. 
Vend  au  Consulat  le  privi- 
lège des  jeux  de  hasard.  VI , 
312. 

Villeroy  (  quai  )  ,  autrefois 
port  Chalamont.  Origines  de 
son  nom  ancien  et  nouveau. 
II ,  143. 

Vindex  ,  propréteur  de  la  Lug- 
dunaise.    Fait   soulever   les 
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(iaulois  contre  Néron  ,  pour 

lui  substituer  Galba.  1 ,  2IH- 
'■>().  Entraîne  dans  son  parti 
toutes  les  provinces;  mais  la 

Lugdunaise,  par  reconnais- 
sance ,  reste  fidèle  à  Néron  , 
250-51. 

Virecul  (bataille  de).  Livret- 
dans  le  Forez  au  seigneur  de 
Châtillon  ,  par  Rfandelot ,  qui 
s'échappe  seul  avec  quelques 
gentilshommes  de  cette  ridi- 
cule rencontre.  V ,  305-0. 

Viret  ,  célèbre  ministre  protes- 
tant. Sa  polémique  à  Lyon 
avec  le  P.  Auger.  (Voyez  ce 
nom.) 

Vitellil'S.  (Voyez  Junius  Blé- 
sus.)  —  Séjourne  dans  Lug- 
dunum ,  où  il  assiste  très 
souvent  aux  combats  de  gla- 
diateurs. 1 ,  259.  —  S'arrête  à 
Vienne  pour  humilier  cette 
ville  ,  259. 

Viventiole  ,  évèque  de  Lyon. 
Assiste  à  plusieurs  conciles  ; 
meurt  à  Lyon.  II ,  172-4. 

Vocius ,  évèque  de  Lyon  ,  suc- 
cesseur de  Ptolémseus.  II  ,48. 

VOIES  ROMAINES  OU  GRANDS 

chemins  de  l'empire.  Cons- 
truits par  Agrippa  ,  d'après 
l'ordre  d'Auguste  ,  sur  le  ter- 
ritoire de  Lugdunum.  Epo- 
que de  leur  construction  ; 
Lyon  était  le  centre  de  quatre 
grands  chemins.  I,  127,31- 
32.  —  Lieux  qu'ils  parcou- 
raient et  où  ils  aboutissaient; 
leurs  subdivisions  ;  manière 
de  les  construire,  travaux  im- 
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.lieuses  qu'ils  nécessitaient  : 
avantages  don!  ils  lurent  la 
source  pour  Lugdunum,  l">- 

41.  —    Leur  police  ;  diverses 

classes  d'ouvriers  qu'on  em- 
ployait ,  Boit  il  leur  cons- 
truction ,  suit  a  leur  entre- 
tien; les  légions  romaines  y 
travaillaient  ,  plaintes  qu'el- 
les expriment  à  ce  sujet  ; 
source  d'où  l'on  tirait  l'ar- 
gent nécessaire  à  leur  entre- 
tien ,  magnificence  «les  mai- 
sons qui  les  avoisinaient  ; 
colonne  miliaire.  (Voyez  So- 
le/e.)  143-80.  —  Réparés  par 
la  reine  Brunehault.  11 ,  215. 
VOIRIE.  Le  Consulat  en  a  l'ad- 
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iniuisiration.  (Voyei  Consu- 
lat. Travaux  et  modifi- 
cations importantes  dans  la 

ville  ,  au  milieu  du  seizième 
siècle.  V  ,  'A-7.  —  Les  tréso- 
riers de  France  el  les  comtes 
de  St  -  Jean  contestent  au 
Consulat  ses  pouvoirs  tOU- 
eliant  la  voirie.  VI  ,  7>:il-:i-J. 
VOIROfl  ,  en  Daupliine.  Est  le 
théâtre  d'une  bataille    entre 

Gondemar  et  Clodomir.  (V05 . 

ce  nom.) 
Voltaire.  Vers  cités  de  lui  sur 

l'alliance   de  la  richesse  et 
des  arts  à  Lyon.   I  ,  introd. 

LXXX. 


z. 


ZA.CUA.R1E  ,   évèque  de  Lugdu- 
num. Prédicateur  de   la  foi 

et  successeur  (le  St-I renée. 
II  ,  li.  —  Sa  vocation  céleste 
tirée  d'une  légende  de  l'é- 


glise de  Lyon  :  rassemble  les 
corps  de  St-Irénée  et  de  ses 
compagnons  ,  qu'il  dépose 
dans  la  crypte  de  l'église  des 
Martyrs  ,  H-iî}. 
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Académie  d'Équitation,  au  lieu  de  tome  V,  lisez  VI. 
Alvalon,  Archevêque  de  Lyon,  successeur  d'Aurelien.  II,  372. 
Biagliom,  lisez  Bagliom. 

Caligula,  page  21,  lre  colonne,  3e  ligne,  au  lieu  de  124-26,  Usez  224-26. 
Charlieu,  page  25,  lre  colonne,  lre  ligne,  après  Lyonnais,  ajoutez  V. 
Chevauchée  de  l'Ane,  page  25,  2e  col.,  lre  lig.,  au  lieu  de  214,  lisez  213. 
Desargues,  page  38,  2e  colonne,  25e  ligne,  au  lieu  de  IV,  lisez  VI. 
Faustinus,  page  42,  lrc  colonne,  33e  ligne,  au  lieu  de  I,  lisez  II. 
Grand'Côte,  page  50,  lle  colonne,  13e  ligne,  au  lieu  de  II,  lisez  IV. 
Lissieu,  page  63,  2e  colonne,  23e  ligne,  au  lieu  de  IV,  lisez  III. 
Monnaies,  page  71,  lre  colonne,  11e  ligne,  au  lieu  de  IV,  lisez  VI. 
Nemours,  page  74,  lrc  colonne,  4e  ligne,  au  lieu  de  242,  lisez  342. 
Primatie,  page  S2,  2e  colonne,  28e  ligne,  au  lieu  de  97,  lisez  89. 
St-Bonaventure,  page  91,  2e  colonne,  36e  ligne,  au  lieu  de  19,  lisez  319. 
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Papier  vélin 

Grand-Jésus  yélin.  .    • 


2  fr. 
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Histoire  de  Ijyon  depuis  sa  fondation  jusqu'à  nos  jours  , 
par  P.  CLERJON,  continuée  par  J.  MORIN;  G  vol.  in-8% 
ornés  de  55  vignettes  d'après  les  dessins  de  Richard, 
Jolimont,  etc.,  augmentée  d'une  table  analytique.  Prix  :  32  fr. 


Collection  de  Vignettes  tirées  à  part  sur  grand  papier 

vélin,  Prix: .     .     10  fr. 

Demi-reliure  veau ,  à  nerfs.  Prix  : *2  lr- 

rand-Carré-Jés 
la  lettre.  Prix 


Grand-Carré-Jésus ,  format  in-i»,  sur  papier  de  Chine,  avant 
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